
ALERTE AUX
ENVAHISSEURS
À LONDRES!

LONDRES (Reuter) . — Une armée
silencieuse de petits envahisseurs mous-
tachus s'est infiltrée dans le .parlement
britannique , où les honorables membres
de la Chambre des Communes, de même
que leurs collègues de la Chambre des
lords , manifestent la plus vive inquié-
tude...

En effet , la menace que font peser les
bataillons sans cesse plus nombreux de
souris provoque parmi les députés une
telle émotion, que l'on a décidé d'évo-
quer officiellement la question ¦ à la
Chambre des Communes, la semaine
prochaine.

Le député conservateur Joseph Kinsey
a d'ores et déjà demandé l'enrôlement
d'escouades de chats, pour lutter contre
l'invasion de ce que Mme Jill Knight ,
autre député tory, n'a pas hésité à qua-
lifier de « petites horreurs ». Chaque fois
que j'en vois une, a-t-elle dit, je fais un
bond digne des performances olympi-
ques. En ce moment, je m'entraîne à
sauter directement sur les tables, a-t-elle
ajouté.

National: début du
débat sur la 8me
révision de l'AVS

Très importante discussion sous la Coupole

De notre correspondant de Berne :
Le Conseil national a abordé hier après-midi le débat d'entrée en matière sur la 8me revision

de la Constitution au sujet de la prévoyance sociale (contre-projet de l'initiative pour une « vérita-
ble retraite populaire ».
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Après les rapports de la commission unani-
mement en faveur du projet fédéral (art 34 qua-
ter de la ©onstitution et 8me révision AVS),
rapporteurs MM. Paul Burgi (rad. Saint-Gall)
et Roger Mugny (chr.-social, Vaud), les ora-
teurs présents se sont succédé à la tribune.

Le thème de leurs interventions a porté aus-
si bien sur l'initiative du parti du travail que
sur le concept des trois piliers et ses modalités
envisagées. Un seul débat a été décidé pour
ces différents objets.

oase oe la politique ruture en matière ae prévoyance sociale, I article
34 quater nouveau institutionnalise une assurance vieillesse, survivants
et invalidité selon le principe des trois piliers. La Confédération notamment
veillera à ce que la prévoyance professionnelle aussi bien que l'assurance
fédérale puissent, à long terme, se développer conformément à leur
but.

L'encouragement à l'épargne n'est pas réglé par l'article constitution-
nel proposé, mais cela devrait se faire ces prochaines années.

Le système mixte du contre-projet gouvernemental associe le
principe de répartition des rentes AVS actuelles à celui de capitalisation
des caisses de pension professionnelles et privées. Les conditions de
sécurité et d'économie sont ainsi optimalisées. Les caisses de pension
seront, de la sorte, en mesure notamment de mettre à terme des fonds
importants à la disposition pour la construction de logements.

La commission unanime s'est prononcée pour le rejet de l'initiative
du 2. 12. 69 qui sera soumise au peuple en votation fédérale, et l'appui
au concept des trois piliers.

L'initiative conduirait à une augmentation massive des cotisations
demandées aux assurés. Les contributions publiques passeraient , après
1982, à 5 milliards 500 millions, dont 1 milliard 500 millions provenant de
l'imposition du tabac et de l'alcool. Des augmentations sérieuses des
impôts seraient inévitables. La situation fiscale tendue de la plupart des
cantons et communes s'oppose à une telle alternative. Les caisses de
pension, associations seraient les victimes de l'étatisation la plus
considérable de l'histoire économique de la Suisse.

Le Conseil fédéral et la commission préparatoire sont tombés
d'accord pour accorder la priorité au premier pilier. Ce but est atteint
par la forte augmentation des rentes de base en deux étapes. Au 1er
janvier 1973, la rente simple AVS doit être élevée de 80 % et le 1er janvier
1975 encore de 25 %. J.-P. G.

(Lire la suite en page 9)

MAIS LES CHIENS SONT LÀ
BRUXELLES (Reuter). — La com-

pagnie aérienne belge « Sabena » a
reçu la semaine dernière toute une
série de menaces anonymes déclarant
que des bombes avaient été p lacées à
bord de ses avions.

De source proche de la police, on
déclare disposer de renseignements qui

permettront probablement de découvrir
l'origine des menaces anonymes Les
services de sécurité à l'aéroport de
Bruxelles ont été renforcés.

Et à Rome, les chiens, comme aux
Etats- Unis, participent à la recherche
aux explosifs (Téléphoto AP)

LE TETE-A-TETE SIM-AMÉRICAIN
DÉBUTE AVEC LE SOURIRE A PARIS

Dans la foulée des entretiens de Pékin

PARIS (AP). — La première ren-
contre sino-américaine au niveau des am-
bassadeurs à Paris a. duré 50 minutes
lundi matin.

« Nous avons eu une discussion très
amicale et chaleureuse et nous espérons
que c'est la première de beaucoup d'au-
tres » a déclaré l'ambassadeur des Etats-
Unis, M. Arthur Watson, en quittant
l'ambassade de Chine, avenue Georges V.

Questionné quant à la date de sa pro-
chaine rencontre avec M. Huang-chen,
M. Watson a répondu : « Nous ne voulons
pas fixer de calendrier. La rencontre d'au-
jourd'hui a été la première de plusieurs
rencontres et nous espérons poursuivre le
dialogue.

» Quant à la fixation des dates, nous

laisserons cela à son excellence et à moi-
même. Nous nous verrons chaque fois
que cela sera nécessaire. »

M. Watson a ajouté que cette première
rencontre a constitué « la poursuite de la
visite du président Nixon en Chine où il
a été si bien accueilli ».

Les deux ambassadeurs se sont rencon-
trés en présence d'un unique interprète
chinois.

Les deux ambassadeurs n'ont pas voulu
dire aux journalistes quel avait été le sujet
de leur entretien.

CHER AMI...
Toutefois, lorsque ces rencontres ont été

annoncées, vendredi dernier, par la Mai-
son-Blanche, il avait été précisé qu'elles
porteront sur les procédures des échanges
de visites et des échanges commerciaux

Les deux interlocuteurs, M. Watson à gauche et le diplomate chinois
à droite. Au centre, l'interprète.

(Téléphoto AP)

mentionnés dans le communiqué publié à
l'issue de la visite du président Nixon en
Chine.

Les deux ambassadeurs souriaient en
descendant du premier étage où la ren-
contre avait eu lieu. Avant de monter
dans sa voiture, M. Watson a serré la
main de M. Huang-chen et lui a dit en
français : « Cher ami , merci infiniment pour
votre bon accueil. »

Les deux gouvernements sont convenus
d'observer un « black-out » complet sur le
déroulement de ces contacts. Ce « black-
out » est tel que l'ambassade des Etats-
Unis n'avait pas vo'ulu confirmer lundi ma-
tin que le premier contact devait avoir lieu
à partir de 11 h. Paradoxalement, c'est
un porte-parole de l'ambassade de Chine
qui l'a révélé peu avant que M. Watson
n'arrive à l'ambassade de Chine.

EL FERROL, POINT CHAUD DE LA DISCORDE
ENTRE FRANCO ET DES PRÊTRES ESPAGNOLS

EL FERROL (AP). — Dans une
homélie, les prêtres du diocèse du
Ferrol ont critiqué l'utilisation d'ar-
mes pour réprimer les manifesta-
tions ouvrières.

lls faisaient ainsi allusion aux
manifestations de la semaine pré-
cédente au cours desquelles deux
manifestants ont été tués et plusieurs
blessés par la police.

Les rues de la ville ne sont plus qu'un désert.
(Téléphoto AP)

Cette homélie qui a reçu l'ap-
probation de l'évêque du diocèse de
Mondonedo - El Ferrol, révèle le
fossé qui sépare la hiérarchie de
l'Eglise catholiqu e des jeunes prê-
tres.

Le document a été lu dans plu-
sieurs églises de la ville du Ferrol.
Dans plusieurs paroisses, le prêtre a
été interrompu par des personnes

qui lui ont demandé de ne pas mê-
ler la politique à la religion.

L'homélie s'élève contre la ver-
sion gouvernementale imputant la
responsabilité de l'incident aux
communistes. « Nous ne pouvons
blâmer la subversion pour des si-
tuations comme celles-ci. Lorsqu'il
s'agit d'un problème aussi impor-
tant que l'homme, il faut aller au
plus profond des faits. »

Le document a été écrit par les
prêtres de la paroisse et remis à
Mgr Araujo Iglesias, qui l'a ap-
prouvé.

L'évêque a passé une partie de la
journée de dimanche à rendre visite
aux ouvriers blessés. M. Nicolas
Franco, frère du général Franco, a
également fait la tournée des hô-
pitaux du Ferrol.

Selon les autorités, 20 policiers
ont été blessés. Dans les milieux
syndicaux , on parlé d'une trentaine
de blessés parmi les ouvriers.

A PLEIN TEMPS
Parmi les confusions sans nombre dont l'esprit moderne est victime, il en

existe une, particulièrement lancinante. Elle se rapporte aux mille et une choses
que chacun de nous fait — ou se croit obligé de faire — du matin au soir, et du
soir au matin. Et c'est à propos du temps disponible pour ces multiples
occupations, corvées ou divertissements que la confusion paraît être la plus
grande.

« On n'a plus le temps de rien faire », entend-on dire partout. II est pourtant
fort simple de s'en sortir : faisons moins de choses , et nous serons infiniment
mieux à l'aise. Opérons un choix : au lieu de travailler davantage, travaillons
mieux ; au lieu de nous disperser durant les heures passées en famille ou
pendant nos loisirs, élaguons, éliminons l'accessoire, pour nous vouer entièrement
à l'essentiel.

L'essentiel, ce sont les personnes autour de nous, beaucoup plus que les
choses. Nous perdons de vue que nous sommes entourés d'êtres humains ; nous
ne considérons que les objets qui nous procurent une distraction momentanée, un
agrément passager, une excitation superficielle.

L'ennui, c'est que l'organisation de la vie autour de nous, dans la rue même,
est rationnellement conçue pour nous occuper de plus en plus. Bientôt, il ne nous
restera plus une seconde d'« inoccupation » pour aller de notre domicile à notre
lieu de travail ou d'emplettes ménagères. Les « collectivités publiques » s'ingé-
nient à rogner nos minutes et nos heures.

Pour monter dans le tram, le trolley et même le train, nous devons fournir un
travail substantiel que jamais l'on n'eût jadis osé nous demander : on nous pres-
crit impérativement de retirer nous-mêmes notre billet d'un distributeur automa-
tique ; encore faut-il auparavant se munir de monnaie — en trouver, aller en
chercher, la compter , ne pas se tromper, etc... Tout cela demande énormément de
temps I

Mais ce n'est là que l'une des plus récentes innovations exigeant du consom-
mateur une part du travail que le fournisseur ne peut ou ne veut plus faire. Le
self-service est à présent si répandu que, selon une récente enquête, l'Européen
de l'ouest y perd en moyenne une heure par jour pour son ravitaillement , ses
déplacements, etc... C'est bien plus que la réduction de la durée du travail
obtenue par les masses laborieuses au cours des dix dernières années.

Tout porte à croire que, la vogue du « servez-vous vous-même » se répandant
sans frein, nous aurons de mons en moins le temps de nous occuper de nous-
mêmes, des autres — et sans doute moins encore le temps de nous plaindre.
D'un bout de l'année à l'autre, nous vivrons à plein temps... R. A.

LE CONDUCTEUR
ÉTAIT MORT

BRIANÇON (AP). — Les
agents des services de l'équipe-
ment de La Grave sillonnant le
col du Lautaret afin de prati-
quer un passage dans les con-
gères formées au cours de la
nuit, ont découvert lundi matin
une voiture italienne.

A l'intérieur du véhicule gi-
sait le corps du conducteur, M.
Bruno Stolfi, âgé de 34 ans,
demeurant à Prato (Italie), mort
asphyxié durant la nuit par les
émanations de gaz provenant du
moteur de sa voiture.

Pour Blancs seulement...
NANCY (AP). — Alors qu'il s'apprêtait à fêter le succès de son équipe

en compagnie de ses coéquipiers, Charles Tassin, l'international français de
basket , s'est vu refuser l'entrée dans une boîte de nuit de Nancy. Le
directeur lui a présenté comme raison le fait qu'il ne servait que « les
Blancs ».

Devant le courroux du Gouadeloupécn Charles Tassin, et celui de ses
coéquipiers , on en vint rapidement aux arguments frappants. Le basketteur
dc Caen a porté plainte au commissariat de Nancy.

ET LE JAPON ?
Les idées et les faits

Le Japon est l'Etat qui, dans l'océan
Pacifique, semble avoir été le plus dé-
contenancé par le revirement spectacu-
laire des Américains à l'endroit de la
Chine. Certes, à San Clémente, au dé-
but de l'année, M. Nixon avait mis au
courant M. Sato, premier ministre nip-
pon, de ses intentions concernant son
voyage à Pékin. II ne s'agissait nulle-
ment pour les Etats-Unis d'abandonner
l'alliance qui les liait à Tokio depuis
1950 et qui faisait du Japon un des
remparts, et même le principal, de Wash-
ington dans sa stratégie asiatique.

Pourtant, M. Sato qui a d'ailleurs
à se défendre à la fois sur sa droite
et sur sa gauche (en effet , curieuse-
ment unis, les nationalistes comme les
socialistes nippons lui reprochent d'a-
voir asservi le pays à la politique
Yankee) se sent maintenant quelque
peu blessé par l'attitude de la grande
puissance protectrice. Déjà, les mesu-
res du 15 août dernier, dirigées contre
le yen, avaient porté un coup à l'éco-
nomie japonaise. Mais le communiqué
publié à l'issue des pourparlers sino-
américains a sensibilisé également To-
kio. M. Nixon n'y a-t-il pas laissé glis-
ser une phrase où les Chinois s'élè-
vent contre la renaissance du milita-
risme nippon ?

Et puis, II y a la question de Taipeh,
autrement dit de Formose. Depuis qu'ils
ont renoncé à toute prétention sur l'île
qu'ils ont occupée si longtemps, les
Japonais entretenaient les meilleures
relations avec le toujours vert maréchal
Tchang Kaï-chek. Maintenant que les
Etats-Unis ont admis que l'affaire for-
mosane était une question à régler
entre Chinois eux-mêmes, Tokio a dû
s'aligner à contrecœur.

A la vérité, le libéral M. Sato se
trouve à un carrefour. Beaucoup le pres-
sent, au nom de la solidarité jaune,
de lever les dernières hypothèques con-
cernant la Chine populaire et de ga-
gner de vitesse les Américains dans
la course aux débouchés des produits
industriels. Mais on a vu que, pour des
raisons idéologiques, Pékin reste mé-
fiant. Cela peut d'ailleurs changer, l'Ex-
trême-Orient nous ayant accoutumé à
toutes les volte-face.

Alors est intervenu un troisième
larron. M. Gromyko s'est rendu subi-
tement à Tokio. L'URSS qui, jusqu'à
présent, n'a pas voulu signer de traité
de paix avec le Japon et qui refuse
de lui restituer les îles Kouriles, mo-
difierait-elle sa politique ? On a parlé
aussi d'investissements japonais en Si-
bérie. En réalité, Moscou saisit l'oc-
casion de poursuivre l'encerclement de
la Chine en Asie qu'elle a commencé
par le soutien apporté à l'Inde lors
du conflit avec le Pakistan et qu'elle
continue en consolidant ses positions
au Bengla Desh et au Viêt-nam.

« Laisser tomber » le Japon est un
Jeu dangereux pour l'Occident. Ce se-
rait ou bien l'acculer à composer avec
l'une ou l'autre des puissances com-
munistes, ou bien le restituer à son an-
cien démon militariste. D'autant plus
que les Japonais ne tiennent guère à
choisir entre ces deux termes de l'al-
ternative, comme le montre encore l'in-
vitation adressée à M. Nixon par le
Mikado.

René BRAICHET
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Le conseil d'administration, la direction et le personnel
de la Société des Fabriques de Spiraux Réunies

ont le profond chagrin de faire part du décès de

Madame Paul MENNET
épouse de leur directeur administratif.

Pour les obsèques, se référer à l'avis de la famille.

HRSÉflSfeiHAuIourd hul 20 h 30
Demain 15 h -20 h 30
12 ans

Deux derniers jours

LOUIS DE FUNÈS
YVES MONTAND

LA FOLIE DES
GRANDEURS

Pour des cités qui ne soient pas
des monstres...

Les jeunes libéraux refusent de faire passer le seul profit
avant le respect de la dignité humaine, lls ne permettront pas
de construire des maisons où ils ne voudraient pas habiter
eux-mêmes.

Bâtir des maisons sur les grands axes routiers, c'est sacrifier
l'habitant au bruit. Tracer les grandes routes au milieu des
maisons, c'est livrer le bruit à domicile.

Les rues doivent certes être fonctionnelles, mais elles doivent
rapprocher les hommes et non les séparer. Elles ne doivent
pas devenir les couloirs d'une prison, mais conduire à des
carrefours favorisant les rencontre.

Les maisons et les rues constituent les villages et les cités. La
vie ne doit pas seulement y être supportable, elle doit y être
agréable.

MOUVEMENT OE LA JEUNESSE
LIBÉRALE

Case postale 1088 - 2001 Neuchâtel

La Société des magistrats, fonctionnaires et employés
de l'Etat de Neuchâtel

a le pénible devoir d'annoncer le décès de

Monsieur Marcel COURVOISIER
président d'honneur

membre du comité pendant de nombreuses années.

Nous garderons de cet ami sincère et dévoué un lumineux souvenir.

Pour les obsèques,- se référer à l'avis de la famille.

Le comité de l'Association des sociétés
locales de Boudry a le pénible devoir de
faire part à ses membres du décès de

Monsieur

Marcel COURVOISIER
président d'honneur.

Pour les obsèques, prière de se référer à
l'avis de la famille.

Association neuchàteloise
santé publique
Mercredi 15 mars, 20 h 15,
causerie de M. C. Rickli, Fribourg

PRIORITÉ A LA VIE
Nous invitons cordialement tous les
jeunes

Les dirigeants de l'Association cantonale
neuchàteloise de gymnastique ont le péni-
ble devoir d'annoncer le décès de

Monsieur

Marcel COURVOISIER
membre honoraire de l'A.C.N.G.

Ils garderont un lumineux souvenir de ce
camarade particulièrement dévoué.

Enterrement : mercredi 15 mars ; culte au
temple de Boudry, à 14 heures.

ET ASTROLOGIE
SEXUALITÉ

nouvelle éducation sexuelle harmonieuse
basée sur le thème zodiacal du couple.

Le comité de l'Union fédérale des gym-
nastes vétérans a le grand regret de faire
part à ses membres du décès de leur col-
lègue et ami

Marcel COURVOISIER
secrétaire et membre dévoué du groupe-
ment.

La Fédération des sapeurs-pompiers du
canton de Neuchâtel a la douleur de faire
part du décès de

Monsieur

Marcel COURVOISIER
membre honoraire.

Pour les obsèques , se référer à l'avis de
la famille.
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Monsieur Léon Froidevaux, à Neuchâtel ; '
Madame et Monsieur Jean Mutti-Froide-

vaux , leurs enfants et petite-fille, à Basse-
court ;

Monsieur et Madame Robert Froidevaux,
à Porrentruy, leurs enfants et petits-en-
fants ;
Monsieur et Madame Charles Froidevaux
et leur fils , à Onex ;

Monsieur et Madame Werner Kocher-
Çroidevaux , à Granges, leurs enfants et
petit-enfant ;

Madame et Monsieur Werner Neuen-
schwander-Froidevaux , et leurs enfants, à
Bettlach ;

Monsieur Jean Froidevaux ;
Madame et Monsieur Charles Grandjean-

Froidevaux et leurs enfants, à Neuchâtel ;
Madame et Monsieur Georges Bargetzi-

Froidevaux et leurs enfants , à Granges ;
Madame Célina Joset-Froidevaux, ses en-

fants et petits-enfants ,
ainsi que les familles parentes, alliées et

amies,
ont la grande tristesse de faire part du

décès de
Madame

Léon FROIDEVAUX
née Anna MONTAVON

leur chère et bien-aimée épouse, maman ,
belle-maman , grand-maman, arrière-grand-
maman , belie-sceur, tante, cousine, parente
et amie, que Dieu a reprise à Lui, munie
des saints sacrements de l'Eglise, dan s sa
68me année, après une courte maladie.

Neuchâtel , le 11 mars 1972.
(Fahys 115)

L'incinération aura lieu mardi 14 mars.
Culte à la chapelle du crématoire à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cime-

tière de Beauregard.
R. I. P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

[ Neuchâtel
IH!CTL°J a 'e profond regret de faire
Pj»] M part du décès dc
EssSEfeîsa Monsieur

Marcel COURVOISIER
secrétaire pendant plus de quarante ans
de Coop du district de Boudry.

Madame Rosa Stumpf-Scheffel ;
Monsieur et Madame René Sturapf et

leur fille, à la Chaux-de-Fonds ;
Monsieur et Madame René Sunier-Stumpf

et leurs enfants, à Lamboing ;
Madame Yvonne Gogniat-Kiiffer et ses

enfants , André, Michel et François, à Ser-
rières ;

Monsieur et Madame Bernard Anezo-Go-
gniat .et leur fille M.agali, à Fr.ontignan
(France) ,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur

Edmond STUMPF
leur très cher époux, père, beau-père, grand-
père, arrière-grand-père, beau-frère, parent
et ami, que Dieu a rappelé à Lui, dans sa
68me année, après une pénible maladie.

2003 Serrières-Neuchâtel , le 13 mars 1972.
(Isabelle-de-Charrière 5)

Il est bon d'attendre en silence
le secours de l'Eternel.

Jérémie 3 : 26.
L'incinération aura lieu mercredi 15 mars.
Culte à la chapelle du crématoire, à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cimetière

de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité des Contemporains de 1898 a
la douleur de faire part aux membres du
groupement du décès subit de leur cher
ami et caissier,

Marcel COURVOISIER
et les prie d'assister à la cérémonie funèbre ,
à Boudry.

La Direction des Grands Magasins Aux
Armourins S.A. a le regret de faire part
du décès de

Madame

Germaine RAMSEYER
ancienne employée retraitée.

Pour les obsèques, prière de se référer à
l'avis de la famille.

L'Association patriotique radicale de la
ville de Boudry a le pénible devoir de faire
part du décès de

Monsieur

Marcel COURVOISIER
membre fidèle et dévoué du groupe pen-
dant de nombreuses années. Elle conservera
le meilleur des souvenirs 'de cet ami.
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Le comité de l'Amicale de la Fanfare de
Boudry a le pénible devoir de faire part
du décès de

Monsieur

Marcel COURVOISIER
son fidèle ami et dévoué secrétaire depuis
la fondation , en 1955.

L'enterrement aura lieu mercredi 15 mars,
à 14 heures.

Les familles Gaschen, Robert, Sprunger,
Trdhler et Ramseyer, parentes , alliées et
amies, à Neuchâtel , Prêles et Malleray,

font part du, décès de
Madame

Germaine RAMSEYER
née CROCI TORT!

leur chère cousin e, belle-sœur, parente et
amie, que Dieu a reprise à Lui, dans sa
73me année, après une longue maladie
vaillamment supportée.

2000 Neuchâtel, le 13 mars 1972.
(Rue du Château 3)

Le soir étant venu, Jésus dit :
passons sur l'autre rive.

Marc 4 : 35.
L'incinération aura lieu mercredi 15 mars.
Culte à la chapelle du crématoire à

15 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du cimetière

de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Heureux ceux qui procurent la paix
car le royaume de Dieu est à eux.

Madame Frédéric Noverraz-Javet , à Saint-
Biaise ;

Monsieur et Madame Jean Javet , à Praz ;
Monsieur et Madame Bruno Burki et

leurs enfants, au Cameroun ;
Monsieur Jean-Claude Javet , à Praz ;
les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur

Frédéric NOVERRAZ
pépiniériste-viticulteur

leur cher époux , beau-frère , oncle et parent ,
survenu le 13 mars 1972.

2072 Saint-Biaise , le 13 mars 1972.
(Châble 12)

L'ensevelissement aura lieu dans la plus
stricte intimité , le mercredi 15 mars, à
14 heures , au cimetière de Saint-Biaise.

Domicile mortuaire : hôpital Pourtalès ,
Neuchâtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame
Joseph ZELIANI-LiEDERACH ont la
grande joie d'annoncer la naissance de
leur fils

Jean - Marc
13 mars 1972

Maternité Cercle National
des Cadolles Rue de Flandres 1

Neuchâtel

Le comité de la Société des pépiniéristes-
viticulteurs neuchâtelois a le profond regret
d'annoncer le décès de son cher collègue

Monsieur

Frédéric NOVERRAZ
Pour les obsèques, prière dc consulter

l' avis de la famille.
La soirée de la section S.F.G.

De notre correspondant :
Une société d'enfants , ou avec des en-

fants , est sûre de faire salle comble, la
galerie étant réservée à ces derniers entre
leur apparition sur scène et le parterre aux
nombreux parents venus pour admirer et
applaudir leur progéniture. La société de
gymnastique de Serrières, avec ses sous-
sections, a donc bénéficié de cet avantage
et c'est une excellente soirée familial e qui
a été offerte samedi dernier à la grande
salle, pleine pour l'occasion. Le président ,
M. A. Gruber, sut trouver au début et à
la fin du spectacle les mots qui conve-
naient à chacun. Le programme, bien con-
çii, fit la joie des spectateurs , et si tous,
pupillettes , pupilles ou jeunes actives sont
à féliciter du travail présenté, on doit citer
la performance des actifs aux barres para-
llèles, vision très originale en musique et
jamais présentée encore ici.

Le nombre et la qualité des exercices,
parmi les jeunes en particulier, est un té-
moignage éloquent en faveur des monitrices
et moniteurs, Mmes E. Béoherraz et G.
Baudoin (nommées en fin de soirée mem-
bres honoraires), Mme M.-L. Toedtli, Mlles
N. Hofer, Ch. Truan , sans compter MM.
M. Maire, J. Reymond et L. Pythoud. Lo
premier, blessé le soir précédent, put quand
même diriger ses pupilles déjà entraînées
dans de jolies audaces. MM. J.P. Collaud,
caissier et H. L'Eplattenier, concierge, eu-

rent aussi les honneurs d'un cadeau. La
société est vivante, le président peut être
content , comme le furent les spectateurs ;
la relève est assurée. Les « Golden Stars » ,
une formation du cru, firent ensuite danser
de nombreux couples jusqu 'à l'heure de
police...

A la Chanson
neuchàteloise

La Chanson neuchâceloise a tenu son
assemblée générale sous la présidence de
Mlle Manon Wolf. Mme Fliickiger, secré-
taire, a donné lecture du procès-verbal de
la dernière assemblée. Puis, à son tour, la
présidente présente son rapport , suivi de
celui de la caissière, Mme Dumont ,
approuvé par les vérificateurs de comptes.
Les nouveaux vérificateurs , MM. Morelli et
Riem ont été nommés pour 1972. L'activité
de la c Chanson neuchàteloise » augmente
chaque année puisqu'en 1971, elle fut solli-
citée plus de 44 fois, dont 18 en dehors des
limites du canton. Citons tout spécialement
la fête des vendanges da Mendrisio , celle de
Lugano, le comptoir de Martigny, l'inaugu-
ration du signal de Bougy, etc. De plus , la
Fédération suisse des costumes a délégué la
Chanson neuchàteloise représenter officiel -
lement le pays et ses traditions , et tout
spécialement les coutumes neuchâteloises,
par son costume, ses chants et danses à la
fête internationale du folklore à Nice. Le
groupe y connut un si grand succès qu 'il
fut invité à revenir bientôt. Une grande fête
à Cannes lui valut le même succès.

De plus , la Chanson a prêté son concours
à la Quinzaine commerciale neuchàteloise
dont le spectacle féerique de « Neuchâtel ,
d'une tour à l'autre > et le grand marché
populaire reste un souvenir très vivant pour
tous. Elle a également participé avec le père
Noël à la visite aux enfants des hôpitaux ,
de la Ruche et de Belmont. Malgré ses
déplacements et son travail ardu (72 répé-
titions) la Chanson neuchàteloise n'en
oublia pas sa « B.A. > de Noël qui . consisté
à chanter dans les hôpitaux en offrant une
petite gâterie aux solitaires afin de leur
apporter un peu de lumière dans leur
existence. Elle espère pouvoir étendre ce
geste à d'autres institutions. ,

Pour 1972, en dehors de son activité, la,
Chanson prépare deux concerts pour ses
amis. Le premier aura lieu le 29 avril pour
commémorer le cinquantenaire de la Société
cantonale du costume neuchâtelois. Il sera
donné avec le concours de tous les groupes
du canton faisant partie de la Fédération
nationale du costume suisse. Ces
productions auront lieu également à la
Chaux-de-Fonds et au Locle. Pour marquer
cet anniversaire cantonal Neuchâtel organise
les 17, 18 et 19 juin l'assemblée fédérale de
délégués du pays. Pour les canton , ce sera
un inoubliable spectacle très coloré que de
voir ces costumes dans toute leur splendeur.
Puis , pour remercier le public de la
confiance qu'il lui témoigne depuis 52 ans,
la Chanson neuchàteloise se fait un plaisir
d'inviter tous ses amis à son concert tradi-
tionnel cet automne.

Etat civil de Neuchâtel
Naissances. — 9 mars. Catrice, ChantaK

Christelle, fille d'Antoine-Pierre-Jean, agent
touristique à Boudry, et de Dorothy-Ann,
née Willard ; Widmer, Alain, fils de Hans-
ruedi-Louis, technicien à Neuchâtel , et de
Susanna-Marie, née Leutert. 12. Renaud-
dit-Louis, Philippe, fils de Roland-Michel,
radio-technicien à Neuchâtel, et de Fran-
çoise-Evelyne, née Mercerat.

Publications de mariage. — 10 mars.
Deschenaux, Michel, ouvrier de fabrique,
et Rey, Claudine^Madeleine , les deux à
Neuchâtel . 13. Pfaff , André, bijoutier, et
Lachausse, Ariane-Ruth, les deux à Neu-
châtel.

Mariages célébrés. — 10 mars. Bour-
quin, Freddy-Michel, photographe à Cor-
naux , et Bangerter , Liliane, à Neuchâtel ;
Péclard , Claude-Raymond , secrétaire postal
à Neuchâtel , et Gertsch, Danièle-Liliane.
à Winterthour ; Renevey, Gérald-André,
maître peintre en bâtiment à Sauges sur
Saint-Aubin, et Fallet , Mireille-Janine, à
Neuchâtel ; Zadory, Michel-Bertrand, can-
didat en médecine à Neuchâtel, et Csoka,
Maria-Ildiko, à Bâle.

Décès. — 10 mars. Rusconi née Bordez,
Ernestina-Adeleide, née en 1894, ménagère
à Neuchâtel , veuve de Rusconi , Leopoldo-
Leonida. 11. Froidevaux née Montavon ,
Marie-Anna, née en 1904, ménagère à Neu-
châtel , épouse de Froidevaux , Léon-Cons-
tant. 12. Stauffer , Max-Henri , né en 1889,
ancien fabricant à Areuse, époux de Mar-
guerite-Jeanne , née Chabloz.

L'Estrémadure
Après avoir entraîné ses auditeurs en

Nouvelle Castille, Tristan Davernis les invi-
tera à parcouri r, mercredi soir, l'Estréma-
dure. Ceci dans le cadre des trois confé-
rences qu'il présente sur l'Espagne, à l'aula
de l'Université.

Cette province espagnole est l'une des
plus riches en histoire, l'une des plus origi-
nales en architecture , en œuvres d'art , l'une
des plus pittoresques en paysages. C'est le
pays des hidalgos, qui a conservé un carac-
tère médiéval surprenant. Bourgades , cités et
villages , cathédrales et châteaux se succè-
dent au long des routes franchissant de
hautes plaines ou des régions montagneuses
parcourues par les troupeaux en transhu-
mance. Tout cela mis en valeur par des
dias remarquables.

La famille de
Madame Adèle AELLEN

profondément touchée des nombreux té-
moignages de sympathie et d'affection re-
çus lors de son grand deuil, remercie très
sincèrement toutes les personnes qui l'ont
entourée de leur présence, de leurs dons
de messe, de leurs envols de fleurs et
de couronnes, de leurs messages de
condoléances, et les prie de trouver ici
l'expression de sa profonde et vive recon-
naissance.
Peseux, mars 1972.

Observatoire de Neuchâtel. 13 mars. —
Température : moyenne : 3,1 ; min. : — 1,0;
max. : 8,1. Baromètre , moyenne : 721,6.
Vent dominant : direction : est sud-est ;
force : calme à faible. Etat du ciel : A
partir de 9 h nuageux à légèrement
nuageux.

Niveau du lac 13 mars 428.66
Température de l'eau 5 °

Prévisions météorologiques. — Nord des
Alpes, Valais, nord et centre des Grisons :
le ciel sera changeant et le temps partielle-
ment ensoleillé , de belles éclaircies dues au
foehn se développant surtout le long des
Alpes ainsi qu'en Valais et dans le nord et
le centre des Grisons. Une mer de brouillard
réapparaîtra sur le Plateau durant la nuit
pour se dissiper vers midi. En plaine, la
température sera voisine de zéro degré la
nuit. Elle atteindra 6 à 10 degrés sur le
Plateau et 12 à 17 degrés dans les vallées
soumises au foehn l'après-midi. Le vent est
faible du nord-es t sur le Plateau et modéré
du secteur sud à sud-est en montagne. Le
foehn est modéré à fort dans les vallées du
versant nord des Alpes.

Evolution pour mercredi et Jeudi. —
Nord des Alpes, Valais, nord et centre des
Grisons : temps ensoleillé par couverture
nuageuse changeante. Quelques faibles
précipitations possibles en Suisse occiden-
tale. Légère hausse de la température.

Observations météorologiques
Réception des ordres : jusqu'à 22 heures

Assemblée de la paroisse
protestante de Serrières

De notre correspondant :
A l'issue du culte dominical , abrégé pour

la circonstance , l'assemblée réglementaire de
la paroisse protestante a eu lieu dimanche.
Présidée par le pasteur J.-R. Laederach,
président du Conseil de paroisse, elle se
déroula selon les tractanda prévus : après la
prière et le cantique d'ouverture, on enten-
dit la lecture du procès-verbal de la
dernière assemblée annuelle, rédigé et lu par
l'ancien secrétaire, M. M. Renaud ; M. M.
Vuithier, vice-président, donna connaissance
du rapport qu'il avait rédigé et présenté au
Conseil de paroisse dans la séance de
vendredi, et dans lequel il relève les diffé-
rentes activités de l'année écoulée, en sou-
lignant que € l'Eglise de Serrières est bien
vivante , que les charges pèsent souvent sur
les mêmes épaules , solides, mais trop rares,
que seuls des noyaux sont régulièrement
actifs dans les différents groupes, mais que
ces noyaux, en contact avec l'extérieur,
assurent la liaison avec les gens qui se
sentent moins attachés à leur Eglise ».

M. A.. Thiébaud , caissier, lut ensuite un
résumé des comptes : fonds de paroisse :

recettes , 13.258 fr. 15 ; dépenses 13.220 fr. ;
excédent de recettes ; 38 fr. 15. Fonds des
sachets : recettes , 1835 fr 70 ; dépenses, 1630
fr. 35 ; bénéfice : 205 fr 35. Il reste encore
22.000 fr. à rembourser au fonds de
paroisse, à la suite de la construction de la
maison G.-Farel , somme qui constituera un
fonds spécial d'entretien et de réparation de
la maison de paroisse. Après le rapport des
vérificateurs lu par M. H. Vuitel ,
l'assemblée donna décharge au caissier. La
paroisse compte 1030 foyers , (925 hommes ,
1012 femmes, 572 enfants , plus trois
ménages collectifs), au total 2545 personnes.
Le conseil de paroisse comprend 23 laïques,
dont trois conseillères, deux députés au
synode, dont une femme ; en 1971, il y
avait 129 élèves dans les leçons de religion ,
105 aux écoles du dimanche (Vauseyon et
Serrières) et 92 au culte de jeunesse. A
Pâques 1971, 8 garçons et 19 filles
terminèrent leur instruction religieuse ;
durant l'année 20 garçons et 19 filles furent
baptisés, 24 mariages célébrés au temple
Saint Jean , (dont 11 mariages mixtes). Le
pasteur eut à présider 45 services funèbres
(dont 6 inhumations).

L'assemblée des chanteurs neuchâtelois
a eu lieu samedi , à Neuchâtel , ainsi que
nous l'avons annoncé. Au cours de cette
journée, les vétérans de 30 et 50 ans
d'activité, ont été fêtés. Voici les noms
de ces jubilaires :

Pour 30 ans : MM. Eugène Perret , Union
chorale ; Charles Morel , Union chorale ;
André Herren , la Pensée ; Paul Glauser ,
la Pensée ; ; Paul Grether, Maennerchor
Concordia ; Gilbert Donzé, la Cécilienne ;
Jean-Pierre Matthey, la Cécilienne ; Pierre-
André Paratte , la Cécilienne ; Henri Boil-
lat , la Cécilienne , tous de la Chaux-de-
Fonds. Albert Cherbuin , Union chorale ;
Auguste Patthey, Union chorale ; Georges
Bobillier , Union chorale ; Eric Perrinja-
quet , Union chorale ; Robert massard ,
Union chorale ; Edouard Wanner , Maenner-
chor ; Hans Burkhard , Maennerchor , tous
de Couvet. Werner Ernst , Maennerchor
Harmonie, Fleurier. Charles Colin , L'Auro-
re, Corcelles. Roger Hugli , L'Union, Co-
lombier. Paul Cominot , L'Orphéon ; Char-
les Fuchs, L'Orphéon ; Roger Robert , L'Or-
phéon , tous de Neuchâtel. Roger Guinand ,
Echo de l'Areuse, Boudry. Georges Rochat ,
Union chorale, Bôle. Jean Martin , Chœur
d'hommes, Saint-Aubin. Jean Kreis , L'Ave-
nir ; Paul Perret , L'Avenir, les deux de
Saint-Biaise. Edgar Triponez, L'Espérance ;
Louis Fornoni , L'Espérance, les deux de
Travers. Alfred Guinchard , L'Helvétien-
ne ; Jean-Pierre Guinchard , L'Helvétienne,
les deux à Gorgier.

Pour 50 ans : MM. Berthold Schneider ,
L'Orphéon ; Paul Jampen , L'Orphéon , Neu-
châtel. Edmond Gillard , Union chorale ;
Alfred Jeanrenaud , La Pensée ; Henri Gloor,
La Pensée ; Albert Fiscalini , La Pensée,
tous de la Chaux-de-Fonds. Karl Gyger.
Maennerchor , Couvet. Louis Droz, L'Ave-
nir , Saint-Biaise. Willy Perrelet , Echo de
l'Areuse ; Marcel Jossy, Echo de l'Areuse,
Boudry. Henri Gerster , L'Aurore, Le Lan-
deron ; Jean Schneider, La Concorde , Fleu-
rier ; Léon Monnier , L'Helvétienne , Gorgier.

Des chanteurs fêtés

FAN — EXPRESS

COLOMBIER

NAISSANCES (à Neuchâtel, concernant
les habitants de Colombier) : 16. Russo,
Palma Mireille , fille de Russo, Cosimo el
de Colette Nelly, née Boldini , domicilié
à Colombier ; 23. Bongiovanni, Alfonsina ,
fille de Bongiovanni , Onofrio, et de Elisa.
née Sicorello, domicilié à Colombier ; 24.
Dubey, Véronique Chantai, fille de Dubey,
Jean-Marie-Michel et de Denise Hélène, née
Robert-Nicoud , domicilié à Colombier, à
Granges (SO) ; 29, Gast , Christine Susanne,
fille, de Gast , Rudolf Kurt et de Ruth Nelly,
née Allenbach, domicilié à Colombier.

MARIAGES : 25, (à Colombier) Striibi,
Paul Henri, conseiller technique, célibatai-
re, domicilié à Colombier et Baltensperger,
Geneviève, célibataire, domiciliée à Boudry.

Etat civil de février

URGENT
On cherche

sommelier (ère)
pour cause de maladie
Tél. (038) 21 11 96 

r— , SALLE DE LA CITÉ
llhfTl S Clos-Brochet 10
|U=H g Demain, à 20 h 30

Le Théâtre Partisan
Joe Pop et Marcus

de Grenoble présente Création collective
« Le rêve de Joe Pop et Marcus ressemble
comme un frère à ceux de la jeunesse
d'aujourd'hui : farniente, guerre, révolution,
anarchisme, meurtres simulés. >

c Dauphine libéré. »
Prix des places : Fr. 7.— ; étudiants,
apprentis , ANAT, AVS, Fr. 5.—.

Réservation : tél. 25 90 74.

Sécurité totale par la

V̂ A HATIONAU SUH» AHU«AHClT7
Bs. \B Agence générale

l f \7 André BARMETTLER
1 '  ̂ NEUCHÂTEL

( Réception des ordres: Jusqu'à 22 heures
Fr. 2,40 par millimètre de hauteur

Madame et Monsieur
FERIGUTTI-GREMION et Igor ont la
joie d'annoncer la naissance de

Gaetan-Ugo
11 mars 1972

Maternité Gouttes-d'Or 17
Pourtalès Neuchâtel

Jean-Pierre et Geneviève BIASCA -
HARSCH ont le très grand plaisir de
faire part de la naissance de leur fils

Boris-Antoine
13 mars 1972

Maternité Pourtalès . Faubourg 17
Neuchâtel La Neuvevillo

Les enfants et les institutrices du pavillon
du Port-d'Hauterive ont le grand chagrin
de faire part du décès de leur camarade et
élève

Anne - Dominique
élève de Ire année primaire.

Hauterive, 13 mars 1972.

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

t
Monsieur et Madame Marcel Repond et

leur fille Valérie , ù Hauterive ;
Monsieur Henri Repond , à Fribourg, ses

enfants et petits-enfants , à Yverdon et Be-
vaix ;

Monsieur et Madame Henri Gumy et
leurs enfants , à Neuchâtel et Hauterive,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Anne - Dominique
leur chère et regrettée fille , sœur, petite-fille ,
filleule , cousine, survenu dans sa 7me
année.

Hauterive, le 12 mars 1972.
(Port 61)

Heureux ceux qui ont le cœur pur ,
car ils verront Dieu.

Matt. 5 : 8.
L'enterrement aura lieu mercredi 15 mars.
La messe des anges sera dite en l'église

catholique de Saint-Biaise à 15 heures.
Domicile mortuaire : hôpital des Cadolles.

Au revoir petit ange.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité cantonal neuchâtelois du
Secours suisse d'hiver et du Fonds d'en-
traide aux .chômeurs nécessiteux a le péni-
ble devoir de faire part du décès subit de
son fidèle et dévoué trésorier,

Monsieur

Marcel COURVOISIER
dont il gardera un souvenir ému et recon-
naissant.

Culte au temple de Boudry le mercredi
14 mars, à 14 heures.

Monsieur et Madame Rudolf-Dietrich-
Courvoisier et leurs enfants , à Kôniz :

Monsieur et Madame Marcel Diclrich-
Aebi , et leur petit Bruno , à Ostermun-
digen ;

Annette Dietrich , à Kôniz ;
Monsieur et Madame Eric Courvoisier-

Vermenot et leurs enfants Anne et Phi-
lippe, à Boudry ;

Monsieur et Madame Henri Udriet-Cour-
voisier et leurs enfants , à Neuchâtel ;

Monsieur René Aubée-Courvoisier et ses
enfants , à Boudry ;

Monsieur et Madame André Perrenoud ,
à Clarens ;

Mademoiselle Rolande Jaquemet , à Bou-
dry ;

Monsieur et Madame Jules Monney, à
Boudry, leurs enfants et petits-enfants ;

Madame Samuel Jaquemet , à Boudry, ses
enfants , petits-enfants et arrière-petits-en-
fants ;

les familles parentes et alliées ,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur

Marcel COURVOISIER
leur cher papa , grand-papa , arrière-grand-
papa , frère , beau-frère , oncle , cousin , par-
rain , parent et ami , que Dieu a rappelé à
Lui subitement , dans sa 74me année.

2017 Boudry, le 12 mars 1972.
(Vermondins 17)

Veillez et priez, car vous ne savez
ni le jour ni l'heure où le Seigneur
viendra.

Mat. 25 : 13.
L'enterrement aura lieu mercredi 15 mars.
Culte au temple, à 14 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part



Le crime d'Hauterive est l'effroyable
aboutissement d'un conflit conjugal

Hier, dans une partie seulement de
nos éditions, et brièvement vu l'heure
tardive à laquelle elle nous fut connue,
nous avons relaté l'effroyable tragédie
qui s'est déroulée à la fabrique Voumard,
à Hauterive, dans l'appartement du con-
cierge. Ce dernier, Marcel Repond, âgé
de 44 ans, en l'absence de sa femme,
a tué sa fille aînée de 7 ans, Anne-Domi-
nique.

Rongé par un conflit conjugal latent

depuis quelques mois, ayant bu pour
essayer d'oublier, il eut un geste dément
que seul un homme perdu sur un che-

min sans issue peut commettre, sans me-
surer la gravité de son comportement.
Profitant du profond sommeil de ses fil-
les, il se dirigea vers le lit silencieux
d'Anne-Dominique, et, nous avons autant
qu'hier de la peine à l'écrire, il tua son
aînée en lui tranchant la gorge avec un
couteau de cuisine. L'innocente victime
mourut presque instantanément.

CRIME AFFREUX
Désarroi extrême, égarement, folie

doublée de haine à l'égard d'une femme
de seize ans plus jeune que lui et qui
désertait le foyer certains soirs depuis
l'automne passé ?

Ce crime est affreux, par la manière
dont il a été perpétré et parce que c'est
une innocente enfant qui en fut la vic-
time dans des circonstances qui tiennent
de l'épouvante. Mais, nous nous garde-
rons bien de juger un homme acculé
à une telle extrémité, ni de condamner
une femme qui délaissait le foyer con-
jugal.

Il ne reste pas moins qu'une fillette ,
qu'on disait mignonne et gentille, a été
la victime de cette mésentente conjugale
qui a poussé un homme au pire. Les ha-
bitants d'Hauterive, de tout le Littoral
et d'une manière générale en Suisse
romande, ont été bouleversés par cette
tragédie peu commune.

LA SOIRÉE TRAGIQUE
Dimanche soir, seul à la maison avec

ses filles et son chien de garde, délaissé
une fois de plus par sa femme, Marcel

Repond fit . le bilan de son mariage et
de son existence dans ce foyer désuni.
Ce n'était pas aux dires de ses connais-
sances, un caractère emporté, ni brutal ,
mais plutôt sombre, comme replié sur
lui-même. Jamais, apprendra-t-on mardi
au cours de l'enquête que nous avons
menée, à Hauterive le problème des
dissensions conjugales ne fut posé nette-
ment. Comme si, bien qu'étant au cou-
rant Marcel Repond voulait se cacher
l'insupportable réalité ! Mais le mal inté-
rieur progressait, quand bien même des
tiers voulurent essayer d'arranger les
choses.

LA VÉRITÉ INSUPPORTABLE
Dimanche soir, ce fut l'explosion d'un

homme qui ne peut plus supporter la
vérité : « C'est fini entre ma femme et
moi, depuis ce soir à 9 heures ! » dira-t-
il , en état d'ébriétc, après son geste cri-
minel, en téléphonant à une amie de
gymnastique de sa femme, du quartier
de la Marnière, à Hauterive. Et l'homme
d'ajouter ces quelques mots qui ca-
chaient toute la tragédie : Il ne reste plus
que Valérie ! »

Mais, vers 23 heures, l'épouse rentra.
Qui peut dire ce qu'il se serait passé,
dans l' appartement du concierge de
Voumard, si la femme avait tardé
encore à rentrer ?

Arrivée chez elle, et poussée bruta-
lement dans un bureau de la fabrique
par son mari pour qu'elle ne monte pas
à l'appartement, elle se précipita vers un
téléphone de service pour appeler l'amie

de tout à l'heure et lui dire rapidement :
« Tu sais, je crois qu'il a tué une de nos
filles!»

UN SPECTACLE D'ÉPOUVANTE
C'est alors que l'amie appela la police

au chef-lieu qui, à son tour, alerta la
gendarmerie, laquelle dépêcha sur les
lieux le sous-officier de Saint-Biaise, tan-
dis qu'elle envoyait un de ses gendarmes
pour voir ce qu'il en était. Le mari, qui
se tenait devant la porte de l'apparte-
ment pour que personne n'entre, n'oppo-
sa aucune résistance et fut emmené dans
les locaux de la police de sûreté. Et le
gendarme revint à Hauterive pour dé-
couvrir un spectacle atroce, dans la
chambre des enfants, spectacle qui fut
d'ailleurs et heureusement, épargné à la
mère.

Et puis, ce fut le défilé silencieux,
dans la nuit, de l'officier de gendarme-
rie, du juge d'instruction, du médecin
chargé de constater le décès...

Enfin, hier après-midi, le juge d'ins-
truction Guye remettait à la gendarme-
rie, à l'intention de la presse, le com-
muniqué laconique que voici :

«Dans la soirée du 12 mars, Marcel
Repond, concierge à Hauterive, où il est
domicilié, a tranche la gorge de sa fille
âgée de 7 ans pendant son sommeil. La
victime succomba immédiatement. Il
semble que ce crime soit dû à un conflit
conjugal. »

Les lecteurs dc la FAN en savaient
plus à l'aube de lundi en ouvrant leur
journal !

G. Mt

Un travail de titan: le nouveau
recueil de la législation cantonale

Le 2 février 1959, le Grand conseil déci-
dait qu 'un nouveau recueil officiel de la
législation neuchàteloise serait édité. Les
travaux préparatoires ont exigé beaucoup

Conférence
à la Société

neuchàteloise des
sciences naturelles

Lors de la partie scientifique de l'assem-
blée générale de la Société neuchàteloise des
sciences naturelles , le 3 mars dernier , assem-
blée présidée par M. Francis Persoz , M. J.
Peter-Contesse, ingénieur forestier, a fait
une conférence intitulée : « Essences fo res-
tières de lumière et d'ombre », et illustrée
de très belles diapositives.

Les magnifiques peuplements forestiers
mélangés de sapin , de fayard et d'épicéa ,
qui ont porté loin le renom des forêts jardi-
nées des vallées et des montagnes neuchâ-
teloises, corresponden t exactement aux
conditions orographiques et climatologiques
de ces régions. Les forêts de basse altitude
du pied du Jura face au Plateau ont subi
au cours des siècles de profondes modifi-
cations : parcours du bétail , mode des rési-
neux. Ces procédés irrationnels ont provo-
qué une grave altération du mélange naturel
des essences, lequel est tout différent de ce-
lui des vallées et de la montagne. Le climat
permet, dans le « Bas », la présence de
nombreuses essences absentes dans les zones
médianes et supérieures. Chêne, pin sylves-
tre , érables, essences feuillues secondaires y
ont place , mais ont presque disparu. Elles
font partie du groupe dit « de lumière »,
alors que le sapin , le fayard sont « d'om-
bre », l'épicéa tenant une position intermé-
diaire.

Une meilleure connaissance de ces deux
groupes d'essences est indispensable. L'étude
comparative de leurs graines, de leur germi-
nation , de leur développement jusqu 'à la
vieillesse de l'arbre nous montre que toutes
les essences « de lumière » sont adaptées à
une croissance très rapide ' dans leurs . pre-
mières années pour leur assurer une place
dominante dans les groupes de recrû. Cette
place doit leur être maintenue jusqu 'à la
vieillesse. En cas d'accident , elles peuvent
(le chêne par exemple) reconstituer très ra-
pidement les éléments détruits. Elles ne sont
pas destinées à être très nombreuses dans le
peuplement naturel ; elles sont individua lis-
tes et leur individualisme se montre jusqu 'à
l'échelon des branches.

Les essences « d'ombre » forment masse ;
elles remplissent les vides laissés par les pré-
cédentes. Fortes de leur puissance de masse ,
elles tendent peu à peu à prendre le des-
sus.

de temps mais, maintenant , le service juri-
dique de l'Etat a terminé l'épuration de
tous les textes. Que contiendra ce futur
recueil ? Toutes les prescriptions de droit
cantonal et de portée générale et durable
encore en vigueur au moment dc sa paru-
tion. Dans ce but , on a compulsé systé-
matiquement tous les procès-verbaux des
séances du Grand conseil et le minutier du
Conseil d'Etat depuis l'année 1922. année
de l'établissement des trois premiers _ volu-
mes de la troisième et actuelle édition
du c Recueil officiel des lois , décrets et
arrêtés » du canton. Par ailleurs, une en-
quête menée auprès de tous les départe-
ments et services de l' administration can-
tonale et de tous les établissements et _ ins-
titutions dépendant de l'Etat a été néces-
saire.

QUE FAUT-IL ENLEVER ?
Ensuite , il a été procédé à l'élimination

de toutes les dispositions ainsi rassemblées ,
qui , depuis la date de leur adoption , ont
été modifiées ou abrogées, ou qui sont
tombées en désuétude. La principale 'diffi-
culté à laquelle il a fallu faire face a
consisté à faire le départ entre les textes
qui , étant de portée générale , doivent être
publiés et les textes d'une autre nature.
Sont en principe de portée générale , les
textes qui concernent un nombre indéter-
miné de personnes, qui règlent l'organisa-
tion , la compétence et les tâches des auto-
rités ou qui fixent une procédure et qui ,
de surcroît , sont d'une certaine duée. C'était
vite dit... Pour y arriver , le gouvernement
a tenté de serrer la réalité de plus près
en s'arrêtant à des critères complémentai-
res.

Ainsi , seuls doivent être publiés les textes,
de portée générale émanant du peuple , du
Grand conseil , du Conseil d'Etat , d'un
département de l'administration cantonale
ou d'une autorité judiciaire. Sont ainsi éli-
minés les textes émanant d'une commune,
d'une institution ou d'un établissement dé-
pendant de l'Etat. Par ailleurs, devaient
être également éliminés les actes concer-
nant une personne privée ou une commu-
ne considérée isolément (c'est le cas par
exemple, d'un arrêté autorisant une per-
sonne à changer de nom ou celui des
actes accordant une subvention à Une com-
mune pour l'accomplissement d'une tâche
déterminée) et ceux ne s'appliquant qu'à
l'occasion d'un événement déterminé (exem-
ple : décisions validan t une élection).

Seront également éliminés les actes se
rapportant à une chose ou à un lieu con-
sidéré isolément (cas de la transformation
ou de la reconstruction d'un immeuble tel
que le château de Môtiers) et ceux con-
cernant l'applicabilité d'un texte ou d'un
plan déterminé (ici, le cas d'amélioration
foncière , d'examens scolaires ou universi-
taires). Enfin sont exclus pareillement les
actes ayant trait à la gestion fin ancière
de l'Etat ou de ses établissements (c'est

l'exemple des décrets portant adoption du
budget ou des comptes de l'Etat) . En re-
vanche , sera publié un acte de portée fi-
nancière dès l'instant où il crée un régime
d'aide généralisée et permanent en faveur
d'une catégorie de personnes ou de com-
munes dont le nombre est indéterminé
(exemple : prestations complémentaires AVS
et AI, etc.). Enfin , le nouveau Recueil
ne contiendra plus les actes réglant des
questions de détail relatives au fonctionne-
ment des services de l'administration can-
tonale ou des établissements de l'Etat
(exemple : les règlements des concours de
l'Observatoire).

DES CAS D'URGENCE
A l'heure actuelle , aucune disposition

légale ne détermine le genre de textes qui
doivent être insérés dans le recueil des lois
cantonales. D'un autre côté, l'étendue et la
portée de la publication d'un acte dans
la « Feuille officielle » méritent d'être pré-
cisées. Mais d'autres moyens existent _ sur
lesquels le Conseil d'Etat entend légiférer.
Prenons l'exemple d'un cas où les circons-
tances empêchent une autorité cantonale
de publier en temps utile l'une de ses déci-
sions dans la « Feuille officielle ». Dans le
canton, l'exemple classique est celui des
arrêtés pris par la commission intercanto-
nale de la pêche dans le lac de _ Neuchâ-
tel pour autoriser , ou au contraire , pour
interdire un mode de pêche déterminé.

Il y a des cas où les circonstances em-
pêchent une autorité cantonale de publier
en temps utile l'une de ses décisions dans
la « Feuille officielle ». Dans notre canton ,
l'exemple classique est celui des arrêtés
pris par la commission intercantonale de
la pêche dans le lac de Neuchâtel pour
autoriser ou, au contraire, pour interdire
un mode de pêche détermine. L évolution
des conditions de pêche est si rapide à
certaines époques que la réglementation doit
faire l'objet d'une revision dans un laps
de temps inférieur à vingt-quatre heures.
Dans cette éventualité , les décisions offi-
cielles sont communiquées aux pêcheurs in-
téressés par circulaire, voire oralement par
l'intermédiaire des gardes-pêche. En cas de
déclenchement soudain d'une épidémie, d'une
épizootie ou d'une autre catastrophe, l'au-
torité compétente peut se trouver également
dans l'obligation de communiquer ses dé-
cisions immédiatement , sans attendre la pa-
rution du prochain numéro de la « Feuille
officielle ». Elle choisira alors librement le
moyen par lequel elle entend faire con-
naître au public les mesures qu'elle a pri -
ses. Elle pourra utiliser les journaux quo-
tidiens , la radio , l' affichage au pilier pu-
blic , etc. Sous peine d'être considérées com-
me non avenues , ces mesures devront toute-
fois faire l'objet d'une publication dans la
« Feuille officielle » dans les cinq jours au
plus tard à compter de la date de leur
entrée en vigueur.

Cescole: A propos des comités de classe
<c) Depuis quelque temps, la direction de
Cescole a introduit la notion de comité de
classe. Qu'est-ce que le comité de classe ?
Eh bien , c'est une équipe de joye ux et bons
camarades au service de tous les élèves de
la classe. Les buts principaux en sont, par
exemple : l'animation de la vie et des ac-

tivités d'une classe, l'entretien en toutes
circonstances d'une vie agréable pour
chacun entre élèves et adultes , d' assurer une
bonne liaison entre la classe et son maître ,
les autres professeurs et la direction.

Ces comités se composent en général de
trois membres (président , secrétaire et cais-
sier) ; ils peuvent atteindre un maximum de
cinq membres. L'élection a lieu par les élè-
ves en présence du maître de classe. Le
mandat peut durer une année , voire un se-
mestre. Les comités des 27 classes de
Cescole forment une assemblée générale qui
se réunit périodiquement sous la présidence
d'un membre de l'équipe de direction.

Pour chaque classe, le comité en accord
avec le maître responsable , désignera des
élèves chargés de plusieurs missions parti-
culières , dont : aérer la salle pendant la ré-
création , nettoyer et laver le tableau à la
fin de chaque leçon , veiller à faire dis-
paraître les détritus et les papiers traînant
sur le sol, éteindre les lumières et fermer les
portes après les dernières leçons, etc...

La direction a mis, par écrit , à l'intention
des. élèves des instructions précises à ce
sujet et le respect de ces quelques mesures
permettra d'améliorer l'atmosphère, déjà
sympath i qu e il faut le dire , du Centre
multilatéral de Colombier et environs.

Les élèves sont rentrés
COLOMBIER

Les 120 élèves de l'école primaire de
Colombier sont rentrés du camp de ski de
Zinal dans le Val d'Anniviers, où logés
dans deux chalets aménagés en dortoirs
ils ont passé un séjour agréable.

Une douzaine de monitrices et moni-
teurs amenaient les skieurs sur les batt-
eurs de la région par le téléphérique.Si
le temps n 'était guère propice au bron-
zage les conditions d' enneigement par con-
tre étaient excellentes. Une ombre au ta-
bleau, deux jeunes filles se sont cassés la
jambe...

Le groupe des institutrices et institu-
teurs usaient de leur patience pour occu-
per sainement les loisirs de ces j eunes.
Trois rescapés des « Neuf de cœur » et
un instituteur ont animé quelques soirées
en chantant , Rénald , le guitariste , menant
l'ambiance. La dernière soirée fut parti-
culièrement réussie, les animateurs avaient
organisé un concours du meilleur maquil-
lage, et avant le coucher ont pouvait voir
les institutrices se ballader , le flacon de
lait démaquillant à la main , pour enlever
la couche de a. peinture » dont on avait
usé sans parcimonie...

Quelques-uns garderont un mauvais sou-
venir de la traditionnelle corvée de vais-
selle, celle-ci cependant largement compen-
sée par la cuisine variée du chef de cui-
sine M. de Pietro qui ne laissait per-
sonne mourir de faim, bien au contraire.
Il faut relever à cet effet , que quelques
élèves ont reçu certaines « gentillesses »
de leurs parents, soit en nourriture ou
argent , ce qui incitait tout naturellement
certains à se « gaver » en sucrerie, obligeant

bien souvent les membres du corp ensei-
gnant à se lever la nuit pour soigner des
indi gestions...

BILAN D'UNE SEMAINE
D'autre part , pendant la semaine du 14

au 19 février , on se souvient que la direc-
tion de CESCOLE avait mis sur pied
quatre camps de ski ainsi que plusieurs
activités dirigées pour les non-participants
à ces camps.

Il est intéressant de savoir et de publier
que cette semaine de sports a coûté quel-
que 55.000 francs. Ce montant est le coût
réel , dont il faut déduire les participa-
tions des parents qui étaient de l'ordre
de 70 francs par enfant pour le camp
des Rasses , 90 francs pour le camp du
Gurnigel , Berghaus , 120 francs pour les
deux camps qui eurent lieu au Valais et
de 8 francs pour les activités dirigées à
Cescole. Déduction faite des subventions ac-
cordées aux familles nombreuses , c'est une
dépense d'environ 19.000 francs qui reste
à la charge des six communes du syn-
dicat. Notons que le fonds de courses et
camps de ski fonds géré par un comité
groupant adultes et élèves interviendra pour
un montant de l'ordre de 2500 francs.

Les responsables des différents camps de
ski, MM. Pierre Kernen , Jean-Jacques Bel-
le, Richard Grandjean et Pierre-André Stei-
ner ont déposé un rapport extrêmement
favorable sur le déroulement de leur camp
respectif. Quan t aux élèves restés au col-
lège, ils ont pu profiter d'une semaine de
semi-détente et fait d'intéressantes excur-
sions à travers le pays.UN PROBLÈME : LA VIEILLESSE

On sait que le Conseil d'Etat soumet au
Grand conseil deux projets de loi , l' une dite
d' aide financière aux établissements spécia-
lisés pour personnes âgées , l' autre portant
revision de ta loi d' aide hospitalière. Le
problèm e est particulièrement important.  A
la fin de 1960, le canton de Neuchât el
comptait  17.177 personn es âgées de 65 ans
et plus , soit 11,64% de la population. Dix
ans plus tard , ce nombre était de 20.794,
soit une augmentation de 3617 personnes
représentant 12,29% de la population. Même
en admettant que la courbe d' accroissement
de la population âgée ait tendance à s'apla-
tir , il n'en demeure pas moins que les chif-

fres absolus témoignent d' une augmentation
sensible de la population âgée.

En outre , alors qu 'on parle fréquemment
du troisième âge, il est aussi normal d'évo-
quer l'importance du quatrième âge, celui
qui comprend les personnes âgées de 80 ans
et plus. Dans le canton de Neuchâtel , on
dénombre 2555 femmes et 1133 hommes
âgés de 80 ans et plus , soit le cinquième
des personnes âgées de 65 ans et plus.

Voici d' ailleurs un tableau montrant l'évo-
lution de la population du canton entre
1941 et 1970. On notera particulièrement
l' augmentation du nombre des personnes
âgées de 65 ans et plus.

La cérémonie de la confirmation
i'W^M^ t'i lTÏQrhinillfidJ'^'?""'""^^^'ti^^'"'

Monsieur le rédacteur en chef ,
Le débat qui s'est engagé après que

la paroisse de Coffrane , les Geneveys-
sur-Coffrane et Montmollin a pris la
décision de supprimer la cérémonie de
la confirmation est important. Il est
peut-être bon d'y ajouter quelques ré-
flexions complémentaires :

1) La paroisse du Val-de-Ruz mise
en cause n'est pas la seule à avoir re-
noncé à la cérémonie de la confirma-
tion des catéchumènes. D'autres parois-
ses l'ont précédée et il est probable
que le mouvement amorcé se générali-
sera . Le Synode, d'ailleurs , aura bien-
tôt l'occasion d'en parler.

2) L'entrée dans l'Eglise n'est pas
marquée par la confirmation , mais par
le baptême. Par conséquent , les caté-
chumènes qui ont terminé leur instruc-
tion religieuse sont membres de l'Eglise
à part entière, même s'ils n'ont pas
participé à une confirmation. Ce qui
est important pour eux, c'est d'être de
vrais croyants et ils pourront témoigner
de leur foi en participant à la sainte
cène qui ne leur sera certainement pas
refusée.

3) On peut alors se demander à quoi

sert la confirmation et ce qu'elle est
vraiment. Depuis bien des années, les
églises réformées cherchent une réponse
satisfaisante à cette question et n 'y par-
viennent pas. Il ne faut donc pas s'éton-
ner si, de plus en plus, la nécessité de
ce rite est mise en doute.

4) Ce n'est pas repousser les jeunes
hors de l'Eglise ou leur manifester de
la méfiance que de supprimer la confir-
mation dans une paroisse. C'est au con-
traire les prendre au sérieux et leur
donner une pleine liberté. Et il faut
bien admettre qu 'ils n'ont pas cette li-
berté dans les circonstances tradition-
nelles : les contraintes familiales et so-
ciales sont trop fortes pour qu 'ils puis-
sent décider librement de leur partici -
pation à la confirmation.

5) On reproche souvent aux chrétiens
de c dire et de ne pas faire ». Or
maintenant on s'oppose à la suppression
de la confirmation. Et pourtant cette
mesure a précisément pour but de per-
mettre une plus grande vérité et une
authenticité réelle dans l'Eglise. Beau-
coup de vrais chrétiens et de catéchu-
mènes ne peuvent plus supporter ce

« oui » qu 'on arrache à des jeunes, qui
ont envie de répondre « non » et qui ,
au moment où on leur déclare qu 'ils
fêtent leur entrée dans l'Eglise, savent
très bien que le rite qu 'ils subissent est
celui de leur sortie de l'Eglise. Je ne dis
pas cela pour tous les catéchumènes ;
il en est de sincères et ils sont souvent
nombreux, mais à cause des autres leur
« oui » et leurs engagements sont mis
en doute.

6) On sait ce qu 'est la période de
l'adolescence et toutes les luttes que
connaissent ceux qui la traversent , et
les changements subits d'idées ou d'atti-
tude qu'ils manifestent. Ce n'est pas
à ce moment-là qu 'il faut obliger des
jeunes à prendre des engagements pour
la vie. Sinon , on en fera des renégats
et des culpabilisés , et tous leurs rap-
ports avec l'Eglise seront hypothéqués
par le « oui » qu 'ils ont prononcé et
pas tenu.

Je vous serais reconnaissant de faire
paraître ces quelques réflexions, qui
n 'engagent que moi, et vous prie de
croire , Monsieur le rédacteur en chef ,
à mes sentiments les meilleurs.

Pasteur Max Held , Neuchâtel.

TRAFIC DE DROGUE :
des mesures
plus sévères

sont indispensables
Le conseiller national Yann Richter

(rad) a déposé sur le bureau du Conseil
fédéral une petite question dans laquelle
il demande que des mesures plus sévères
soient prises pour réprimer l'activité des
trafiquants de drogue. Voici le libellé de
cette question :

« L'opinion publique s'émeut de l'aug-
mentation de la consommation dc dro-
gues interdites en Suisse et de l'activité
grandissante de trafiquants sans scrupules
bien décidés à exploiter dans notre pays
un « marché » intéressant, auprès dc la
jeunesse surtout. Au cours de sessions
précédentes, le Conseil fédéral a accepté
d'étudier une revision de la législation
en vigueur, afin de limiter au maximum
les conséquences désastreuses de l'abus
de stupéfiants.

» Sans doute, cette étude est-elle acti-
vement menée par les services compé-
tents de la Confédération. Cependant,
face à l'accroissement rapide du nombre
des délits constatés dans ce domaine, le
Conseil fédéral n'estime-t-il pas qu'il est

. devenu urgent de prendre des mesures
pour réprimer plus sévèrement les tra-
fiquants de drogue et améliorer en l'es-
pèce la prévention de la population ?
Quelles sont les mesures qu'il envisage
de proposer et dans quel délai ? »

Cette voiture
a disparu

• HIER , entre 13 h 45 et 16 h 15, une
Alfa Romeo de couleur grise , portant
les plaques NE 67905, a disparu de l' en-
droit où elle était parquée , rue du Coq-
d'Inde. Tout renseignement au sujet de
ce vol est à communiquer à la police
cantonale.

Le feu était rouge •
9 AU volant de son camion-citerne ,

M. T. B., de Colombier , circulait à 13 h
20 sur la piste centrale de la N5, à la
hauteur de la place Numa-Droz , se diri-
geant vers Saint-Biaise. A la hauteur de
la signalisation lumineuse du Collège la-
tin , l'avant de son véhicule a heurté
l'arrière d'une caravane arrêtée norma-
lement devant le feu rouge , et tirée par
la voiture de M. P. B., domicilié en
France. Dégâts matériels.

Comment se porte l'économie neuchàteloise ?
On sait que , dans son rapport annuel la

Banque cantonale neuchàteloise donne tou-
jours un aperçu de l'activité des divers sec-
teurs économiques du canton. _ Nous en
avons déj à publié quelques passages. Voici
la suite.

Les entreprises des branches de la méca-
nique et des machines à tricoter accusent en
général un volume d'affaires en forte pro-
gression, ce qui devrait leur permettre de
compenser, dans une certaine mesure, l'aug-
mentation des coûts. Dans le secteur des
machines à tricoter , l'année 1971 a été mar-
quée par l'ITMA , exposition internationale
de la machine textile , à Paris , où le stand
d'Edouard Dubied et Cie S. A. a remporté
un vif succès. Les ventes de l'exercice 1971
sont en progression par rapport à l'année
précédente.

Pour les machines-outils , l'accroissement
des ventes a été important , cependant que
l' entrée des commandes fléchissait en raison
de l'attentisme que manifestent actuellement
des investisseurs de biens d'équipement.
Dans le secteur de la mécanique générale ,
enfin , le volume d' affaires a correspondu au
niveau atteint en 1970, bien qu 'on ait perçu

certains signes de "instabilité conjoncturelle
actuelle.

Dans le secteur de la chocolaterie , Su-
chard a pu augmenter sa production de
12 %. L'entreprise a, d'autre part , poursuivi
ses efforts de diversification en prenant no-
tamment le contrôle d'une fabrique de bis-
cuits bernoise. L'augmentation constante des
coûts et des salaires a nécessité quelques
adaptations de prix de vente. L'écoulement
ne s'en est pas trouvé affecté et Suchard a
pu développer ses ventes tant en Suisse qu 'à
l'étranger, dans une mesure dépassant la
moyenne. L'avenir est envisagé avec con-
fiance.

Dans le domaine du papier pour illustrés
et publications de mode qui intéresse en
particulier les Papeteries de Serrières S.A.,
le recul intervenu dans les annonces , dû
surtout à la publicité télévisée, a entraîné
une baisse de 17 % environ dans la con-
sommation suisse du papier hélio en bobi-
nes. La hausse accrue des frais de produc-
tion a contribué en 1971 à resserrer davan-
tage encore les marges déj à fortement com-
primées, car la pression de la concurrence
étrangère n 'a pas permis d'adapter les prix

de vente. Pour diversifier leur production et
l'adapter à l'évolution actuelle , les Pape-
teries de Serrières ont monté en 1971 une
machine à coucher le papier , investissement
dépassant neuf millions de francs. La pro-
duction a démarré en janvier 1972.

L'AMÉRICAIN EN TÊTE
Et l'industrie du tabac ? L'augmentation

de la production des cigarettes en Suisse a
été moins importante en 1971 qu 'au cours
des dernières années. Elle a atteint 30,9
milliards de pièces , ce qui correspond à un
accroissement de 5,8% par rapport à l'année
précédente. Les cigarettes à bout filtre re-
présentent 94 % de la production. La ré-
partition en catégories de goûts montre que
les cigarettes de type « American blend »
sont toujours en tête . Elles ont atteint 62,5%
du total fabriqué (1970 : 61 %). Le goût
« Maryland » a pratiquement pu maintenir
sa part qui s'élève à 30 % (1970 : 30,5 %). li
en est de même pour les cigarettes com-
posées en majeure partie de tabac indigène ,
ce qui ne représentent cependant que 2 % de
la production totale. En revanche, la part
du mélange « European blend » a baissé de
5 % à 4 %. Enfin , le goût «Orient» se main-
tient à 1 % et les cigarettes « Virginia » à
0,5 %.

Le commerce de détail neuchâtelois, re-
présenté par les exploitants indépendants,
les grands magasins et les coopératives à
succursales , présente en général un bilan sa-
tisfaisant. Il a poursuivi l'adaptation de ses
méthodes de vente aux goûts et habitudes
de la clientèle. Les détaillants de plusieurs
localités , par exemple , se sont entendus
pour organiser des expositions collectives.
L'ouverture de magasins le soir tend à être
appliquée plus largement à l'occasion des
fêtes et de manifestations commerciales.
Dans les villes , et plus particulièrement au
chef-lieu , on est à la recherche d'une for-
mule conciliant la circulation des véhicules
au centre , le parcage et le commerce local.

Le secteur des arts et métiers en premier
lieu ceux qui dépendent de la construction ,
a enregistré des résultats favorables , encore
que le volume des travaux commandés soit
limité par les possibilités de l' artisan lui-
même selon l' effectif de ses ouvriers . Le
problème de la main-d'œuvre , en effet , reste
lancinant. Tant les milieux patronaux et
syndicaux aue les responsables de la forma-
tion professionnelle dans le canton ont
inauguré auprès des jeunes une politique
d'information en faveur des métiers manuels
et on doit souhaiter qu'elle rencontre de
larges échos.

LES CHAMPS ET LES VIGNES
L'année météorologique a été propice à

l' agriculture neuchàteloise. Mais certaines
régions curent quelques soucis pour leur ali-
mentation en eau. Si, pour le foin , la sé-
cheresse influa sur le rendement , il n'en fut
pas de même pour les céréales , les pommes
de terre et surtout pour les betteraves , dont
la teneur en sucre a été élevée. La produc-
tion laitière a atteint 51,266.219 kg, soit une
augmentation de quelque 200.000 kilos sur

l'exercice précédent. La Fédération laitière
neuchàteloise a poursuivi avec succès ses
efforts pour la mise en valeur et la com-
mercialisation des produits laitiers.

Bien que l'année 1971 ait été favorable ,
les agriculteurs neuchâtelois sont conscients
des problèmes qui se posent à eux pour
l'avenir et qu 'ils entendent résoudre par
leurs organisations professionnelles , avec le
soutien de l'Etat. L'avenir de l'industrie fo-
restière n 'incline pas à l'optimisme.

En ce qui concerne la viticulture , les son-
dages indiquent des vins d'une haute qua-
lité. On peut regretter que le volume de la
récolte ne fût pas plus important à un mo-
ment où les caves étaient presque vides. Le
rendement a été de 2,87 gerles â l'ouvrier
pour le blanc et 1,89 gerle pour le rouge.
En raison de l'augmentation des frais de
production , les prix ont été majorés de 20
francs par gerle et fixés à 210 fr . pour la
vendange blanche et 250 fr. pour le pinot
noir. L'Etat a renouvelé son action de blo-
cage-financement des vins blancs et rouges
à laquelle la Banque cantonale neuchàteloi-
se a participé en consentant des conditions
de faveur. L'écoulement des « 71 » (40.996
gerles récoltées) ne posera aucun problème
aux viticulteurs neuchâtelois qui font de
gros efforts pour maintenir leur vignoble et
pour assurer la réputation de leurs crus.

Peu avant onze heures hier matin, M.
Maurice Theubet, né en 1921, de Bevaix ,
circulait en voiture sur la RN 5 en direc-
tion de Saint-Aubin. Arrivé au carrefour
près du dancing « L'Hippocampe », à Trey-
tel , il perdit la maîtrise de son véhicule,
étant vraisemblablement victime d'un
malaise. Son véhicule a traversé la chaussée
sur là gauche, et a terminé sa course dans
un champ. M. Theubet, souffrant d'une
forte commotion , a été transporté à l'hô-
pital de la Providence.

Malaise ?
Un conducteur blessé

à Bevaix



Etude Clerc, notaires,
2, rue Pourtalès - Tél. 2514 68
A LOUER immédiatement ou pour
date à convenir , à la rue de
l'Evole,

splendide appartement
de 6 pièces

avec tout confort.
Cheminée de salon. Jardin. Vue
sur le lac. Situation exceptionnel-
le. Garage à disposition.

Immeubles en propriété par étage inscrite au Registre
foncier à

J\ U YtK N I E !C Route des Graviers 26 et 28

à vendre

APPARTEMENTS
de 2, 3, 4 et 5 pièces, avec confort, cave, galetas et
garage (papiers peints et revêtements des sols au choix
du client).

Financement adapté individuellement.

Visite sur place sur rendez-vous, sans aucun engagement.

Pour tous renseignements et pour traiter, s'adresser à

FIDIMMOBIL
Agence Immobilière et Commerciale S.A.

¦ Rue Saint-Honoré 2, NEUCHATEL
Tél. (038) 24 03 63

^if^^^  ̂ GENDARMERIE
Hy A #; : GENEVOISE
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Etude Clerc, notaires,
2, rue Pourtalès - Tél. 2514 68
A LOUER pour le 1er mal ou
24 juin, à la rue du Rocher, en
attique, superbe

appartement
de 5 chambres

avec tout confort.
Cuisine installée. Cheminée de
salon. Terrasse avec magnifique
vue sur le lac. Garage.
Loyer mensuel Fr. 850.— + char-
ges.

Nous louons à Boudry, pour date à
convenir, local de 80 m2 pour

jardin d'enfants
Location annuelle : 6400 fr.

Adresser offres écrites à FX 648
au bureau du journal.

LES MARÉC0TTES
(à 10 km de Martigny)

VALAIS — Alt. 1100-2300 m
Station d'hiver et d'été avec
équipement touristique de pre-
mier ordre, du chalet rustique à
la résidence de classe.
Agence Immobilière LE LUISIN
vous propose :

RÉSIDENCE
«LE R0TZAY »

Studio à partir de Fr. 44.000.—
2 pièces à partir de

Fr. 56.000.—
3 pièces à partir de

Fr. 81.000.—

CHALETS
1 chalet 4 chambres + living
tout confort Fr. 90.000.—
1 chalet de 2 appartements
tout confort Fr. 90.000.—
1 chalet 3 chambres +
living neuf Fr. 90.000.—

TERRAINS
A Van-d'en-Haut 388 m2 équipé

Fr. 7000.—
aux Marécottes 1400 m2

Fr. 18.— le m2
à Martigny 3396 m2 dans quartier
résidentiel Fr. 60.— le m2
à Salvan 1400 m2 équipé

Fr. 25.— le m2
à Salvan 4000 m2 équipé

Fr. 20.— le m2
AGENCE IMMOBILIÈRE

LE LUISIN
1923 LES MARÉCOTTES (VS)

R. CROPTIER. Tél. (026) 819 57

A vendre à Bevaix , SiBSp
dans quartier J5L.IB
tranquille, Vfil^
magnifique

villa L'annonce
de 2 appartements reflet VÏVafit
de 5 pièces, tout ¦ ¦ r
confort, avec Q U mai*Che
dépendances ;
construction .
récente ; dan S VOtrGprix avantageux. . .
Tél. 46 1644. JOUmal

NEUCHATEL
A louer pour le 24 juin 1972, aux
Charmettes 38, appartement de

3 

pièces, hall, tout confo rt au
4me étage.
Loyer mensuel : Fr. 409.—
charges comprises
+ garage à Fr. 65.— par
mois

Pour visiter : Mme H. THUR,
Charmettes 38, à Neuchâtel.
Pour traiter : SOGIM S.A.,
Maupas 2, Lausanne.
Tél. (025) 20 56 01.

On cherche

ferblantier-
appareilleur

ou
.

appareilleur
S'adresser à F. Gross & Fils
Coq-d'Inde 24, Neuchâtel.
Tél. 25 20 56.

A vendre dans le val Ferret, à
Prayon,

1 magnifique chalet
avec tout le confort , moderne,
accès à la route.

Ecrire sous chiffres P 36-22742
à Publicitas, 1951 Sion.

A SCHINDLER
M»/ ASCENSEURS ET MOTEURS

av. C. F.-Ramuz 104 (Montchoisi) PULLY

cherche, pour la région, jeunes

MÉCANICIENS
ÉLECTRICIENS
SERRURIERS

ayant terminé leur apprentissage dans l'une des branches ci-
dessus et désireux de trouver un emploi stable et intéressant, en
qualité de

MONTEURS D'ASCENSEURS
Les personnes Intéressées sont priées de faire leurs offres, ert
joignant les annexes d'usage à

Ascenseurs & Moteurs SCHLINDLER S.A., Case postale,
1000 LAUSANNE 19

ou de prendre contact téléphoniquement au No 28 68 68 (021), pendant
les heures de bureau.

Ifetefr^ Vente sur plan de

WÈÈÈ MAISONS
missœsi FAMILIALES

mitoyennes urbanisées avec services et terrain en
copropriété.
Variantes 4 -6  pièces.
Fonds propres nécessaires : Fr. 30.000.—.

Ecrire ou téléphoner : bureau d'architecture JAUNIN-
LAMBELET, Coteaux 6, Cortaillod. Tél. 41 34 27.

f——mr s
Réception centrale:

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 25 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public de 8 heures à midi
et de 13 h 45 à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous- nos bureaux peuvent être atteints par téléphone de 7 h 30 à 12 heures et
de 13 h 45 à 18 heures. En dehors de ces heures, une permanence est ouverte, '
du dimanche au vendredi soir, de 18 h à 24 h. La rédaction répond ensuite

aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité:

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 17 heures peuvent paraître le surlendemain.
Pour le numéro du lundi, les grandes annonces doivent parvenir à notre bureau '
le vendredi avant 9 heures et les petites annonces, le vendredi jusqu 'à 9 heures.

Pour le mardi , le lundi jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus à notre bureau jusqu'à
18 heures ; dès ce moment et jusqu 'à 22 heures, ils peuvent être glissés dans la
boîte aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4, dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
22 heures, nous n'acceptons plus que les avis tardifs dont la hauteur est fixée

au maximum à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 47 c. le mm, min. 25 mm. — Annonces locales 37 c, min. 25 mm.
Avis tardifs et réclames urgentes Fr. 2.40 le mm. — Réclames Fr. 1.60.
Naissances, mortuaires 80 c. le mm. — Petites annonces non commerciales

35 c. le mot, min. 10 mots.
Pour les annonces de provenance extra-cantonale :

Annonces Suisses S.A., «ASSA », agence de publicité, Aarau, Bâle, Bellinzone,
Berne, Bienne, Fribourg, Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano,

Neuchâtel, Saint-Gall, Schaffhouse , Sierre, Winterthour , Zurich.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
64— 33.50 17.50 6.50

É T R A N G E R
Tarif variable selon les pays, se renseigner à notre bureau.

Délais pour les changements d'adresse
(minimum une semaine)

la veille avant 8 h 15. Pour le lundi : le vendredi avant 8 h 15.
Les changements d'adresse en Suisse sont gratuits

A l'étranger : frais de port en plus
_̂t__m ''t  ̂*̂ ^̂ *̂ ^"\_ ĵffluSr*» -^

1 H DÉPARTEMENT
i 1 DE JUSTICE

Mise au concours
3 postes

d'employé(e)s
de bureau

avec fonction de commis
sont à repourvoir dans les services sui-
vants :
— Bureau des juges d'instruction à

Neuchâtel
— Greffe du tribunal du district, Neu-

châtel
— Greffe du tribunal du district, Bou-

dry.
Obligations : celles prévues par la loi,
avoir atteint sa majorité.
Traitements : légaux.
Entrée en fonction : à convenir.
Les offres de service (lettres manuscri-
tes), accompagnées d'un curriculum
vitae, doivent être adressées à l'Office
du personnel, département des
Finances, château, 2001 Neuchâtel,
jusqu'au 20 mars 1972.

A vendre à Neuchâtel

usine
de 100 m2.

Conviendrait particulièrement pour
bureau technique, atelier d'horlo-
gerie ou de mécanique.

Faire offres écrites à GY 649 au
bureau du Journal.

Commerçants
Ne vous creusez pas la tête pour vos pro-
blèmes de publicité. Nous avons pour les
résoudre un service à votre disposition..

Feuille d'avis de Neuchâtel

A vendre, sur le territoire de Cres-
sier,

terrain
de 5000 m2 en zone Industrielle.

Adresser offres écrites à KC 653
au bureau du journal.

A louer, pour le 1er avril 1972 ou
date à convenir, à Neuchâtel-ville,
quartier de l'université,

luxueux appartement
en attique

comprenant : une grande salle de
séjour-salon avec cheminée, d'en-
viron 50 m2, 2 chambres, cuisine
complètement équipée, 2 salles
d'eau, douche séparée, lingerie, et,
à l'extérieur, grande terrasse amé-
nagée, avec pièce d'eau.

Pour traiter ou visiter, faire offres
écrites à
Me Claude-Edouard Bétrix, notaire,
18, av. de Bellevaux, 2000 Neuchâ-
tel. Curieux s'abstenir.

f |||j|l f|̂

Dans une situation dominante et discrète, avec vue
imprenable, à vendre

magnifique villa
de 4 pièces, tout confort , jardin, à 2 km du centre
de Neuchâtel, côté ouest.

Adresser offres sous chiffres HZ 650 au bureau du
journal.

Seulement
35 c. le mot !

C'est le prix
d'une

petite annonce
au tarif réduit

dans la
« Feuille d'avis
de Neuchâtel »

A louer à Neuchâtel

splendide
appartement
de 6 pièces, comprenant un salon
de 42 m2, 4 chambres à coucher,
salle de bains, local douche, 2
W.-C, cuisine équipée. Balcon de
16 m2. Cave et galetas.
Loyer : Fr. 1000.— + charges
(garage à disposition).

S'adressser à Paul Cretegny & Cie
Neuchâtel, tél. 25 6921.

Etude Clerc, notaires,
2, rue Pourtalès - Tél. 2514 68
A LOUER pour le 24 mars
A AUVERNIER

bel appartement
de 5 chambres

avec tout confort.

Cheminée de salon. Garage. Vue
magnifique.
Loyer mensuel : Fr. 700.— + char-
ges.

Je cherche, pour entrée immédia-
te ou à convenir,

1 menuisier
et

1 manœuvre
j  Faire offres à André Corsini,

menuiserie,
2114 Fleurier.
Tél. (038) 61 10 27.

Garage de la ville engage, pour
entrée immédiate ou date à conve-
nir :

1 mécanicien-auto
1 manœuvre de
garage

pour travaux divers.
Bons salaires assurés, prestations
sociales usuelles.
Se présenter sur rendez-vous.
Garage Mario BARDO
Sablons Neuchâtel <~ô 2418 42.

a tuer
» ou à

Même si les pays européens, y compris la Suisse, s'acheminent
vers l'intégration économique, nous devons, à l'avenir égale-
ment, surveiller nos frontières et contrôler le trafic à travers la
ligne des douanes.
Pour assumer ces tâches d'ordre politique et économique,
nous avons besoin déjeunes gens disposés à apprendre
la profession de

garde-frontière.
II s'agit là d'une activité intéressante et variée.

Nous vous offrons une formation professionnelle approfondie,
durant laquelle vous touchez déjà un salaire fort appréciable.
Vous trouverez chez nous des institutions sociales modernes
ainsi qu'une place stable avec de réelles chances d'avancement

Entrent en ligne de compte des citoyens suisses âgés de 20 à
28 ans, qui ont accompli l'école de recrues et sont incorporés
dans l'élite de l'armée, lls doivent, en outre, satisfaire aux
exigences suivantes: bonne instruction primaire, stature de !
164 cm au moins, acuité visuelle et ouïe normales.

Si vous désirez des précisions, ayez l'amabilité de remplir le cou-
pon ci-dessous et de l'adresser à l'une des Directions d'arron-
dissement (4000 Bâle, 8201 Schaffhouse, 7001 Coire,
6901 Lugano, 1001 Lausanne et 1211 Genève) ou à la Direction
générale des douanes, 3003 Berne, qui vous renseigneront ygj\
volontiers. -̂~)&~~̂é 

^̂ ^g^
Je m'intéresse à la profession de garde-frontière et vous prie de
m'adresser la documentation y afférente.

Nom, prénom: 

Rue: , 
NE-2

No postal et lieu: 

Grand garage de Neuchâtel
cherche

UN MAGASINIER
connaissant le domaine des piè-
ces de rechange et accessoires
automobiles. Ancien mécanicien
conviendrait bien. Travail Inté-
ressant, semaine de 5 jours, avan-
tages sociaux.
Faire offre au
garage Hubert PATTHEY,
1, Pierre-à-Mazel, 2000 Neuchâtel.
Tél. 24 44 24.

A louer
à Cornaux, libre
le 24 avril 1972,

studio
non meublé, tout
confort , avec garage.
Loyer mensuel :
Fr. 250 —
plus charges.
Adresser offres sous
chiffres EW 647 au
bureau du journal.

A louer,
pour le 24 mars
ou à convenir,
très bel

appartement
5 pièces
dans villa. Cuisine
équipée. Vue sur
le lac, jardin.
Fr. 760.—
tout compris.

Tél. 25 68 63
(bureau).

A louer â
CERNIER
dès le 1er avril
logement
2 chambres
tout confort
(conviendrait à dame
seule ou couple
sans enfants) et
pignon
5 chambres
dès le 1er juin.
S'adresser à
Ch. Wuthier, notaire,
Cernier.
Tél. (038) 53 23 78.
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3 plaques, four vitré, couvercle, tiroir

4* plaques, four vitré, gril, tourne-
broche, couvercle, tiroir PAO

Garantie d'usine 1 année

Autres marques : AEG - BBC - SHOLTES - MENALUX

Reprise de votre ancienne cuisinière

Un argument nouveau et de première]
main en faveur de la Rover 3500: |

sonievier à main
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à main. Ajoutez à cela **p» fois simp le et classi que
le puissant moteur Cl W1 manquait encore : représente le styIe
V8 Rover 3500. une boite à 4 vitesses entière- angj ais dans ce qif U a
Quelques -perfor- ^ ment synchronisées, déplus aristocratique,
mances encore plus commandée par un levier main. Tout cela Fait I
sportives :' 147 ch DIN , vitesse de de la voiture de sport Rover. .

A pointe : 193 km/h , accélération 3500 S la limousine de luxe Rover
- 0-100 km/h en 10, 1 sec, poids de 3500 S. '__ "pra

8,3 kg par ch. Rrt"17ïM*l®Foui  cela fait de la limousine Primeur à la sécurité! .M. MSÏLP' Y f̂c*.S. tsëy^
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Lo Locle: H.Badan & Cïe., Garage du Stand, 039/312941 Moutier: H, Badan 8t Cie., Garage Moderne, 032/931568 Yverdon: H.Badan 8t Cfe., Garage du Chasseron, 024/22288
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En vente par pharmacie CART, rue de ^BypagSpyŝ r.Sfi-̂  ̂ nu
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>%%%WW%%%%%%%WW%W%%%WW BIENNE Place du Marché-Neuf * 8 étages d'exposition * Le plus beau choix du Jura à des prix imbattables * NEUCHATEL Terreaux 7

Meubles de bureau bon marché

P̂ B
Bureau-minist re en acier , grandeur ;
du plateau 150 x 75 cm, à gauche :
3 tiroirs ; à droite : 1 grand tiroir

I pour classement suspendu et 1 pe-
tit tiroir Fr. 690.—

Bureau pour étudiant, en bois,
grandeur du plateau 120x56 cm,
composé de 2 corps Fr. 168.—

Actuellement : quelques meubles
de bureau usagés ou légèrement
endommagés par des transports

v êymotu)
Exposition à Cornaux
(A droite avant le passage w i* v fi i
sous-voie CFF, direction
Neuchâtel-Bienne.)
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L'épargne est prônée
Assises de la Caisse de crédit mutuel

De notre correspondant :
Les caisses de crédit mutuel connaissent

un réjouissant essor dans le pays. Celle du
Locle ne fait pas exception à la règle, au
contraire ! Plus de cent membres se sont
rendus , samedi après-midi , au restaurant
Terminus pour assister à l' assemblée géné-
rale annuelle présidée par M. Emile Nicolet ,
président du comité de direction. Il souhaite
une très cordiale bienvenue aux participants
saluant plus spécialement les nouveaux
membres. Il demande à l' assemblée de se
lever pour honorer la mémoire de deux
membres décédés : MM. Marcel Aellen et

Albert Matthey. M. Nicolet présente le rap-
port du comité soulignant l'évolution des
affaires dans notre pays et à l'étranger. On
a vécu une année d'inquiétude due à la
baisse tie confiance envers le dollar. L'éco-
nomie a vu ses forces s'affaiblir. Il signale
la disproportion qui s'accentue entre le re-
venu agricole et celui d'autres économies
suisses. Pour la caisse locale , l'année a été
bonne.

U exprime sa gratitude aux membres du
comité et principalement à M. James Jacot
et à 'Ses collaborateurs.

La vie interne de la Caisse est présentée

par le caissier , M. James Jacot. Le rou-
lement des affaires a été d'environ 20 mil-

lions. Dans l'ensemble, la Caisse du Locle
est la plus importante du canton. Le bé-
néfice est de 22.345 îr. 26, versé dans la ré-
serve. Les parts sociales sont en augmen-
tation de 1200 fr. ; l'épargne voit son solde
de 104.924 fr. 30 supérieur à celui de 1970 ;
celui des obligations est supérieur de 327.400
francs. M. Jacot rompt une lance en faveur
de l'épargne. Pour 1971 seulement , le pour-
centage de la dévalorisation de la monnaie
a été supérieure à celui de l'intérêt bonifié
à l'épargne classique. L'épargne demeure ,
malgré tout , un complément de gain , une
saine conception de l'existence , une néces-
sité si l' on veut que se forment des capitaux
utiles à la collectivité. Une collaboration à
tous les échelons est, de nos jours , une
nécessité. 1971 a été l'année de la femme
(droits politiques) que . la caisse accueillera
avec plaisir.

Elles auront ainsi le droit de mettre leur
grain de... sel dans les discussions ! On en-
tend ensuite M. Jean Hirschi, du conseil de
surveillance , présenter le rapport des con-
trôleurs des comptes demandant que déchar-
ge soit donnée au caissier et au comité
pour les comptes et la gestion.

Tous les fonds sont couverts par des
avoirs sûrs et la caisse possède un immense
capital de confiance. Avant de s'attaquer à
la collation offerte par la caisse, l'assemblée
procéda à quelques nominations statutaires:
de M. Alfred Girard , du comité de sur-
veillance, et de MM. James et Claude Ja-
cot , aux postes de caissier et de vice-cais-
sier. Et ceux qui aiment les voyages... à
l'œil ont fait un tour en Afrique du Sud en
assistant à la production d'un film présenté
par M. Hans Maegli de la Côte-aux-Fées.

Elections communales en mai
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Les radicaux : aucun apparentement
avec les deux autres «bourgeois»

Le parti radical chaux-de-fonnier , que
préside M. Henri Jeanmonod , a ouvert hier
les feux de la prochaine campagne des
communales. Une petite confé rence de
presse , tenue en fin de matinée au Club 44
en présence des principaux responsables du
parti , a permis de définir les critères qui
interviendront dans cette batail le électorale
et de présenter les candidats.

Au total : vingt-cinq personnes (dont une
reste à désigner) et deux listes apparentées.
Un seul programme mais une conception
double. Ce sont là les véritables innova-
tions de cette campagne placée sous le signe
de la protection du citoyen dans sa cité.

On le savait depuis quelques semaines
déjà : les Jeunes radicaux qui ont à leur
tête M. Thierry Béguin dont on sait l'acti-
vité au sein du journal « Réaction > pro-
jetaient de lancer leurs forces dans l'arène.
Groupement extrêmement dynamique mais
qui épouse cependant les thèmes principaux
du parti radical , il s'était signalé à quelques
reprises dans la vie locale notamment en
prenant position dans l'affaire des
trolleybus à la pare , et de la patinoire des
Mélèzes (réduction des places pour les
étudiants) .

Après discussions , les « aînés » acceptaient
de parrainer sous forme d' apparentemenl
les Jeunes radicaux. Ce qui vaudra deux
listes et certaines chances pour de jeunes
candidats de se retrouver sur les bancs du
législatif.

Cette participation toutefois ne pouvait se
concevoir qu 'à l'échelon radical puisqu 'elle
faisait intervenir la répartition proportion-
nelle. Aussi, à contre-cœur préciseront les
organisateurs de cette rencontre , a-t-il fallu
décliner l'offre d'apparentement des partis
libéral et progressiste national.

Ainsi , le parti radical et les Jeunes radi-
caux , réunis sous un même emblème et un
programme identique , partiront seuls au
combat. La part extrêmement large faite
aux jeunes se revélera-t-elle positive ? Il est
encore trop tôt pour avancer des pronos-
tics.

Quant aux deux autres partis
« bourgeois > , ils devraient en principe
s'apparenter , seul gage en tout cas (sauf
surprise) pour les libéraux de conserver
leurs deux sièges au Conseil général.

Quant à l' arrivée sur la scène politique
d' autres groupes (on parle d'un retour en
force des indépendants , voire des chrétiens-
sociaux ou même d'une présence
« maoïste ») cela demande confirmation. La
grande inconnue réside toutefois dans le
MNA dont on sait l'impact qu'il pourrait
avoir sur les populations ouvrières
indigènes.

La lutte s'annoncera chaude car la pré-
sence d' une dizaine de partis risquerait de
faire balancer l'équilibre actuel et , qui sait ,
de faire entrer au Conseil communal un
troisième élu bourgeois.

Ph. N.
Voici la liste des candidats radicaux et

Jeunes radicaux :
RADICAUX

Renaud Biéri, ingénieur civil diplômé
E.P.F. ; Pierre-Alain Blum, fabricant d'hor-
logerie ; André Brandt , avocat et notaire ;
Roland Châtelain , avocat ; Mmo Daisy
Favre , fondée de pouvoirs ; Maurice Favre ,
avocat et notaire ; Mme Renée Forestier ,
commerçante ; Willy Gaschnang, sous-direc-
teur de banque ; Henri Jeanmonod,
directeur ; Wilfred Jeanneret , horloger ;
Robert Moser , conseiller communal ; Henri
Rais , agriculteur ; Bernard Sandoz, mécani-
cien ; Pierre Steinmann , directeur général du
Technicum.

JEUNES RADICAUX
Odile Bourdin , employée de bureau ;

Monique Châtelain , ménagère ; Francine
Papaux . secrétaire : Lucienne Voguel ,
comptable ; Thierry Béguin , juriste ; Michel
Brandt , agent d'assurance ; Eric Othenin-
Girard , analyste-programmeur ; Jean-Marie
Juvet,  dessinateur-architecte ; Roland
Montangero , économiste ; Claude Roulet ,
publicitaire.

Le charme des
soirées scoutes!

De notre correspondant :
Bonne volonté sur scène, bonne volonté

dans la salle , bienveillance réciproque , at-
mosphère familiale ; c'est le charme par-
ticulier des soirées scoutes organisées pai
le Groupe Saint-Paul , dans les locaux de
la Salle Marie-Thérèse.

Et celles de vendredi et samedi soir
furent parmi les mieux réussies. Présenté
par l' abbé Meigniez le programme débu-
tait par les « 24 coups » des louveteaux ,
sorte de pièce canadienne pendant laquelle
se déroule un film abstrait. Les jeune;
aiment ça ! Puis les « Petites Ailes » se fi-
rent entendre dans un chant qui précéda
ceux des éclaireuses fort bien étudiés et
présentés avec accompagnement de trois
guitares sous la direction de Mlle Rigolet.
De jeunes acteurs pris chez les eclaireurs
d' abord , puis chez les pionniers interpré-
tèrent de façon joyeuse deux courtes piè-
ces de théâtre: < La Table tournante » rem-
porta un bon succès.

Mais le grand moment de la soirée
fut sans contredit la venue sur scène des
< Vrais Copains ». Leur tour de chants ,
variés, mimés à souhait est un vrai régal .
« Angelo > et « Je suis bien dans mon
bain » (pour Georges Vermot ce n'est pas
un jeu de mots mais une réalité) ont été
redemandés.

Ce groupe de six chanteurs mérite les
plus vifs éloges.

La patinoire ferme ses portes
au terme d'une bonne saison

Acte final au Communal : le traditionnel carnava l sur la glace de la
patinoire, organisé par le club local, a déroulé ses fantaisies samedi

après-midi.
(Avipress - Girardin)

(c) Après une saison qu 'on peut qualifier
de bonne , la patinoire du Communal a
fermé ses portes dimanches. Elle a été
fréquentée par plus de 16.000 patineurs ,
nombre dépassant de 500 celui enregistré
en 1970-1971 ; 300 abonnements dont 200
pour enfants ont été délivrés et 80 abon-
nements pour 20 entrées. C'est toujours
à la mi-mars que la patinoire ferme ses

portes , la participation du public le soit
devenant plus clairsemée. Pendant la jour-
née, souvent même le matin, on note la
présence de patineurs d'un certain âge,
c'est-à-dire ayant dépassé la soixantaine,
voire la septantaine. Le patin est et reste
un beau sport dont jeunes et vieux profi-
tent surtout lorsque la neige se fait dési-
rer.

A la Collégiale de Valangin

Les concerts sp irituels ne sont pas
fréquents en la collégiale de Valangin,
mais de qualité. Dimanche, l'historique
sanctuaire était archicomble. Le chœur
mixte paroissial, sous la direction du
pasteur A. Evard, le chœur d'enfants
dirigé par André Monnier, que nous
avons déjà entendu l'année dernière, et
quelques artistes de valeur ont mis au
point d'une manière aisée et toute na-
turelle, un programme de choix pour le
temps de la Passion et la joie de Pâques.

C' est Bernard Heiniger, organiste bien-
nois — que l'on aurait aimé entendre
davantage — qui a ouvert cette heure
musicale en interprétant la fantaisie et
fugue en sol mineur de J.-S. Bach. Mme
Jacqueline Steinmann, de la Chaux-de-
Fonds, a ensuite, par deux fois , fait
chanter les cordes de son violon dans
une suite de J.  Fischer et une sonate
de J. -B. Loe 'ûlet.

Deux musiciens de Lausanne, Mme
Heidi Molnar et son mari, M.  J.  Molnar,
soliste de l'Orchestre de chambre de
Lausanne, ont apporté avec leur gentil-
lesse une preuve éclatante de leur talent.

L'auditoire a ainsi pu apprécier p lusieurs
œuvres pour f lû te  à bec, f lûte  traver-
siez et cor, ensemble ou séparément.

Discrètement accompagnés par M.  Hei-
niger, les artistes ont tous les trois mis
en valeur leurs instruments et la mu-
sique qu'ils servent avec infiniment de
sensibilité et de dextérité.

La chorale des enfants a pour sa part
fort  bien exécuté un psaume d'auteur
inconnu sur un texte de Jean Calvin et
l'émouvant < Partis angelicus » de G.
Biani.

Enfin , le chœur mixte paroissial , ac-
compagné par l'orgue, a chanté « Nous
voici tous » de G.-F. Haendel. Avec la
collaboration des enfants et des musi-
ciens, il a interprété une très belle can-
tate de Stern, d'après le psaume 148.

Soulignons enfin combien l'auditoire
attentif â apprécié ce concert préparé et
exécuté dans la simplicité et l'enthou-
siasme.

. . i  - *. _ t.. i:..i ..A.S.

Concert pour le temps de la Passion ARTHUR JOBIN ET SES EMBLÈMES
A la Galerie du «Club 44»

Arthur Jobin : le chemin de l'abstraction géométrique est pavé
de bonnes intentions...

\ (Avipress - Sr)

A près la simplification , l'épuration, il
y a, en peinture, un grand trou qui
s'appelle la stérilisation — grand trou
dans lequel tombent beaucoup de pein-
tres et non des moindres.

A force donc d 'épurer les formes, de
se concentrer sur les éléments simples —
carré, cercle, droite, courbe — de garder
des couleurs unies et lisses, l'artiste, ob-
sédé par l'idée de retrouver l'essentiel,
finit par rater les signes fondamentaux
qu'il recherche et dégringole dans la dé-
coration plate.

On l'a dit et redit : l'abstraction géo-
métrique a toutes les chances de finir en
cul-de-sac ; la f o rme qui parle pour elle-
même, le fait bien souvent avec beau-
coup de complaisance. Et puis il y a, il
fau t  bien le dire, . tous les artistes un
tantinet snobs, un brin poseurs et joliment
prétentieux qui ne savent pas faire autre
chose que de l'abstraction géométrique.
Ils s'en sortent une fois sur trois parce
que, finalement , il suffit  souvent de tra-
vailler propremen t pour que l' effet ne soit
pas trop médiocre.

Des couleurs bien choisies, appliquées
avec minuties, des formes qui s'équili-
brent , des lignes droites bien droites, des
courbes tracées avec un bon compas ;
l'abstraction géométrique, c'est d'abord
cela — et si ça n'est souvent rien d'au-
tre, c'est que le peintre est un fumist e
ou un bon peintre en bâtiment. '

Ce n'est pas le cas d'Arthur Jobin ,
même si quelques-unes des toile qu'il a
accrochées samedi au Club 44 ne valent
pas grand-chose et peut-être même rien.

Jobin est un bon, un très bon colo-
riste. On sent fort  bien qu'il a fai t
« quel que chose d' autre » avant et qu 'il a
acquis un métier de manieur de p in-
ceaux et de toiles avec un sérieux qu'on
ne discutera pas.

Vingt-sept toiles sont accrochées,
vingt-quatre ont pour seul titre <r Em-
blème ». Cela pourrait suffi re si, chaque
fois , c'était évident.

On est en droit d'attendre de « pein -
tures emblématiques » qu'elles soient des
signes sinon immédiatement du moins
rapidement compréhensibles par tous ¦

qu 'elles correspondent , en bref,  au nom
qu 'elles portent. La première contradic-
tion apparaît quand on cherche à savoir
à quoi renvoie l' emblème. Un emblème
doit avoir une signification , même va-
gue, mais il doit en avoir une sous peine
de n'être qu'un assemblage de formes et
de couleurs vides de sens, un jeu gratuit.
Or, dans cette perspective, Jobin a raté
le coche, ses « emblèmes » ne renvoient
à rien de rap idement saisissable. C'est
beau , c'est frappant , c'est bien fabriqué ,
ce n'est pas trop cher mais c'est presque
vide.

Un emblème est « message » ; si on le
saupoudre de trop d' abstraction , il s'éva-
nouit. Jobin, p r i s  dans son mouvement ,
n 'a pas évité l'écueil. On ne lui en tien-
dra pas vraiment rigueur parce que la
tentative était louable et le résultat di f -
ficile à atteindre.

G. St.

Les gymnastes se sont
produits à la salle «Dixi»

De notre correspondant :
La grande famille de la « Fédérale de

gymnastique » était toute entière à la salle
« Dixi », samedi soir , entourée d'un nom-
breux public et de délégués des sociétés
sœurs du district , de la Chaux-de-Fonds et
même de France. Une grande famille, oui ,
car la section locloise se divise en sous-
sections, riches par leur diversité. Tous les
âges y sont représentés. Il n 'existe pas un
gosse, pas un Loclois qui ne sache que la
€ fédé » existe. Aussi quand le président , M.
Roland Dubois présenta la section après
avoir salué dans l'assistance la présence de
M. Henri Eisenring, conseiller communal et
ancien gymnaste, c'est une impressionnante
et colorée phalange de gymnastes qui
apparut sur scène, plus de 150. Faire partie
de la < Fédérale », c'est presque un état-civil
qui démontre , si besoin était , les bienfaits
de la gymnastique rationnelle ! Nous ne
saurions détailler les 17 numéros portés au
programme. Les pupilles et les pupillettes
sont fort bien préparés. Les premiers ont
présenté des numéros qui demandent déjà
beaucoup de souplesse et même du courage.
Il y avait là de tout petits c moutards »
adroits et plein d' audance. Je songe aux
« Roulés-boulés •. Les pupillettes , elles, se
distinguèrent en exécutant avec leur grâce
primesautière quelques rondes , danses costu-
mées et quelques exercices aux barres
asymétriques. Du beau travail bien préparé !
La « Féminine » présenta deux ballets
« Gentlemen » haut de forme, gilet blanc,

Démonstration aux barres parallèles.
(Avipress - Girardin)

frac , et le Moderne : « Un soir chez
Norris > prestement enlevé. Ces ballets
eurent dans leur diversité , un attrait spec-
taculaire certain et un régal visuel.

Les actifs (bravo Schwab !) firent
quelques exercices aux barres parallèles ,
façon comme une autre de préparer les
audacieuses et spectaculaires exhibitions de
trois gymnastes faisant partie du cadre de
l'équipe suisse de gymnastique : Hans Ettlin
depuis 1966, Philippe Gaill e, un des grands
espoirs suisses et enfin Renato Giess qui
détient le titre de champion national juniors
en 1969. Que ce soit aux barres parallèles ,
au cheval-arçons , ou encore à la barre fixe
ces trois éléments nous coupent le souffle
tant leurs exercices sont audacieux et
demandent une technique bien au point et
une singulière adresse. A elles seules les
sorties à la barre fixe valaient les soixante
sous de l'entrée ! Quelle leçon , quel encou-
ragement pour cette pléiade de jeunes gym-
nastes qui les mangeaient des yeux : gym-
nastique souple , réelle , énergique. Inutile de
dire que ces trois athlètes furent félicités et
remerciés par le président M. Roland
Dubois qui leur fit remettre une montre.

Ce fut ensuite , après les remerciements
d'usage présentés par le président à ses
collaborateurs , aux moniteurs et monitrices ,
la partie récréative rondement menée par
l'orchestre « Andy Villes ». Una veillée
gymnique dont on se souviendra.

C.

La Société de gymnastique
en fête

(c) Les soirées de la Société de gymnas-
tique bénéficient toujours de la sympathie
du public. Une fois de plus celle de samedi
a connu un bon succès grâce à un pro-
gramme varié.

Toutes les sections, actifs , dames , pupil-
les et pupillettes , passèrent tour à tour
sur le plateau pour présenter leurs exer-
cices gymniques, école du corps, sauts de
mouton , pyramides ou barres parallèles...

Puis , dans une seconde partie plus fan-
taisiste , les spectateurs ont applaudi plu-
sieurs ballets , des frenchs-cancans, et une
rétrospective humoristique des sociétés lo-
cales en 1900.

Et comme d'habitude, la danse succéda
au spectacle...

Soirée
du Chœur d'hommes

(c) Un nombreux public est venu samedi
soir à la halle de gymnastique pour assister
à la soirée organisée par le chœur d'hom-
mes de Chézard-Saint-Martin.

La première partie était consacrée aux
productions de la société qui interpréta .des
airs populaires. Après l'entr 'acte nous avons
pu assister à l'amusante production de Dick
Berny, ventriloque et vedette de télévision ,
et enfin l'orchestre Errijean 's qui se produi-
sait pour la première fois à Chézard-Saint-
Martin a conduit le bal jusqu'au petit
matin.

Le chœur d'hommes
à Courtelary

(c) Le chœur d'homme de Dombresson-
Villiers a pris part samedi passé à la soirée
du chœur d'hommes de Courtelary. Les deux
chorales ont exécuté six chants, dont un
avec la collaboration d'un groupe d'enfants.
Signalons que les deux chœurs d'hommes
chanteront à Dombresson samedi prochain.

Pharmacies de service : Marti , Cernier ;
Piergiovanni , Fontaines.

Permanence médicale et dentaire : votre
médecin habituel.

A • r ¦ , _ ¦ • - _Soirée du chœur mixte
(c) Le chœur mixte paroissial des Geneveys-
sur-Coffrane, Coffrane et Montmollin , sou<
la direction de M. René Gretillat , a donné
samedi sa soirée annuelle en la halle de
gymnastique du village. Après les
salutations de M. Henri Perregaux , vice-
président, les choristes interprétèrent cinq
chants fort appréciés du public ; on peut
relever en particulier « L'enfant au tam-
bour » de F.-O. Davis , chanté avec le ren-
fort de quelques membres de la Jeune
Eglise, « C'était le bon temps » de Pierre-
André Gaillard et la célèbre « Marche des
petits oignons » de Joseph Bovet , que les
spectateurs réclamèrent une seconde fois.

Pour la partie théâtrale de la soirée , le
chœur mixte avait à nouveau fait appel aux
« Compagnons du Bourg » de Valangin qui
présentèrent avec brio la pièce en deux
actes et dix tableaux de Frances Gootriche
- Alfred Hackett : « Le journal d'Anne
Frank ».

Les acteurs étaient excellents , les décors
et les effets sonores parfaits. « Le journal
d'Anne Frank », par son angoissante vérité ,
a profondément touché chacun , ce qui
explique certainement les longues secondes
de silence qui séparèrent la fin de la pièce
des applaudissements nourris et répétés du
public.

L'Union instrumentale
en fête

(c) Samedi soir , un nombreux public s'est
rendu à la salle de gymnastique pour assis-
ter au concert annuel de la société de mu-
sique L'Union instrumentale , présidée par
M. Eric Challandes. La fanfare , dirigée par
M. Francis Bcrcher , a interprété des œuvres
de C.-J. N. Cori , W. Ketelbey, Ant. Boro-
vick - J. Zeman , Anton Krapf , K. -L. King,
Yvan Ger et Lex Abel , qui ont recueilli de
vifs appaludissements. Plusieurs morceaux ,
dont une production de tambours , furent
bissés.

L'orchestre « Ceux de Chasserai », avec
un programme varié et d'excellente qualité ,
a conduit le bal jusqu 'au petit matin.

Soirée cadette
Fêtant cette année son quinzième anni-

versaire , l' « Union cadette mixte » de Fon-
tainemelon et des Hauts-Geneveys présen-
tait , samedi, sa soirée annuelle. Les spec-
tateurs , venus nombreux pour la circons-
tance, purent suivre un auto-stoppeur dans
son voyage autour de la planète , faisant
étape entre autres aux Indes, en Israël, au
Far-West , à New-York.

Entre les voyages, des arrêts donnaient un
repos bien mérité.

Le chef cantonal des Unions cadettes ,
Ulysse (Jean-Luc Vouga), clôtura par quel-
ques mots cette soirée bien réussie.

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS. — Corso : 20 h 30, Les temps

modernes (dès 7 ans).
Eden : 20 h 30, Confession d'un commis-

saire de police.
Plaza : 20 h 30, Bof... anatomie d'un li-

vreur. (18 ans).
Scala : 18 h 30 et 21 h, Les Clowns (dès
' 12 ans).

Tourisme : Bureau officiel de renseignements ,
Léopold-Robert 84, tél. (039) 23 36 10.

Danse et attractions :
Rodéo-club bar 72 : 21 h - 4 h.
Le Scotch : 21 h - 2 h.
La Boule d'Or : 21 h - 2 h.
Cabaret 55 : 21 h 30 - 4 h.
EXPSOITIONS. — Vivarium de la Bonne-

Fontaine : Plus de 200 animaux.
Musée d'histoire : ouvert le week-end (en

semaine sur demande).
Musée d'horlogerie : les collections.
Musée d'histoire naruelle : collections et

dioramas.
Musée des Beaux-Arts : Léon Perrin , sculp-

teur.
Club 44 : œuvres de Jobin.
Galerie ADC (Léopold-Robert 84) : Pein -

tures d'Alexandra Frey.
Permanences médicale et dentaire : En cas

d' absence du médecin de famille , télé-
phone 22 10 17.

Pharmacie d'office : Coop, Paix 70, jusqu 'à
21 h. ensuite tél. 11.

Manifestations : Quinzaine culturelle : con-
sulter le programme officiel.

Le Locle
Casino-Théâtre : 20 h 15. Le Voyageur

sans bagage , de Jean Anouilh par les
artistes associés de Lausanne.

TOURISME : Bureau officiel de renseigne-
ments Henry-Grandjean 5, tél. (039)
31 22 43.

PHARMACIE DE SERVICE : Moderne,
Daniel-JeanRichard 27. Dès 21 h, tél. 17.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE : En cas d'absence du médecin
traitant , tél . 17 ou le service d'urgence
de l'hôpital tél. 31 52 52.

En avant-dernière page :
ACCORD HORLOGER

AVEC LA CEE

fAIM CATKCaa 

/M mur j ou in , originaire de saignelé-
gier (Jura), est né le 23 août 1927. Il vit
à Ecublens (Vaud).

Ayant fait ses classes primaires à
Yverdon et à Lausanne , il peint depuis
l'âge de quatorze ans, tout d'abord dans
le style impressionniste. Dès 1946. il fré-
quente l'école des Beaux-Arts de Lau-
sanne, puis les cours libres de l'Aca-
démie de la Grande-Chaumière à Paris.

En 1949, c'est le retour en Suisse ,
l'établissement à Lausanne, le passage
des peintures cubistes à l'art non figu-
ratif. A partir de 1950, apparaissent des
formes géométriques liées à la couleur
et tôt après , en 1952, Jobin découvre les
théories du néo-plasticisme qui rejoi-
gnent ses propres problèmes picturaux.

Notes biographiques



COUVET : un crédit de 95.000 Fr. nécessaire
pour l'achat d'une machine comptable

De notre correspondant :
Dans sa séance de vendredi prochain

17 mars, le Conseil général de Couvet
sera appelé à voter un crédit pour
l'achat d'une machine comptable. Dans
son rapport à l'appui de cette demande
de crédit d'un montant de 95.000 fr.,
le Conseil communal précise que l'ac-
tuelle machine foncitionne depuis 1962.
Dès 1964, elle a été mise grandement
à contribution. Or , elle donne des signes
d'usure et elle devient de moins en moins
sûre. Des erreurs d'addition ont été cons-
tatées à plusieurs reprises. Le remp la-
cement de cette machine s'impose pour
le début de 1973, une modification im-
portante au sein de l'administration
communale devant intervenir au cours
de la présente année. L'exécutif propose
l'achat d'un petit ordinateur à pistes
magnétiques. Au moyen de l'actuelle
machine, il a été passé en 1968 : 11.985
écritures ; en 1969 : 11.305 ; en 1970 :
11.135. Des dizaines de milliers de fac-
tures sont établies chaque année. Ces
travaux, seront faits plus avantageuse-
ment et avec une plus grande sécurité
par le petit ordinateur de bureau dont
le Conseil communal propose l'achat,
avec l'appui de la commission du bud-
get et des comptes qui a examiné ce
problème.

Avec l'emploi de cette machine, 1 exe-
cutif est certain d'arriver à une écono-
mie de personnel qualifié. La dépense
de 95.000 fr. sera comptabilisée comme
suit : 47.500 fr. au chapitre « adminis-

tration » ; 47.500 fr. au chapitre « Servi-
ces industriels ».

COMMUNICA TION
DU CONSEIL COMMUNA L

A la suite du résultat favorable de la
votation cantonale des 4 et 5 décem-
bre 1971 concernant les traitements des
titulaires de fonctions publiques, les fonc-
tionnaires cantonaux et le personnel des
établissements publics , les intéressés ont
vu leurs traitements réajustés avec effet
au 1er juillet 1971. Le supplément de
dépense représente pour la commune de
Couvet (budget 1972) : enseignement pri-
maire : (subventions déduites) : 28.081
francs 50 ; Ecole technique de Couvet
(subventions déduites) : 11.714 fr. 45 soit
au total : 37.795 fr. 95 ; ces montants
s'ajoutent aux postes intéressés prévus
au budget 1972.

A rrêté concernant les chemins cons-
truits par le « SAF » du Val-de-Travers-
ouest . — L'arrêté soumis au Conseil
général concernant les chemins cons-
truits par le Syndicat d'améliorations
foncières du Val-de-Travers-ouest précise
ce qui suit :

Article premier. — Les chemins et
passages à bétail construits par le « SAF »
du Val-de-Travers-ouest sur le territoire
de Couvet font partie du domaine com-
munal. Le Conseil communal est char-
gé dé leur surveillance, de leur entre-
tien et, le cas échéant, de leur réfec-
tion.

A rticle deux. — Les frais sont à la
charge de la commune.

Article trois. — Les exploitants rive-

rains sont tenus de faucher les banquet-
tes et les talus. En cas de labours ou
autres travaux , ils ont l'obligation de
remettre la chaussée en parfait état si-
tôt le travail terminé, en procédant au
relevage de la terre et à l'enlèvement
des déchets tombés sur la chaussée. (...)

Article quatre. — Les dégâts causés
par les propriétaires , leurs fermiers et
les gens dont ils répondent seront ré-
parés aux frais des propriétaires si ceux-
ci , après une sommation faite par lettre
recommandée , ne procèdent pas aux
réparations dans un délai convenable.

Article cinq. — Les contestations qui
pourraient surgir entre les propriétaires
et la commune seront tranchées par le
Service cantonal des améliorations fon-
cières (...).

Article six. — La police communale
et les cantonniers signalent au Conseil
communal les infractions au présent rè-
glement, îf '£

Fin' de l'action
« Une pomme à la

récréation »
(c) Pendant 35 jours , à chaque récréation
de 10 h, 354 élèves du Jardin d' enfants , des
classes primaires et préprofessionnelles de
Couvet ont eu le plaisir de manger une
pomme. Les fruits de la septième et
dernière semaine .ont été offertes par le Dr
Schippler , médecin-dentiste. Cette campagne
« Une pomme à la récréation » a pris fin
vendredi passé.

Dans la paroisse reformée
(c) Une rencontre des personnes âgées et
isolées de la paroisse réformée de Couvet
aura lieu le jeudi 23 mars à la

^ 
salle de

paroisse. Les dimanches de baptêmes ont
été prévus aux dates suivantes : 19 mars, 16
avril , 14 mai et 18 juin. Aux Rameaux , les
dix-sept catéchumènes ratifieront le vœu de
leur baptême. La cérémonie sera embellie
de productions du chœur mixte paroissial.
Les catéchumènes de la volée 1971-72 pour-
ront prendre leur première communion soit
au culte liturgique du Jeudi Saint du 30
mars , soit le jour de Pâques. Le matin de
Pâques , une garderie d'enfants sera
organisée dès 9 h 15 à la salle de paroisse
pour permettre aux mères de famille de
participer au culte auquel participera le
chœur mixte.

La fanfare mène la fête
(sp) La fanfare « L'Avenir » (qui fêtera son
centenaire en octobre 1972) avait convié
samedi ses membres à son concert annuel.

Pour ceux qui suivent régulièrement les
manifestations de [' « Avenir » force est de
reconnaître que , sous la direction énergique
de M. André Lebet, cette fanfare est en
constants progrès.

Le concert était de qualité. Les morceaux
choisis ont été exécutés pour le plaisir des
nombreux spectateurs accourus à la Salle de
spectacles.

A l'entracte, d'aimables paroles furent
échangées et le président de l'USL, M. Fré-
dy Juvet , -s'est fait l'interprète de tous les
délégués des sociétés du village pour féli-
citer l'c Avenir » et son directeur , M. Lebet
pour le beau travail accompli.

Ensuite, la pièce « Au petit bonheur » a
été interprétée magistralement par la
Comoedia du Locle et un bal animé a suivi
jusque tard dans la nuit.

Une série d affaires sans beaucoup d'éclat
AU TRIBUNAL DE POLICE DU VAL-DE-TRAVERS

De notre correspondant :
Le tribunal de police du Val-de-Travers

a siégé hier à Môtiers sous la présidence
de M. Jean-François Béguin , de Neuchâ-
tel , juge suppléant, pou r les deux premières
causes. M. Philippe Favarger , juge titulaire ,
ayant ensuite dirigé les débats. Le poste de
greffier était occupé par M. Adrien Simon-
Vermot, substitut.

Roulant en auto le 1er juil let 1971,
à 17 h 30 à 110 k m/ h , G. Z., des
Verrières , se trouv a, dans la cuvette, près
de la gare des Bayards derrière une voi-
ture. Il voulait ralentir mais ses freins
ne fonctionnaien t plus. Il voulut alors dé-
passer et comme l'endroit était dangereux
il se rabattit sur la droite. Ce faisant , il
endommagea la voiture dépassée. G. Z.
ne s'en rendit pas compte et continua son
chemin.

La police ayant téléphoné chez ses pa-
rents , G. Z. se présenta alors au poste de
Môtiers. Suspecté d'ivresse il fut soumis
à une prise de sang. L'analyse révéla une
alcoolémie entre 0,74 et 0,84 %c. Le pro-
fesseur Thélin , auquel un rapport fut de-
mandé avait estimé qu 'au moment de l'ac-
crochage G. Z. pouvait être pris de bois-
son, mais sans qu 'on puisse le confirmer.

Le juge , traitant de l'ivresse au vo-
lant , a mis G. Z. au bénéfice du doute et
l'a libéré de cette prévention. La défectuo-
sité des freins étant grave , G. Z. paiera
400 fr. d'amende et 202 fr. 30 de frais.
L'amende sera radiée de son casier ju-
diciaire dans 2 ans.

DOCUMENTS DIFFAMATOIRES
Lors d'une enquête, à propos de H.-S. G.

de Travers, un agent de la police cantona-
le se rendit chez A. K. en procès civil
avec H.-S. G. A. K. sortit alors un dos -
sier. In invita le gendarme à le consulter ,
mais ne fit aucun commentaire. Dans ce dos-
sier figuraient deux attestation s portant at-
teinte à l'honneur de H.-S. G. Ces attes-
tations A. K. refusa de les donner au juge
d'instruction , H.-S. G. ayant déposé plainte.
Le magistrat instructeur ordonna une visite
domiciliaire . Au cours de celle-ci , dans
l'intention d'éviter des ennuis à son mari
et à deux tiers Mme A. K. prit les docu-
ments et les expédia à l'avocat de son
mari. Puis elle avertit les gendarmes. Deux
questions se posaient au tribunal. Mon-
trer à la police des documents diffama-
toires constitue-t-il un atteinte à l'honneur
pour celui qui est visé ? Le fait de ne pas
remettre à la police ces documents lors
d'une perquisition est-ce une entrave à
l'action pénale ?

Pris pour eux-mêmes les documents sont
bel et bien une atteinte à l'honneur de
H.-S. G. A. K. a propagé cette atteinte
à l'honneur avec intention et , sans prendre
la précaution de vérifier si ces déclarations
étaient conformes à la vérité. Du reste,
a précisé le juge, ces allégations n 'étaient
pas vraies. Cependant A. K. a pu béné-
ficier de l'article 32 du CPS selon le-
quel ne constitue pas une infraction l' acte
ordonné par la loi ou par un devoir de
fonction. En renseignant le gendarme qui
s'est ensuite montré discret , A. K. n'a donc
pas commis une infraction et a été libéré
de la poursuite pénale.

Mme A. K. ne s'est pas rendue coupa-
ble d'avoir entravé une action judiciaire
car si elle a envoyé les documents diffa-
matoires à l'avocat de son mari , celui-ci
les a donnés au juge d'instruction .' Mme

A. K. a donc aussi été libérée et les frais
ont été mis à la charge de l'Etat.

IL NE SAVAIT PAS...
P. P., des Sagnettes , a refusé de laissé

traiter son jeune bétail contre une hypo-
dermose parasitaire. Il ne savait pas que
cela était obligatoire car il avait lu dans
un journal professionnel que ce traitement
était facultatif , article signé par o le vété-
rinaire cantonal , alors que le même jour
ces mesures préventives devenaient obliga-
toires.

P. P. n'a jamais eu maille à partir avec
la justice . Le tribunal rendra sa décision
dans une semaine.

LE RENARD ET L'EAU
Un agriculteur de Travers , R. R., a porté

plainte contre inconnu parce que, dans
la côte Lambercier où se trouve trois
sources , un renard a été découvert dans
un canivaux à 100 mètres de la ferme.
Le renard avait été tué par E. P. L'ani-
mal était à moitié décomposés quand R. R.
le découvrit . Selon le rapport de gendar-
merie il est possible que le renard ait été
amené à l'endroit où on l'a trouvé par
une bête sauvage.

La loi sur la chasse n'impose aucune
obli gation pour des cas de ce genre
quand il faut abattre un animal. Comme
il semble qu 'à la base, il y ait une vieille
rancune de R. R. contre E. P., le juge
a décidé d'y voir plus clair en ordonnant
une vision locale et l'audition de plusieurs
témoins à une prochaine audience.

ARRANGEMENT NÉCESSAIRE
Mme, Mlle et M. W., de Môtiers ont

porté plainte contre Mme L. J. du même
lieu. Ils habitent tous dans la même mai-
son. Les époux J. ne vivent pas en bonne
intelligence et Mme L. J. aurait accusé
Mlle W. d' avoir entretenu des relations
intimes avec son mari. La preuve contraire
a été fournie par un rapport médical.
Cependant les relations d'amitié entre la
famille W. et le mari de Mme L. J.

Assemblée de paroisse
(sp) Une vingtaine de personnes ont assisté,
dimanche soir , à l'assemblée de la paroisse
réformée de Buttes. M. Pluquet a donné
connaissance des comptes et du budget ,
puis M. Claude Fuchs , pasteur , a indiqué
que l'année passée sept services funèbres ,
quatre confirmations , deux mariages et huit
baptêmes ont été célébrés. Il a fait part de
la collaboration interpastorale organisée au
Vallon — dont nous avons parlé dans un
précédent numéro — et de ce qu'il reste a
faire dans ce domaine.

M. M. Gruber , vice-président du collège
des Anciens , a indiqué à l'assemblée que
M. Claude Fuchs avait donné sa démission
pour le mois d'août. En fin de séance, des
diapositives ont été présenter par M. Pierre
Pasche, membre du collège des Anciens.

Leçons de circulation
(c) Jeudi prochain , les 4me et 5me se ren-
dront à Couvet pour parti ciper à des cours
de circulation. Les leçons théoriques et
pratiques seront expliquées par les agents de
ja brigade scolaire, le tout sera dirigé par le
caporal Frasse.

pouvaient laisser celle-ci fort perplexe. I-i-
nalement Mme L. J. a présenté des excu-
ses à Mlle W. Les parties ont pris l' enga-
gement de s'ignorer. Mme L. J. paiera
15 fr. pour honoraires médicaux et 15
fr. de frais de justice. La plainte a été re-
tirée.

Dans une affaire de violation d'entretien
où W. M. était prévenu un retrait de
plainte est aussi intervenu , l' accusé ayant
pris l' engagement de satisfaire à ses obli-
gations. Il paiera 90 fr . de frais de jus-
tice.

Alors que Mme J. T. et B. de Travers ,
ouvrière dans la même fabrique avaient
échangé des propos aigre-doux, et qu'elles
finiren t par retirer l'une et l'autre leurs
propos malsonn ants et payant la premiè-
re 15 fr. de frais et la seconde 5 fr.
dc frais.

J.-L. F. des Verrières ne voulut pas
entendre parler d'un arrangement à l'amia-
ble. Lors de la soirée de la Société de
gymnastique, il a éteint à plusieurs reprises
la lumière ' dans la grande salle de bal.
Le garde-police a porté plainte car en
voulan t empêcher J.-L. F. de continuer
ce petit jeu , l'agent a été injurié. Des
témoins seront entendus une prochaine fois.

G. D.

Plus de messe
le dimanche

(sp) La communauté catholique romaine,
réunie en assemblée, a pris la décision de
supprimer la messe du dimanche matin
après Pâques et de la remplacer , à titre
d'essai et jusqu 'à la Toussaint par une
messe le samedi soir à 18 h 45. D'autre
part , et à raison d'une fois par mois, les
enfants animeront la messe.

Ceux qui ne pourraient pas assister à la
messe du samedi auront toujours la possibi-
lité de participer aux offices dominicaux
soit au Verrières-de-Joux , soit à Fleurier ou
à la Cnte-aux-Fées.

2me « Relais des Neiges »
(c) Excellemment organisé par le Ski-Club
Cernets et Verrières , le 2me < Relais des
neiges » s'est disputé samedi après-midi
aux Cernets, dans des conditions encore
favorables et en présence de nombreux cou-
reurs. Voici les principaux résultats :

Seniors (3 x 10 km et 75 m de déni-
vellation). 1. « Cernets et Verrières », Ire
équipe formée de Fritz Keller , Robert Fat-
ton et Willy Junod , avec un temps total
de 1 h 18'06. 2. « Plasselb », Ire équipe
formée de Hans Dousse, Hans Neuhaus,
et Urs Bieri , avec un temps total de 1 h
18'50. 3. « Le Brassus », Ire équipe formée
de Mario Pisenti , Jacques Berney et Michel
Rochat , avec un temps total de 1 h 19'40.

Juniors (3 x 10 km et 75 m de dénivel-
lation). 1. « Plasselb » 2me équipe formée
de Venanz Egger, Marcel Dousse et Mar-
cel Neuhaus , avec un temps total de 1 h
18'45, puis : 2. « Cernets et Verrières 3 ».
3. « La Brévine 4 ».

O.J. et dames ( 3 x 3  km et 25 m de
dénivellation). 1. « Cernets et Verrières »,
Ire équipe formée de Jean-Pierre Rey, Pier-
re-Eric Rey et André Rey, avec un temps
total de 42'01. 2. « La Brévine 1 ». 3.
« Vaulion ».

Etat civil de février
Naissance. — Aucune.
Mariage. — 4. Mayoraz , Jean-Michel ,

d'origine valaisanne , et Egger , Yvonne-De-
nise , d'origine fribourgeoise.

Décès. — 10. Meier , Max, né en 1932,
époux de Camilla-Yvonne née Vallet. 28.
Jenni née Guyaz, Lucie-Hortense, née en
1885, veuve d'Ernest.
Publications de mariages. — 8.

Départ d'un1 gendarme
(c) L'appointé de gendarmerie Michel
Ledermann , stationné aux Verrières depuis
1966, quittera sous peu la localité pour
Cortaillod où il est muté. Son départ sera
regretté au village frontière.

Intense activité
au Musée régional

(sp) Dans moins d'une semaine, soit samedi
18 mars , la salle des Mascarons du Musée
régional d'histoire et d' artisanat abritera sa
première manifestaiton depuis qu 'elle est
chauffée (par six puissants ventilo-convec-
teurs) et équipée de 360 sièges très confor-
tables. Le théâtre-création Alain Knapp, de
Lausanne , présentera « M. Ducommun a
peur des femmes ». Samedi a eu lieu la der-
nière étape du déménagement des collec-
tions muséographiques , naguère déposées à
Fleurier , maintenant réunies dans la maison
des Mascarons. Par ailleurs , les calèches et
autres diligences , propriété du musée, mais
stationnées au château de Môtiers , ont été
transférées provisoirement dans une grange
des Bayards avant d'être exposées à
Môtiers sous un abri à créer. A ce propos ,
il faut rappeler que l'intendance des bâti-
ment de l'Etat a invité le Musée régional à
évacuer complètement le châtelard môtisan ,
alors même que celui-là était tout disposé à
« décorer » celui-ci en y laissant un certain
nombre de pièces historiques...

ALLO, ICI ZINAL !

L'arrivée à Zinal des skieurs covassons, dimanche à midi ; à I arrière-
plan les deux chalets dans lesquels vivent les participants au camp.

(Avipress - Fyj)

De notre correspondant :
Les 78 élèves des classes préprofes-

sionnelles de Couvet sont arrivés, di-
manche à midi, à Zinal, après un voyage
en car... et sans histoire. L'après-midi, ils
ont skié à Sorebois ; le soir, ils ont
assisté à une séance cinématographique
consacrée à Laurel et Hardy.

La journée d'hier a été réservée entiè-
rement au ski. Les conditions d'ennei-

gement sont excellentes et lo temps
agréable. La santé des participants ne
cause aucun souci au médecin du camp,
le Dr Jean-Pierre Gentil. Chacun se dé-
clare très content de la nourriture pré-
parée par des cuisiniers experts en la
matière. Les installations des deux cha-
lets dans lesquels les Covassons ont pris
leurs quartiers d'hiver sont appréciées.
Une soirée divertissante a mis fin à la
journée de mardi.

Les tireurs du Vallon n'ont
plus de président...

De notre correspondant :
L'assemblée de la Fédération de tir

du Val-de-Travers — qui compte 14 so-
ciétés — a eu lieu vendredi soir à Fleu-
rier Elle a été précédée de la séance
des commissaires de tir qui ont reçu les
instructions nécessaires concernant les tirs
obligatoires de l'année 1972,

Les délégués des sociétés ont ensuite
siégé sous la présidence de M. Albert
Haldimann (Couvet). Le procès-verbal ré-
digé par M. Robert Contesse (Fleurier),
les comptes présentés par M. Arthur
Courvoisier (Fleurier) ainsi que le rap-
port des vérificateurs ont été acceptés.

Le présiden t a rappelé les principaux
faits de l'année 1971 et indiqué quelle
serait l'activité pour 1972 : tirs de la
Fédération les 2 et 3 septembre prochains
à Couvet, organisés par « La Carabine »
dans le cadre de son 75me anniversaire ;
lOOme anniversaire de la société de tir
« Le Grutli » de Fleurier , les 17, 18, 24
et 25 juin ; tirs en campagne sur les

places des Verrières, Fleurier et Couvet ;
championnats de groupes , etc.

M. Arthur Grossenbacher (Fleurier),
délégué de district au comité cantonal
des tireurs depuis 13 ans (et qui pour-
suit sa fonction) a été proclamé membre
d'honneur de la Fédération. MM. Albert
Haldimann (Couvet), Arthur Courvoisier
(Fleurier) et Frédéric Giroud (Travers)
ont renoncé à leur mandat au comité de
la Fédération. Dans l'impossibilité de
trouver un nouveau président, le comité
n 'a pu être constitué ; une nouvelle assem-
blée sera prochainement convoquée pour
tenter de remédier à cette situation em-
barrassante. MM. Haldimann , 11 ans
de présidence, (dont la dernière ad inté-
rim), Courvoisier, 10 ans de comité et
Giroud , 10 ans, aussi, membre du comi-
té, ont été remerciés pour leur fructueuse
activité. La séance s'est terminée par une
large discussion au sujet des stands de
tir et des lignes de tir existants au Val-
lon. Des avis divergents sont apparus en-
tre les délégués concernant ces problè-
mes. F. Jt

Couvet, cinéma Colisée : 20 h 30, Les
Pétroleuses .

Môtiers : Musée Rousseau , ouvert.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance de jour : tél. 61 12 00, de nuit ,

tél. 61 13 28.
Hôpital de Couvet : tél. 63 25 25, de Fleu-

rier : tél. 61 10 81.
Fleurier : Banque cantonale , Les Verrières.
Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04 ou 18.
Détachement de gendarmerie : téL 61 14 23.

LE DROLE DE DESTIN D'UNE... GARE!

Une gare qui n'en est pas une, pour l'instant du moins !
(Avipress - Fyj)

Arrivé le 20 juin 1971 à Couvet, après un
transport qui ne fut pas facile, le baraque-
ment de huit tonnes qui devrait (un jour I)
faire office de gare si l'actuelle station RVT
dé Couvet venait à être démolie pour faire
place à un nouveau bâtiment , a été loué à

un particulier. On n 'y vend pas de billets
mais bien une partie de l'habillement de
toute personne dont les pieds ont besoin
d'être protégés... ! Une destination pour le
moins originale de cette .gare qui avait déjà
rendu service en son temps à Môtiers... et à
la Chaux-de-Fonds I

PAYERNE
Blessée à la gymnastique
(c) La jeune Pia Vogt, âgée de douze ans,
domiciliée à Payerne, qui participait à une
leçon de gymnastique, lundi après-midi, a
eu un genou luxé par un ballon. On l'a
transportée en ambulance à l'hôpital de la
localité.

Marché au bétail
(c) Le marché mensuel au bétail de bou-
cherie s'est déroulé lundi  après-midi , comme
de coutume , rue de la Gare. Neuf têtes dc
bétail seulement ont été examinées par les
experts , avant d'être taxées.

GRANGES-MARNAND
Création d'une nouvelle

opérette :
« Bécart et crescendo »

(c) A l'occasion de son centenaire, le chœur
d'hommes « l'Echo de la Lembaz », de
Grangcs-près-Marnand , a créé une nou-
velle comédie musicale , « Bécart et cres-
cendo », due à Mme Marie-Louise Treppey,
pour le texte , et à M. Paul Lavanchy, pour
la musique. Cette opérette en trois actes,
qui ' comprend de nombreux chœurs d'hom-
mes, dames et mixtes , donnée en collabora-
tion avec le chœur mixte « La chanson du
moulin », qui fête cette année son vingt-
cinquième anniversaire , a remporté un
succès triomphal.

D'autre représentations sont prévues les
18 et 19 mars.

Malgré un temps maussade, une
gronde « Blanche randonnée » !

La « Blanche randonnée » , patronnée par
la FAN, et organisée par le Ski-club de
Couvet s'est déroulée samedi et diman-
che derniers par un temps froid , accom-
pagné de brouillard et d'une bise violente.
Mal gré ces « handicaps » météorologiques ,
c'est tout de même 151 sportifs qui ont
pris le départ. Les dames et les juniors
devaient couvrir 10 km, ' tandis que les
autres concurrents en faisaient cinq de plus.

Et le challenge FAN a été attribué à
l' unanimité  à la jeune Sylviane Crochnd,
âgée de 6 ans , qui a parcouru crânement
12 kilomètres !

DES RÉSULTATS
Dans la catégorie « Elite et seniors » :

1. Rosat Claude, La Brévine ; 2. Keller
Fritz , Les Cernets ; 3. Fatton Robert , Les
Cernets ; 4. Duccommun Georges-André, La
Sagne ; 5. Nicolet Frédy, La Brévine ; 6.
Jeanbourquin Mario , La Sagne.

Chez les vétérans : 1. Dreyer Hans, Le
Locle ; 2. Junod Jean-Paul , Les Cernets ;
3. Brandt Gilbert , La Brévine ; 4. Junod
Willy, Les Cernets ; 5. Botteron Roger, La
Sagne ; 6. Boiljat Roland , La Brévine.

Chez les dames : 1. Jeanneret Martine ,
La Sagne ; 2. Jeanneret Claudine , La Sagne.

Juniors : 1. Gacond Laurent , la Chaux-
de-Fonds ; 2. Quebatte Laurent , Les Cer-
nets ; 3. Benoit Ch„ La Brévine ; 4. Garin
Marcelin, Les Cernets ; 5. Huguenin Gil-
bert , La Brévine ; 6. Mercier Roland , Le
Locle.

Marivaux par Bluwal
C elait un « spectacle d'un soir » ,

t La double inconstance », de Mari-
vaux. Marcel Bluwal, réalisateur de
télévision, a choisi, il y a sept ans
délibérément , tout en menant sur l'au-
tre front une carrière cinématographi-
que commerciale, de ne pas parler
du < contemporain » mais de dire des
choses qui lui paraissaient importan-
tes p our les contemporains à tra vers
les classiques parce, qu 'ils étaient irré-
futables.

Jusque-là, il faut  bien le dire, la
caractéristique de l'enseignement tra-
ditionnel avant mai 1968 était don-
née à ces grands classiques qui di-
saien t des choses très importantes
sur l'homme, des versions amorphes.
On faisait de Marivaux l'homme du
t marivaudage » ce qu 'il n'est évidem-
ment pas. Double révélation donc
pour l'auteur de ces lignes form é à
l'ancienne école, de découvrir d'une
part un autre Marivaux , infiniment
actuel, d' autre part de devoir cette
découverte à la télévision , moyen
de masse sur lequel p èse à tort un
sentiment de culpabilité en matière
de culture, surtout classique.

Nous ne serions pa s tout à fai t
honnête en disant que la révélation
fut  totale, puisque nous avions déjà
vu il y a quelque temps t Don Juan »
de Bluwal. Nous étions donc averti

mais notre p laisir n'en fut pas moin-
dre.

Il y eut quelques p ièces classiques
adaptées au cinéma mais sans que
l'on sorte du cadre théâtral. Par exem-
ple : le « Bourgeois gentilhomme »,
dans le plus pur style Comédie fran-
çaise. Bluwal prend ses distances vis-
à-vis du théâtre utilisant les moyens
propres à la télévision, mais sans se
laisser enfermer par les limites du
petit écran ; allant même p lus loin :
recours au déco r naturel , utilisation
du plan large pour tant réservé au
cinéma , par exemp le, dans la scène
du parc où conversent Sy lvia et. Fla-
ininia , modernisme du texte dépouillé
des artifices dont on l'avait affublé
jusq ue-là.

Bref,  la télévision, par l'intermé-
diaire de Marcel Bluwal , rend un
immense service à Marivaux : inter-
disant de par sa nature même tout
cabotinage de la part des comédiens,
elle redonne à ses textes une actuali-
té et un impact non négligeables. La
preuve est là que les grands classi-
ques, servis par un moyen moderne,
la télévision, apparemment contradic-
toire, entre les mains d' un véritable
créateur, peu vent donner un excellen t
spectacle, populaire et digne en même
temps.

R.Z.

CHRONIQUE DU VAL-DE-TRAVERS rrÉ =̂B

Bar à café -
tea-room

« Le Picotin »
2018 COUVET.

Dès le 16 mars,
fermeture
hebdomadaire
le jeudi

Publicité
dans la FAN
= efficacité
Demandez la
visite de notre
représentant à
Fleurier.
Tél. 61 15 22.

S^BtnBoii i r^TuTiiii 'n 13 ff ÎmB

Université populaire
neuchàteloise

section du Val-de-Travers

Ce soir, à 20 h, et les mardis 21
et 28 mars 1972,

L'INFORMATION DU
CONSOMMATEUR
Trois conférences par ia Fédéra-
tion romande des consommatri-
ces.
Lieu : Salle des confé rences du
réfectoire Dubied, Couvet.

MOTIERS
Hôtel des Six-Communes

Demain soir , à 20 heures,

Les liaisons routières
et ferroviaires du

Vallon
Grand forum public organisé par
l'ADEV avec la collaboration de
MM. Jules. - F. Joly, André Ser-
moud, Jean-Louis Gander et
Freddy Landry.



Le feu chez le
directeur des finances
Ainsi que nous l'avons signalé hier , le

feu s'est déclaré dimanch e soir dans la
tour des finances , à Fribourg. Il avait
pris naissance au sixième étage, dans le
bureau de M. Arnold Waeber, conseiller
d'Etat. Les pompiers sont parvenus à li-
miter les dégâts qui semblent dépasser
100.000 francs. De nombreux documents
ont été calcinés. Il s'agit là d'une perte
des plus ennuyeuses , dont la répartition
sera longue , et qui ne peut être exprimée
en argent.

Hier , les enquêteurs n 'étaient pas encore
en mesure d'indiquer avec certitude la cau-
se du sinistre. Il n'est pas exclu, ainsi
que nous l'avons annoncé, qu'un humidi-
ficateur resté enclenché soit à son origine.

M. Arnold Waeber, conseiller
d'Etat, trie ce qui reste de ses

documents calcinés.
(Photo Avipress - Fleury)

LE «MARIGNAN» DES ANTI-FÉMINISTES BERNOIS
BILLET BERNOIS

Le 15 février dernier , le Grand Conseil
bernois acceptait une motion pour le moins
curieuse — qui passa quasi inaperçue —
par un vote serré : 75 « oui > contre 70
« non ». De quoi était-il question ? Le
député Max Wuersten , de Saanen , agrarien ,
demandait au lég islatif , dans le cadre du
suffrage féminin , d'instaurer le système per-
mettant au mari de représenter sa femme et
ses enfants , et vice et versa , lors des
élections et des votations.

Si le Grand conseil a accepté cette mo-
tion , il l'a aussitôt transformée en postulat.
Et malgré les 75 oui , il y eut alors aussi-
tôt une levée de boucliers ; en effet, seuls,
semble-t-il, les députés agrariens ont donné
leurs voix. Est-ce à dire que le BAP reste,
dans le cadre de la Suisse, un groupe
politique ennemi de certaines innovations ?
Une personnalité de la presse de langue
française nous disait récemment : si vous
désirez résoudre rapidement la question
jurassienne , supprimez le « PAB > ... La
boutade vaut peut-être aussi pour le
suffrage féminin ! Il est vrai que dans ce
domaine, dans la campagne bernoise en
particulier , le rôle de la femme y est
apprécié d'une manière différente. Un
député radical jurassien s'était alors écrié :
« Ce qui est important , c'est de faire com-

prendre aux femmes que leurs droits poli-
tiques valent ceux des hommes et qu 'il est
nécessaire qu'elles les utilisent elles-mêmes » .
Il trouvait , en effet , absolument scandaleux
que l'on puisse admettre au niveau du
Grand conseil et par conséquent dans le
domaine législatif , que le mari soit habilité
à représenter sa femme devant les urens .
Car , il faut le souligner , le député
Wuersten , en présentant sa motion, se
fondait sur l'idée —• certains disent qu 'il a
voulu faire croire — que l'introduction du
suffrage féminin ferait ... baisser la partici-
pation aux urnes ! D'emblée — inutile de le
souligner —¦ , les opposants à cette curieuse
interpellation parlementaire , ont vu un anti-
féministe dans leur collègue de Saanen , et

sa motion une sorte d'instauration du
patriarcat. C'est unn peu , d'ailleurs , le désir
dans bien des milieux de la campagne
bernoise , même si , dans quantités de fermes,
la « Mutti » tient souvent le rôle pricipal ...
Mais, heureusement , disent les féministes , la
motion du député Wuersten , transformée en
postulat , va « geler > un certain temps,
grâce au « travail • de la Chancellerie
cantonale , dans les tiroirs du gouvernement,
jusqu 'à ce que la Confédération revise les
dispositions en matière de votations. A
partir de ce moment-là, la motion-postulat
de M. Wuersten sera caduque, et l'anti-
féminisme bernois , un souvenir-r..

Marcel Perret

Cycliste blessé
Hier, à 6 h 50, M. R. Waehlti qui circu-

lait à vélo sur la route Orpond-Bienne a été
renversé par une automobile. Blessé aux
hanches , il a dû être hospitalisé.

La ligne « New-chic 72 »

Dimanche après-midi les membres du club
« Art et Technique J> des coiffeurs suisses
ont présenté à un nombreux public, au
Palais des Congrès, la ligne nouvelle « New-
chic 72 » qui se caractérise par le fait
qu'elle est tour à tour sage, folle, sophis-
tiquée ou stricte. (Notre photo)

47 mètres - 22 tonnes: le mât
de l'antenne collective est posé

Opération délicate entre Fribourg et Tavel

L'antenne en train d'être levée
par une grue très puissante.

(Photo Avipress - Fleury)

De notre correspondant :

Hier matin a été mis en place , entre
Fribourg et Tavel , le mât de l'antenne col-
lective de Fribourg, « Télénet ». La déli-
cate opération a été menée à bien par
les entreprises électriques fribourgeoises (il
s'ag it du plus long mât de béton qu 'elles
aient jamais monté) et par une entreprise
de Fribourg. Il avait fallu amener jusqu 'à
la station de tête une grue de 60 tonnes ,
à travers champs, à l' aide d'un tapis de
rondins , le sol n'ayant jamais été suffisam-
ment gelé pour offrir une stabilité suffi-
sante.

Pour 47 mètres de hauteur , le mât de
béton centrifugé pèse 22 tonnes. Il sup-
portera toutes les antennes du réseau col-
lectif , sur des passerelles qui seront amé-
nagées ces jours prochains. Dans six se-
maines , l'installation devrait pouvoir être
mise en service.

L'équipement général avance bon train.
Le câble primaire est posé sur 5,5 km,
entre la station de tête où se trouve le
mât et le milieu du boulevard de Pérolles.
Quelque 600 abonnés. .sont déjà inscrits, y
compris les reprises des anciens réseaux
Kessler et Guillod. Une antenne provisoire
fonctionne à la cité des Alpes. Les efforts
sont principalement portés actuellement sur
la vieille ville, le quartier du Bourg et
la cité Bellevue, ainsi que d'autres groupes
d'immeubles , à Pérolles notamment. Quel-
que 2000 abonnés devraient pouvoir être
raccordés à la fin de cette année.

En Gruyère
Les vacances des

foins abolies
(c) Pour tous les enfants qui fréquentent
les écoles primaires du canton , l'année sco-
laire compte en principe 52 semaines de
cinq jours , soit 260 jours. Les vacances
et congés annuels ne doivent pas excéder
70 jours , si bien que le total des jours de
classe effectifs doit être d'au moins 190
jours. L'inspecteur scolaire du district de
la Gruyère, M. Jean-Pierre Corboz , vient
d'indiquer ces principes essentiels à tout le
corps enseignan t et aux commissions sco-
laires. Ces dernières ont la tâche de choi-
sir les jours de congé spéciaux qu'elles
entendent attribuer à leurs classes, en dehors
des congés officiels.. On note, à ce propos,
que les « vacances des foins » sont abolies,
des permissions individuelles ne pouvant
être accordées qu'en cas d'absolue nécessité,
et toutes les classes devront commencer
l'année scolaire prochaine dans la première
semaine du mois de septembre. L'inspecteur
de la Gruyère donne d'ailleurs de nom-
breuses directives ' en matière d'érnancipa-
tion , de congé et d'apprentissage, qui re-
couvrent celles qui ont été données au ni-
veau cantonal. Le corps enseignant est con-
voqué à une séance de travail qui aura lieu
demain après-midi.

Les devoirs à domicile et leur réglementation
Quelles sont les directives pour les devoirs

à domicile dans le canton de Berne? La
Direction de l'instruction publique les a
publiées dans les plans d'études pour les
écoles primaires .

Ne sont pas admis : les travaux manuels ,
les travaux de vacances , les devoirs de la
matinée pour l' après-midi du même jour , les
devoirs à exécuter pendant les dimanches et
les jours fériés.

Si en revanche, l'enseignement est sup-
primé entièrement le samedi , des devoirs
pourront être donnés pour le lundi , mais
dans une mesure restreinte. Les devoirs de
mémorisation et de répétition doivent être
répartis de manière égale sur toute l'année
scolaire. Les devoirs à domicile seront
régulièrement contrôlés par le maître. Dans
leur appréciation , il tiendra compte des
conditions sociales des élèves.

Il est possible , constate la Direction de
l'Instruction publique , que certains institu-
teurs n'observent pas ces directives et ne
tiennent pas assez compte, lorsqu'ils
donnent des devoirs à leurs élèves, de leur
développement intellectuel et de leur
habileté.

ÉCOLE COMPLÉMENTAIRE
S'agissant de carences constatées dans les

branches principales , on les remarque
surtout chez les élèves de l'école complé-
mentaire. Or, les élèves , qui , leur scolarité
terminée , poursuivent leur formation sont
beaucoup plus nombreux que ceux qui sont
astreints a suivre les cours de l'école
complémentaire. Cette dernière, sauf
quelques exceptions n'est de nos jours plus
suivie que par quelques élèves, ce qui rend
d'ailleurs nécessaires sa reconversion.
L'école obligatoir e ne saurait se limiter dans
ses structures et dans ses programmes à la
préparation des élèves pour l'école complé-
mentaire. De là, la restructuration néces-
saire de l'école complémentaire , dont les
travaux sont en cours.

Les plans d'études des autres cantons et
singulièrement des cantons romands,
contiennent , à peu de chose près, les mêmes
disciplines. Les exigences pour un élève qui
veut poursuivre ses études ou entreprendre
un apprentissage sont toujours plus poussées
et variées. L'école primaire doit dès lors
offrir à celui qui veut apprendre un métier
la meilleure formation possible , ce qui
imp lique un éventail de connaissances
générales indispensables à ce niveau des
études.

Enfin , force est de constater que l'ensei-
gnement du français .et des mathématiques ,
couvre la moitié du programme inscrit au
plan d'études. Voilà une question _sur
laquelle , les intéressés doivent être
renseignés. L'école primaire < bernoise ne
faillit pas à sa mission, .puisque dans le
plan d'études, les branches principales, le
français et les mathématiques occupent plus
de la moitié de l'enseignement. (CPS)

SAINT-IMIER

(c) L'année 1971 a marqué le centenaire du
chœur mixte de la paroisse réformée de
Saint-lmier , et une manifestation commémo-
rative s'était déroulée dans le bâtiment des
Rameaux au mois de novembre.

|Cette première partie des manifestations
du centenaire de cette société , qui a beau-
coup fait pour le développement artistique
de la localité , offre maintenant en deuxième
partie de cette commémoration , une grande
œuvre musicale : le « Samson » , de G.-F.
Haendel.

Pour l'occasion , le chœur paroissial pro-
testant bénéficie du concours d'un groupe
de solistes de renom , du chœur mixte de la
paroisse réformée de la Chaux-de-Fonds,
enfin de l'orchestre de la ville de Bienne.

La direction générale de l'œuvre a été
confiée à M. Georges-Louis Pantillon , de la
Chaux-de-Fonds , professeur de musique, le
chœur mixte • centenaire » ayant été pré-
paré avec soin et attention par sa directrice,
Mme Denise Schwaar.

C'est sous les voûtes de la collégiale de
Saint-lmier que l'œuvre sera interprétée le
samedi 18 mars.

Cette audition éveille un large intérê t
dans la région. Elle enrichira certainement
la vie artistique locale d'une pièce de prix.

Oeuvre importante
pour le centenaire
du Chœur mixte

CINÉMAS
Apollo : 15 h et 20 h 15, Moi, un monstre.

A 17 h 45 : La Prima Notte del Dr
Danieli.

Capitole : 20 h 15, dimanche a 15 h et
20 h 15, Le Chat.

Elite : 14 h 30, 16 h 05, 17 h 40, 19 h 15
et 20 h 50, Brand of Shane.

Lido : 15 h et 20 h 15, Jo-Louis de Funès.
Métro : 15 h et 20 h , El Cisco — Appoin-

tements avec déshonneur.
Palace : 15 h et 20 h 15, Les Aristochats.
Rex : 14 h 30 et 20 h , Un violon sur le

toit , à 17 h 45 Jeux interdits.
Scala : 15 h et 20 h 15, Shane.
Studio : 15 h et 20 h 15, Les Stewardesses.
Danse : Chambord - Fantasio - Domino -

Sccf EIS.
Musique : Chartreuse - Astoria - City Cen-

ter _ Seefels - Sankt-Pauli Nidau -
Stadthaus Nidau - Pickwick.

EXPOSITIONS
Galerie Ray (Palais des congrès) : G. Rein-

hardt.
Galerie de l'Estampe : Exposition per-

manente.
Galerie Forum-Light : Céramique Aima

Rossini.
Galerie Flury : 20 artistes.
Cave du Ring : Exposition de l'Action-

Location.
Galerie d'art Lyss : Roger Kathy.
Galerie Pro Art : L'art en Afrique noire.
Pharmacie dc service de nuit et du diman-
che : pharmacie Dr Schurch , rue de Ni-

dau 36, tél. 2 43 54.
Médecin pour cas urgents : jeudi et d iman-

che , tél. 6 62 62.
Théâtre municipal : L'Enlèvement au Sérail.
Salle Farel : concert de jazz en faveur de

Terre des hommes.

LA HEUTTE

BAMBIN HAPPE
PAR ONE VOITURE
(c) Hier à 14 h 40, le jeune Ulrich
Stalder, domicilié à la Heutte, traversait
la rue de la Gare sans porter attention
à la circulation. Il fut happé par une
automobile. Blessé au visage et souf-
frant probablement d'une fracture du
crâne il a été hospitalisé à Wildermeth
à Bienne. Il est âgé de 5 ans.

COURTÉTELLE
Vingt-cinq nouveaux
directeurs de fanfare

(c) Samedi a pris fin à Courtételle le
cours C de directeurs de fanfare organisé
par la Fédération jurassien ne de musique.
Après de longues semaines d'études les
25 candidats ont été examinés par l'expert
fédéral M. Paul Montavon qui leur a
délivré leur diplôme.

Le RJ va marcher sur Berne pour
protester contre la politique
routière du canton de Berne
Le Rassemblement jurassien orga-

nise, samedi prochain , une manifesta-
tion à Berne, devant le Palais fé-
déral.. Il entend à cette occasion pro-
tester contre la politique routière
du canton de Berne qui ne fait pas
profiter le Jura des deux cents mil-
lions de subventions' fédérales tou-
chées pour la construction des routes
nationales.

C'est à cette même politique rou-
tière que le mouvement autonomiste
fait allusion dans un communiqué dif-
fusé hier, et intitulé : « Un sérieux
avertissement ».

« Avec, écrit le R. J., au nord
l'axe urbain Montbéliard - Belfort ,
à l'est, la « regio basiliensis » et au
sud le Plateau suisse, le Jura est
situé au cœur d'un des plus vastes
complexes économiques européens.
Grâce à sa situation privilégiée, il
est appelé à devenir l'agent de liai-
son et l'animateur des échanges en-

tre les trois pôles de cette puissante
région.

En mauvais administrateurs d'un
pays qu'ils ont annexé il y a cent
cinquante-sept ans, à la faveur des
marchandages du Congrès de Vienne ,
les Bernois n'ont pas su découvrir
cette évidence. Et, au lieu de doter
le Jura d'un réseau convenable, qui
lui permette de communiquer rapi-
dement avec ses voisins et, à l'inté-
rieur de faciliter les échanges entre
ses villes (la construction d'une au-
toroute, entre Delémont et Moutier
par exemple, est d'une importance
vitale), Berne s'accapare égoïste-
ment de la totalité des subventions
fédérales (deux cents millions), pour
couvrir les besoins, en partie ima-
ginaires , de l'ancien canton.

La patience des Jurassiens a des
limites, poursuit le R. J. La manifes-
tation du 18 mars à Berne, est un
avertissement que les Bernois et la
Confédération auraient tort de ne pas
prendre au sérieux ».

Un père de six enfants
meurt écrasé sous un tracteur

Le système de sécurité a cédé

Nous avons récemment évo-
qué , dans une précédente édition ,
les dangers du machinisme agri-
cole et particulièrement les
périls présentés par les tracteurs,
trop souvent dépourvus d'un sys-
tème de sécurité.

Hier après-midi , un nouveau
drame s'est produit en Singine.
Il est navrant à plusieurs titres.
Tout d'abord , parce qu 'une fa-
mille nombreuse se trouve pri-
vée de son chef. Ensuite parce
que le tracteur était muni , cette
fois, d'un système de sécurité
qui a cédé.

Il était 15 heures. M. Hippolyte
Purro, 50 ans, employé à la por-
cherie industrielle de M. Hans
Zbinden, à Chevrilles, conduisait

un tracteur attelé d'une tonne
â purin de 2000 litres, sur un
champ en pente. Il avait déjà
accompli le même trajet , sans
encombre, à plusieurs reprises.
L'écoulement du purin ayant
rendu le terrain glissant, le
lourd container se mit à déraper,
entraînant le tracteur qui se ren-
versa. Un arceau de protection ,
qui aurait  dû éviter au conduc-
teur d'être pris sous le véhicule,
céda. M. Purro eut le thorax
écrasé. Il fu t  très probablement
tué sur le coup.

M. Hippolyte Purro était père
de six enfants, dont deux sont
encore en âge de scolarité. De
plus, il en avait élevé un sep-
tième.

Comment la combattre ?

Par un bon remontant à base de quin-
quina, extrait de viande et lacto-phos-
phate.

Le VIN DE VIAL est justement le to-
nique qui vous conviendra.

V I N  D E  V I A L

Lassitude
en fin de journée?

C'est samedi prochain que le groupe
biennois de Terre des hommes organisera sa
traditionnelle vente d'oranges; dont le béné-
fice est destiné intégralement ù couvrir les
frais d'hôpital pour une douzaine d'enfants
en traitement dans les hôpitaux de la
région. Le groupe de Bienne s'occupe,
d'autre part , de fournir de la nourriture à
près de 500 petits Nord-Africains dans le
besoin.

Pour l'aviation
C'est aujourd'hui que s'ouvre au Palais

des congrès la 2me semaine aéronautique de
Bienne qui est , en quelque sorte , une ex-
position destinée à mieux faire connaître les
sports aéronautiques.

Organisée par la section biennoise de
l'Aéro-club de Suisse , toutes ses sous-sec-
tions y participent , soit : vol à moteur , vol
à voile , modélistes , parachutistes , ainsi que
Radio-Suisse , Swissair et Transair . Une
abondante documentation sera mise à dispo-
sition du public et en particulier des jeu-
nes.

Une orange pour
un enfant

(sp) Comme le veut la tradition , les Neu-
châtelois « émigrés » à Bienne ont com-
mémoré au cercle Romand , l' anniversaire
de l'indépendance de leur canton.

Plus de cent personnes étaient réunies
dans une salle richement fleuries , où le
président de la société, Marcel Berthoud ,
adressa quelques mots de bienvenue aux
convives.

Après le repas , M. Albert Matthey-Kessi ,
un fidèle membre prononça le toast à la
patrie. Il ,sut évoquer avec beaucoup de
sentiment les beautés du Pays de Neuchâ-
tel en rappelant quelques détails de son
enfance passée dans la vallée des Verriè-
res. M. Matthey voulut nous dire par là
que la patrie c'est avant tout la terre de
notre enfance. C'est par l'hymne neuchâ-
telois chanté par toute l'assemblée que se
termina cette partie officielle.

Puis le président remit un diplôme de
membre d'honneur à M. Henri Issler, et
de membre honoraire à MM. Baumann ,
JJ. Droz , K. Jeanrenaud et G. Montandon.

Avec [es Neuchâtelois

L'Association suisse des pêcheurs profes-
sionnels a tenu au cours du week-end der-
nier, sa 47me assemblée générale à Un-
tererzen , sur les bords du lac de Walensee.
En remplacement de son président central ,
M. Alois Hofer , de Meggen (LU), qui se
retire après 25 ans d'activité , l'assemblée gé-
nérale a élu à ce poste M. Arnold Martin ,
de Gléresse.

Pêcheurs professionnels :
le nouveau président

habite Gléresse

Un ensemble que les Biennois aiment
toujours entendre et un organiste dont la
réputation s'étend de plus en plus en Suisse
et à l'étranger : tous ces talents musicaux
seront rassemblés lors du concert donné
mercredi en soirée à l'église du Pasquart.

Le Brass Band , ' sous la direction de M.
Sisin Eicher, interprétera , en première • audi-
tion à Bienne, une œuvre originale du com-
positeur anglais J. Golland. L'organiste
Bernard Heiniger interprétera l'œuvre qui
lui a valu le premier prix du concours
d'orgue de la télévision suisse alémanique.
La . composition du programme de ce
concert satisfera certainement les mélomanes
les plus exigeants.

Le Brass band et
Bernard Heiniger

RECONVILIER

(c) Il y a quelques jours le pasteur
Rasamoelina a quitté la paroisse de Recon-
vilier. Après 6 mois de travail fécond à
Reconvilier et dans la région où il a été
apprécié par tous les paroissiens M.
Rasamoelina ira défendre prochainement sa
thèse de doctorat devant le j ury de
l'Université de Strasbourg.

Jura sur les ondes
Trois thèmes seront présentés par Pierre

Boillat , ce soir , dans le cadre de la « page
jurassienne» , du Journal romand, sur la
deuxième chaîne de la Radio suisse ro-
mande , entre 18 h et 18 h 30. La question
de l'éventuelle construction d'un aérodrome
continental au Grand-Marais ayant suscité
de nombreuses discussions dans le Jura éga-
lement , le conseiller d'Etat Henri Huber et
M. Zuercher , adjoint à l'Office cantonal des
transports , feront le point de la situation.
L'intéressante expérience de réadaptation de
jeunes drogués au Vion, près de Tavannes ,
interrompue subiteme nt , donnera d'autre
part l'occasion d'entendre le Dr Serrano ,
qui fut le responsable de ce centre. Enfin '
on verra avec M. Tschumi , secrétaire géné-
ral de la FOMH, ies problèmes que pose la
stagnation qui sévit actuellement dans l'in-
dustrie horlogère jurassienne.

Départ dui pasteur

MOUTIER

(c) Organisée par Mlle Simone Charbon-
ney, institutrice , l'exposition « Photo-jeunes-
se » a fermé ses portes vendredi soir. Elle
a connu un grand succès et de nombreuses
personnes se sont rendues à l'école primai-
re de la rue du Clos pour y apprécier
les œuvres de leurs enfants. Des prix ont
été distribués à chacun et les meilleurs
furent les jeunes Thierry Charbonney , Ni-
colas Chappuis , Daniel Racine et Denis
Jeanrenaud.

Succès de jeunes
photographes

Dans un communiqué, la « Commis-
sion jur assienne des bibliothèques » rap-
pelle « l'année internationale du livre »
et précise ce qui sera fait , à cette occa-
sion, dans le Jura.

La 16me conférence de l 'UNESCO ,
réunissant 125 Etats, a proclamé 1972
«Année internationale du , livre ». Elle
veut ainsi attirer l'attention de tous sur
le rôle important que le livre joue dans
la société. L'UNESCO invite tous les
pays à s'associer à l'entreprise et à la
concrétiser par des actions s'inspirant de
la devise : « Des livres pour tous »..

UNE BIBLIOTHÈQUE
PAR COMMUNE

En Suisse, les responsables des biblio-
thèques ont lancé l'action « Biblio-Suis-
se ». Elle dominera les autres réalisa-
tions. Son but : doter une commune de
chaque canton d'une bibliothèque prête
à fonctionner , d' environ 1000 livres, pour
enfants et adultes, et devant couvrir les
besoins d' une localité moyenne. Ces bi-
bliothèques seront remises gratuitement
aux communes qui fourni ront la meil-
leure ¦ garantie d'une bonne gestion et
de perspective de développement de la
collection reçue en cadeau. Pouvoirs pu-
blics, Confédération en têt e, industrie
privé e, entrep rises commerciales, se sont
unis pour fournir les fonds. Cette action
sera vraisemblablement étendue à un
pays du tiers monde (Cameroun).
¦ Dans le domaine des bibliothèques
scolaires, des projets sont à l 'étude, no-
tamment la di f fusion des « lectures sui-
vies » (méthode Claude Bron : lire en
classe).

La commission jurass ienne pour les
bibliothèques ne restera pas inactive. Elle

a prévu p lusieurs initiatives : attirer l'at-
tention des responsables sur la situation
des bibliothèques, aider et conseiller les
collectivités dans la création ou ta ré-
novation des bibliothèques, envoi d' un
aide-mémoire au corps enseignan t sur
les possibilités d'animer une bibliothèque ,
articles de presse pour faire mieux con-
naître l' utilité du livre , etc.

Au début de cette «Année du livre »,
il est nécessaire de recommander nos
bibliothèques publ iques à la populat ion
jurassienne. Elle trouvera là de la lec-
ture saine, divertissante et enrichissante,
ainsi que des bibliothécaires prêts à con-
seiller : Delémont (Orangerie), Mou tier
(hôtel de ville), Porrentruy (ancien hô-
p ital) .  Saint-lmier , Court, Reconvilier ,
Cortébert , Cormoret , Villeret , Sonvilier ,
Reconvilier , Tramelan.

La Commission jurassienne des bibliothèques
et l'Année internationale du livre

. COURTELARY

(c) Le dernier concert de la saison , celui du
Chœur d'hommes, a connu un grand succès.
Pour la quatrième fois , le Chœur d'hommes
« L'Avenir » de Courtelary et l'Union cho-
rale de Dombresson-Villiers avaient préparé
en commun la partie chorale. Les chants
étaient dirigés par M. Borruat , de Courte-
lary. « La Berceuse », de Brahms , chantée
avec la collaboration d'un chœur d'enfants
de l'école primaire , a été très goûtée, il en
a été de même du chant bien connu de J.-
P. Ferland , « Je reviens chez nous », qui
mettait un point final à la première partie
du programme. En intermède , un groupe de
cinq guitaristes a exécuté quelques mor-
ceaux tirés du folklore américain.

En seconde partie , le groupe « Jeunesse
71 » de Cormoret était à l'affiche avec son
nouveau programme non-stop de chansons ,
de danses et de sketches. Composé d'une
trentaine de jeunes , cette troupe a donné un
spectacle techniquement au point. Un « ton-
nerre » d'applaudissements est venu récom-
penser le travail de ces jeunes. La soirée
familière , très animée, mit fin à ce beau
concert.

PONTENET
Levée d'opposition

(c) En mars 1971 le conseil municipal de
Pontenet avait fait opposition concernant
l ' institution légale d'une zone de protection
pour la source de la Foule. Après une
tentative de conciliation infructueuse les
services industriels de Moutier et la com-
mune de Pontenet ont pu mettre sur pied
une convention et ladite opposition a été
retirée.

Le Chœur d'hommes
en fête Nos lecteurs ont appris par la

presse que les éditeurs de jou r-
naux font face à des difficultés
croissantes en raison du renché-
rissement général.
Nous avons quant à nous appliqué
des mesures de rationalisation qui
toutefois ne nous permettent pas
de faire face intégralement à ce
renchérissement. Mais nous nous
bornons à une augmentation rela-
tivement peu sensible du tarif de
nos abonnements qui sera le sui-
vant dès le 1er avril 1972 :

1 an Fr. 69.—
6 mois Fr. 36.—
3 mois Fr. 19.—
1 mois Fr. 7.50

Malgré cette légère hausse , « FAN-
L'Express », livré chaque matin à
domicile, ne coûtera que
23-25 centimes le numéro

pour les périodes de trois, six et
douze mois respectivement.

Nous sommes persuadés que la
majorité de nos lecteurs apprécie
l'abondance et la rapidité de nos
informations et nous les remer-
cions d'avance de leur compré-
hension.

Administration de
FAN - L'Express

AVIS aux abonnés
de
FAN - L'Express



La Suisse signera Sa convention
contre les armes biologiques

De notre correspondant de Berne :
Dans sa séance de lundi, le Conseil
fédéral a approuvé le texte du" rapport
sur la politi que du gouvernement pour
la période 1972-1975. Ce rapport sera
soumis aux Chambres lors de la ses-
sion d'avril. C'est un document d'im-
portance capitale qui fixe les objectifs
et propose les moyens de les attein-
dre. Sa publication est attendue pour
samedi.

Le Conseil fédéral a décidé d'autre
part de créer une commission dc coor-

dination pour les activités concourant
au rayonnement de la Suisse à l'étran-
ger.

M. Willy Spuhler, ancien conseiller
fédéral en assumera la présidence.

ARMES BIOLOGIQUES
Le Conseil fédéral a décidé de signer

la convention sur l'interdiction des ar-
mes bactériologi ques (biologiques) et sur
leur destruction. Toutefois, la conven-
tion ne sera pas soumise à la procé-
dure parlementaire d'approbation pré-
cédant la ratification avant qu'elle n'ait
atteint le degré d'universalité jugé néces-
saire par le Conseil fédéral.

De plus, notre pays se reserve le
droit de décider quels moyens auxiliai-
res tombent sous la définition de ceux-
ci donnée par la convention.

La collaboration de la Suisse dans le
cadre de la convention ne peut aller
des limites que nous imposent le statut
dc neutralité.

La nouvelle convention a été élaborée
au cours des dernières années par la
conférence du désarmement de Genève
et adoptée le 16 décembre dernier par
rassemblée générale des Nations unies.

Le respect des obligations découlant
de la convention n'est pas soumis à
un contrôle international. Mais les Etats
contractants peuvent se plaindre auprès
du conseil de sécurité, cas échéant.

La convention est conclue pour une
durée illimitée mais les Etats ont la
possibilité de se retirer s'ils estiment que
leurs intérêts supérieurs ont été mis en
péril.

Premier pas vers un bannissement ef-
fectif et universel des armes biologi-
ques, la convention représente un effort

louable de solidarité entre les nations.
La clause de retrait en limite cepen-
dant la portée réelle.

PROBLÈMES JURASSIEN
Signalons encore que le Conseil fédé-

ral a décidé que la Confédération par-
ticiperait aux frais de propagande enga-
gés à la suite des abondantes récoltes
maraîchères de l'an passé,
seil fédéral a rencontré à dîner à la
maison de Watteville les membres du
gouvernement bernois. Les divers aspects
du problème jurassien ont été au cen-
tre des entretiens.

COMMUNIQUÉ OFFICIEL
(ATS) Le communiqué suivant a été pu-

blié par la chancellerie fédérale : « Lundi
après-midi, le Conseil fédéral s'est entre-
tenu avec le Conseil exécutif du canton
de Berne de quelques aspects actuels de
la question jurassienne. L'occasion de cette
rencontre a été le deuxième rapport de
la commission des bons offices, présidée
par l'ancien conseiller fédéral Petitpierre
(avec laquelle le Conseil fédéral s'était déjà
entretenu précédemment), ainsi que les tra-
vaux préparatoires que le Conseil exécutif
du canton de Berne a entrepris pour amé-
nager le statut du Jura.

L'entretien a été marqué d'un bout à
l'autre par la conviction que nos institu-
tions constitutionnelles offrent la possibi-
lité de trouver une solution démocratique
à tous les problèmes en suspens. »

Les entretiens entre le Conseil exécutif
bernois et le Conseil fédéral ont porté,
entre autres, sur le 2me rapport de ln
commission confédérée de bons offices et
sur les réactions que ce document a susci-
tées en Suisse. Du côté bernois, M. Simon
Kobler, malade, n'a pas assisté aux entre-
tiens, ni M. Erwin Schneider, président du
gouvernement bernois, qui est absent.

Le canton du Valais va poursuivre
la «guerre» aux passages à niveau
De notre . correspondant :
Fort de l'appui de la Confédération

qui dispose d'un fonds spécial alimenté
notamment par les droits d'entrée sur les
carburants, le Valais a décidé de pour-
suivre la guerre aux passages à niveau
gardés ou non gardés.

Ces passages ne cessent de causer des
accidents mortels de plus en p lus
nombreux et perturbent le trafic en plu-
sieurs points du canton.

C'est par ce dossier important qu 'a
commencé pratiquement la session
prorogée du Grand conseil lundi , une

session présidée par M. Rémy Theytaz ,
démocrate-chrétien, d'Ayer (Anniviers).

PLUSIEURS S UPPRESSIONS
Dans la seule région de Saxon quatre

passages à niveau seront supprimés. L'un
des projets est déjà réalisé à savoir le
passage se trouvant en gare même de
Saxon. Lundi, unanimes, les députés ont
décidé de supprimer le passage à niveau
situé sur la route Saxon-Saillon. CeUe
réalisation ne sera pas simple. En effet il
s'agit à cet endroit de braver de
nombreux obstacles tels que le Rhône,
la route cantonale, un canal, la future
autoroute et bien entendu la ligne fer-
roviaire elle-même. Il faudra tenu-
compte du développement agricole et
touristique de tout ce secteur de Saxon,
Saillon, Leytron, Ovronnaz, Fully par
où passent de plus en plus de véhicules.
L'on a prévu ainsi un nouveau pont sur
le Rhône de 109 mètres, un autre pont de
324 mètres enjambant la plaine, la natio-
nale 9 et la ligne CFF. A cela s'ajoute
une rampe d'accès de près de 100 mè-
tres. Le coût de tous ces travaux
dépassera les 6 millions et demi de
francs.

Une autre suppression importante d'un
passage à niveau sur la ligne du
Simplon, suppression examinée éga-
lement lundi, est celle de Niedergesteln
et de Rarogne. Rappelons ici que ' la
construction de la double voie CFF
entre Loèche et Viège, travail en cours
d'exécution, va nécessiter la suppression
de cinq passages à niveau tous situés
sur des routes cantonales à savoir les
passages de Tourtemagne, Niedergampel,
Niedergesteln, Rarogne et Saint-Germain.
Le projet sur lequel se sont penchés lundi
les députés est celui de Rarogne et de
Niedergesteln. Ici également il s'agira
d'enjamber le Rhône, l'autoroute et le
rail. Des ouvrages d'art de plus de 450
mètres sont prévus. La réalisation va
coûter cher : plus de 10 millions de
francs.

LES ROUTES
Au cours de cette même matinée de

lundi , les députés acceptèrent un décret
visant à classer comme routes canto-
nales principales ou routes cantonales
secondaires de montagne une douzaine
de routes qui seront ainsi à l'avenir
entretenues par l'Etat.

Les nouvelles dispositions en la
matière prévoient que l'on peut
également classer les routes reliant la
vallée à un barrage d'une certaine
importance et représentant un attrait
touristique. C'est ainsi que l'on a classé
lundi la route conduisant à Mattmark.
En effet — et la catastrophe y est sans
doute pour beaucoup — de plus en plus
de véhicules et de cars suisses ou
étrangers montent à Mattmark durant
l'été. Cette route a été classée « route
cantonale ».

Il en fut de même des routes
conduisant à Zeuzier, Ayer, Erschmatt,
Fafleralp, mayens de Riddes, Varen etc.
Tout cela va nécessiter de nouveaux
investissements de la part de l'Etat.

La Société suisse de pharmacie
pour une limitation de la vente
incontrôlée des médicaments !

BERNE (ATS). — La Société suisse
de pharmacie s'est réunie en assemblée
générale, à Zurich au cours du week-
end, sous la présidence de M. André
Bedat qui a été réélu pour une durée
de 3 ans.

Un autre . membre du comité de la
Société suisse de pharmacie a été élu
en la personne de Ernest Disler, de Bâle.
Selon un communiqué émanant de la
Société suisse de pharmacie publié lundi,
les discussions ont essentiellement porté
sur la distribution des médicaments. A
ce sujet, les pharmaciens sont d'avis
« qu'il est extrêmement dangereux pour
la population d'opérer dans ce secteur
avec le principe de la liberté du com-
merce. Les médicaments sans problème
n'existent pas. La santé publique exige
non une augmentation mais plutôt une
réduction de la consommation non con-
trôlée des médicaments. Le code de déon-

tologie de la Société suisse de pharmacie
fait un devoir à ses membres de limiter
la vente à ce qui est strictement néces-
saire à la santé du malade ».

LANCEMENT D'UNE INITIATIVE
II est d'autre part apparu aux pharma-

ciens que les législations cantonales dif-
férentes qui existent actuellement en la
matière ne pourront pas être unifiées
dans un avenir proche. Pour cette raison
l'assemblée générale de la Société suisse
de pharmacie est d'avis que seule une
législation fédérale peut régler, de façon
satisfaisante, l'ensemble du problème.

Un vote par correspondance a été
lancé il y a quelques jours pour que
l'ensemble des membres de la Société
suisse de pharmacie se prononcent à ce
sujet. L'assemblée générale a donné man-
dat au comité de prendre, le cas échéant,
toutes les mesures nécessaires en vue du
dépôt d'une initiative constitutionnelle.

"~!CENÈyE—=

Le juge doyen Pagan sur la sellette
De notre correspondant :
Encore un rebondissement dans l'affai-

re « I.O.S. » et non des moindres. Ce
groupe financier qui a tant défrayé la
chronique ces derniers mois passe à la
contre-attaque et s'en prend cette fois à
un homme de premier plan : M. Pagan,
doyen des juges d'instruction du canton
de Genève. On se souvient que le
dossier « I.O.S. », établi à la suite du
dépôt d'une plainte pénale, qui provoqua
d'ailleurs l'arrestation de trois membres
de l'état-major de cette organisation,
dont celle du grand patron, l'Américain
Robert V., a finalement été classé et
que les cautions versées par les préve-
nus, au titre de la libération provisoire
(soit 700.000 francs) au total ont été
intégralement remboursées. Cette conclu-
sion n'eut pas l'heur de plaire à M. Pa-
gan, le juge doyen qui instruisit l'affaire.
Vendredi dernier M. Pagan accordait
une interview à un quotidien genevois et
exhalait à cette occasion une certaine
rancœur, dirigée essentiellement contre
M. Jean Eger, le procureur général.
M. Pagan parlait d'un désaveu cinglant.

M. PAGAN SUR LA SELLETTE
Maintenant c'est au tour d'I.O.S. de

« prendre la mouche », en dirigeant le
tir contre M. Pagan.

L'avocat . du groupe, a en effet fait
publier le communiqué suivant :

« I.O.S. ltd Toronto a pris connaissan-
ce de l'interview que M. Robert Pagan,
doyen des juges d'instruction, a donnée
à un journal genevois et qui a été
publiée le 10 mars 1972. Cette société
communique qu'elle s'est vue contrainte
de prendre les mesures suivantes :
1) dépôt immédiat en mains du collège

des juges d'instruction d'une demande
de récusation de M. Robert Pagan,
doyen, sur la base de l'article 91

2) communication des faits au conseil

supérieur de la magistrature pour
appréciation du comportement de
M. Robert Pagan, doyen.

Tous droits sont expressément réservés
par le préjudice qui aurait pu être causé
par les déclarations de M. Robert
Pagan, doyen des juges d'instruction ».

C'est signé : I.O.S. Ltd, Toronto.
Ainsi c'est au tour de M. Pagan d'être

sur la sellette. Il sera intéressant de
connaître le sort qui sera réservé à cette
double démarche. En vérité, le problème
apparaît fort complexe.

Affaire à suivre, assurément, car elle
n'en restera pas là.

LA RÉACTION DU JUGE PAGAN :
UN SCANDALE...

Aussitôt qu'il eut pris connaissance du
communiqué d'IOS Ltd Toronto, le juge
Pagan a réagi à son tour, avec non
moins de vivacité.

II devait déclarer notamment :
« Cela ne change rien à mon opinion :

le classement de cette affaire est un
scandale et un véritable camouflet à la
justice. C'est un précédent qui aura des
suites extrêmement fâcheuses. Il n'y a
aucun rapport entre l'affaire V. et celle
que j'instruis contre IOS. Cette demande
de récusation me fait d'ailleurs plaisir et
me prouve au moins que l'on a peur de
moi. Ce genre de plaintes n'est pas nou-
veau : il prouve en général la mauvaise
conscience des plaignants. C'est la tac-
tique des militaires : attaquer avant
d'être attaqués. »

Comme on peut le constater, le doyen
des juges d'instruction ne se laisse pas
du tout impressionner par la redoutable
organisation financière qui lui fait face
et il maintient fermement ses positions.

L'allusion au « camouflet » infligé à la
justice genevoise sera sans doute aigre-
ment ressentie par le ministère public.

R. T.

Sèche riposte d'I.O.S.

Une décision capitale
pour les jeunes

de Lucerne

SUISSE ALEMANIQUE!

(c) Au cours de ces dernières semaines,
nous avons parlé à plus d'une reprise des
nombreux problèmes posés aux autorités
par les jeune s habitants de la ville de Lu-
cerne et des environs : problèmes scolaires,
manque de contact , drogues , etc. Une dé-
cision des plus importantes , qui pourrait
être le signe de départ d'une vaste campa-
gne

^ 
pour les adolescents , a été prise lundi

après-midi à Lucerne,. Le centre d'informa-
tions et d'entraide , « Contact », mis sur pied
il y a six mois, à titre d'essai, devient une
institution définitive. Mieux encore : les
moyens financiers nécessaires sont à dispo-
sition pour engager un second collabora-
teur.

Premier objectif de l'Association
suisse Raoul Follereau : le centre
d'éducation sanitaire de Cotonou

800 millions d'êtres humains n'ont ja-
mais vu un médecin. Non parce qu'ils
sont bien portants, mais par pénurie de
médecins dans le monde. Un médecin
pour 50.000, voire 100.000 habitants dans
certaines régions d'Afrique. Un infir-
mier pour 12.000 habitants. Cela ne peut
plus durer.

Qu'y pouvons-nous, nous qui sommes
à l'abri des p lus terribles maladies ? Il
n'y a pas de souffrances anonymes. Des
millions de souffrants , ce sont des mil-
lions de fois un être qui souffre. Pen-
sons-y. Qu'une mère ait la peau blan-
che, noire, jaune ou rouge, quand elle

voit mourir son enfant , sa douleur est
la même. Personne n'a le droit de dire :
cela ne me regarde pas. Seuls, nous ne
pouvons pas grand chose, mais si nous
nous sentons tous responsables, quelle
force !

Notre but : apporter notre concours
à la formation des étudiants de toute
discip line en Afrique Noire.

Premier objectif : la création d' un Cen-
tre d'Education Sanitaire à Cotonou au
Dahomey, pour les pays de l'Afrique
francophone. Le Dahomey offre le ter-
rain, la France et chaque Etat d 'Afri-
que fran cophone participeront à son f i -
nancement , mais c'est encore insuffisant.
C'est pourquoi l 'Association Suisse Raoul
Follereau, 4 rue Louis Curtat , 1005 Lau-
sanne, a décidé de contribuer, aussi lar-
gement que possible, à la création de
ce centre.

Les dip lômés du Centre de Cotonou
animeront l 'éducation sanitaire dans leurs
pays respectifs : éducation de la popu-
lation, préven tion et dép istage des ma-
ladies.

Un exemple : le pian , cette mala die
due à la pauvreté et à l'absence d'hy-
giène, qui défigure et mutile les enfants ,
une piqûre de pénicilline peut l'enray er,
et peu à peu elle disparaîtrait.

Comment ne pas mettre tout en œu-
vre pour obtenir ce résultat et hâter
cette délivrance ? C'est à la mesure de
l'homme, si l'homme veut bien. Et
< l 'homme », ce n'est pas un terme va-
gue, c'est nous tous.

Sans l'amour, rien n'est possible, dit
Raoul Follereau, avec l'amour, rien n'est
impossible. P.L.B.

Série noire
»̂P1TESS IN j

MENDRISIO (ATS). — Un accident de
travail , qui s'est produit lundi matin sur le
chantier routier de détournement du village
de Muggio , a coûté la vie à M. Nicola
Piroscia , ressortissant italien âgé de 25 ans.

Le lourd véhicule de chantier que M.
Piroscia conduisait est sorti de la route
pour s'écraser sur une autre chaussée, située
cinq mètres plus bas. Le conducteur a été
tué sur le coup. Les causes de cet accident
sont encore inconnues.

M. Sergio Malinverni , âgé de 45 ans, de
Viganello , qui traversait la route à Taverne
pour entrer dans un restaurant , a été ren-
versé et tué par un automobiliste , dimanche
soir. Sa femme, qui le suivait à quelques
mètres, n'a _ pas été touchée. D'autre part ,
samedi après-midi , à Pregassona, le petit
Franco Bieri, âgé de 4 ans, qui venait de
sortir de la voiture de son père correc-
tement parquée , sur le bord de la chaussée,
a été happé et tué par une ambulance de la
« croix verte » (police sanitaire). Orchestre de chambre

de Lausanne :
Victor Desarzens

va se retirer
LAUSANNE (ATS). — Fondateur en

1939 d'une petite formation instrumentale,
devenue en 1943 l'Orchestre de chambre de
Lausanne, Victor Desarzens, docteur hono-
ris causa de l'Université dc Lausanne, sou-
cieux d'assurer la pérennité de cet ensemble
en permettant à son comité de disposer du
temps suffisant pour désigner son succes-
seur, a annoncé sa décision de se décharger
de sa direction artistique à la fin de la
saison 1972-1973, tout en restant à disposi-
tion.

Animateur exceptionnel, érudit , défenseur
convaincu de la musique de notre temps, et
tout particulièrement de celle de notre pays,
Victor Desarzens a été, avec Ernest Anser-
met, l'un des pionniers de l'extraordinaire
épanouissement de la vie musicale en Suisse
romande an cours des trente dernières
années.

eau* Débat sur la 8™ révision de l'AVS
Sur proposition de la commission pré-

paratoire le Conseil fédéral a renoncé
à procéder à une augmentation différen-
tielle des rentes nouvelles et anciennes
au 1er janvier 1975 (15 et 25 %). L'aug-
mentation sera uniforme à 25 %, malgré
le surcroit de dépenses que cela entraîne.
Mais, souligna M. Mugny, c'eût été la
source d'un grave malaise social de ne
pas y souscrire.

LE FINANCEMENT
L'effort dc financement s'accroîtra , cer-

tes, considérablement mais, estiment les
rapporteurs, il demeure raisonnable
compte tenu des possibilités intrinsèques
de notre économie pour les années à
venir.

Le coût total de I'AVS-AI se monte
actuellement à 5 milliards 370 millions.
Selon les propositions du Conseil fédéral ,
le coût sera porté à 9 milliards 440 mil-
lions et selon la commission à 10 mil-
liards 180 millions. Les charges publi-
ques de la Confédération et des cantons
qui sont au total de 1 milliard 575 mil-
lions actuellement seront de 2 milliards
95 millions en 1973 et 2 milliards 659
millions en 1975, les parts des cantons
étant respectivement de 512, 587 et 728
millions.

Pour compenser le renchérissement cet-
te année la commission propose une allo-

cation au titre de dispositions transitoires.
Ample collection de calculs et de chif-

fres, la révision de l'AVS se traduit en
clair par une amélioration considérable
du système du prévoyance conçu pour
assurer un minimum vital par le premier
pilier, un maintien du standard de vie
antérieur par le second pilier, tandis que
l'épargne individuelle , le troisième pilier,
n'est pas destinée à jouer pour l'heure un
rôle aussi important et ne concerne
qu'une fraction moins importante de la
population.

JPG

DÉBAT D'ENTRÉE EN MATIÈRE
Le premier orateur du débat d'entrée

en matière est M. Schuler (PDC-ZH).
Le porte-parole du groupe démocrate-
chrétien approuve les projet s du Conseil
fédéral.

M. Allgœwer (ind-BS) jug e lui aussi
que la solution proposée par le Conseil
fédéral est la meilleure. M. Naegeli (rép-
TG) propose lui aussi l'entrée en matiè-
re sur les deux objets , en insistant sur
le fait que les dépenses pour la prévoyan-
ce sociale ne doivent pas être trop éle-
vées et que l 'institution d'une prévoyance
professionnelle comportera des difficul-
tés pour certaines catégories de travail-
leurs. M. Freiburghaus (UDC-BE) se
prononce également pour l'entrée en ma-

tière. M. Dafflon (PDT-GE) demande
au contraire que l'assemblée recomman-
de d'adopter l'initiative de son parti.

M. Richard Muller (soc-BE) estime la
revision de l'AVS et le contre-projet
du Conseil fédéral indispensables au dé-
veloppement de la sécurité sociale dans
notre pays. En outre, le groupe socialiste
repousse lui aussi l'initiative du parti du
travail. M. Mueller exprime notamment
des doutes en ce qui concerne le 3me
pilier — celui de la prévoyance indivi-
duelle. M. Peyrot (lib-GE) votera l'entrée
en matière mais s'inquiète des dépenses
qu 'occasionnera la 8me revision.

M. Tschopp (PDC-BL) souligne la né-
cessité de « ne pas surcharger le bateau »
de la sécurité sociale. M. Letsch (rad-AG)
voudrait que les cantons soient déchar-
gés de leurs obligations en matière d'AVS.
M. Bonnard (lib-VD) reprend le problè-
me : il note l'accroissement parallèle des
charges des cantons et de la Confédéra-
tion , et les difficultés que connaissent de
nombreux cantons à l'heure actuelle , puis
exprime également l'idée que l'AVS de-
vrait représenter une tâche appartenant
exclusivement à l'Etat central.

La question à résoudre est celle d'une
nouvelle répartition des charges et des
ressources entre cantons et Confédéra-
tion : la 8me revision , à cet égard , doit
laisser ouvertes les portes nécessaires .

Séance levée à 19 h 40.

Piéton tué
MARTIGNY (ATS). — Un piéton domi-

cilié à Corsier sur Vevey, M. Edouard Che-
rix, 78 ans, a été happé par une voiture
valaisanne en traversant la route cantonale,
à Vernayaz. Grièvement blessé, 11 succomba
peu après l'accident.

Université
du nouveau monde :

les affaires
se compliquent

(c) Les affaires se compliquent à l'Université
du nouveau monde , à Nendaz , où profes-
seurs et élèves vont quitter les lieux avant
le 31 mars. En effet , deux plaintes pénales
ont été déposées par étudiants et profes-
seurs contre deux des principaux responsa-
bles de l'organisation de cette « université ».

Les auteurs de la plainte entendent s'ex-
pliq uer sous peu devant la presse.

LIEBEFELD (ATS). — « L'Action na-
tionale contre l'emprise étrangère s annonce ,
dans un communiqué publié lundi , la fon-
dation vendredi passé, à Lausanne , de la
section cantonale vaudoise de l' « Action na-tionale ». Les conseillers nationaux Breny et
Oehen assistaient à la séance. La charge du
président de la section a été assignée à M.
Emile-Louis Chevalier , dc Lausanne , celle
de vice-président au conseiller nationa l Bre-
ny.

Une section cantonale
de T« Action
nationale »

Une fabrique
de meubles détruite

par le feu
(c) Des enfants en bas âge, jouant avec des
allumettes, ont mis le feu lundi après-midi à
une fabrique d meubles à Galgenen, dans le
canton de Schwytz. L'alarme a été donnée
en début d'après-midi. En un clin d'œil, ce
fut l'incendie géant, les flammes se commu-
niquant rapidement aux autres parties du
bâtiment. Nous avons craint une explosion,
à cause des matières inflammables et explo-
sives, devait déclarer un pompier. Malgré
leur prompte intervention, les pompiers de
Galgenen et de Siebnen-Schuebelbach, n'ont
pu éviter que la plus grande partie de la
fabrique ne soit détruite. Selon les premiè-
res estimations, les dégâts s'élèvent entre
700.000 francs et 1 million. Une grande par-
tie des matières finies a été la proie des
flammes.

Chemins de fer :
question urgente

au National
BERNE (ATS). — Au conseiller nati onal

Kuenzi (rad-ZH), qui avait demandé au
gouvernement à quelle date il pensait pou-
voir présenter à l'Assemblée fédérale un
message sur l'emprise réservée aux lignes de
chemins de fer (acquisition des terrains
nécessaires au tracé), le Conseil fédéral a
répondu qu 'un tel message ne pourra être
élaboré que pendan t l' année 1973.

En vue de la plani fication et de la cons-
truction de nouvelles lignes ferroviaires , il
conviendrait , selon M. Kuenzi , que l'article
18 de la loi sur les chemins de fer soit
complété d'urgence , dc manière qu 'on
puisse rec ourir aux alignements pour
s'assurer les terrains nécessaires au tracé.
Dans sa réponse , le Conseil fédéral indique
que la question de coordination avec le
projet de loi fédérale sur l'aménagement du
territoire , ainsi que le problème de l'intro-
duction d'une procédure de remembrement
¦des terrains sur le modèle de ce qui se fait
pour le réseau des routes nationales doivent
être reconsidérés. L'examen de ces questions
exi gera vraisemblableme nt une consultation
des cantons.

ACTUALITÉ SUISSE ET ROMANDE

Suisse-CEE: réunion des délégations
au cours de la semaine à Bruxelles

effectifs du Conseil fédéral : publication imminente du rapport
BERNE (ATS). — Le chef de la délé-

gation suisse aux négociations avec la
CEE, M. Paul Jolies, a informé la
presse, lundi, à Berne sur l'état des
pourparlers entre la CEE et la Suisse en
vue de la conclusion d'un accord de
libre-échange pour les produits indus-
triels. Il a annoncé que les délégations
de la CEE et de la Suisse se réuniront
jeudi et vendredi à Bruxelles. Il s'agit de
la première séance plénicre après les tra-
vaux des quatre groupes de travail qui
ont tenu une série de réunions au cours
des six dernières semaines. La précé-

dente séance au niveau des chefs de
délégation avait eu lieu le 3 décembre
dernier.

PAS DE SOLUTION DÉFINITIVE
Les négociateurs auront à prendre

acte des travaux des groupes de travail
qui sont maintenant achevés. Ils discute-
ront tout particulièrement des objets au
sujet desquels les points dc vue ne sont
pas encore suffisamment rapprochés.
Mais il ne faut s'attendre à aucune solu-
tion définitive. Les deux délégations
examineront dans quelle mesure les
questions encore ouvertes pourront être
réglées dans le cadre du mandat que la
commission de la CEE a reçu du Conseil
des ministres dc la CEE. En ce qui con-
cerne les points encore en suspens, elles
discuteront des nouvelles instructions

qui devront être demandées au Conseil
des ministres.

RAPPORT INTERMÉDIAIRE
Pour la commission de la CEE, la

prochaine étape sera dc préparer un
rapport intermédiaire, à ce sujet, pour le
Conseil des ministres. Les pourparlers, a
encore dit M. Jolies, se déroulent sur un
rythme rapide qui sera maintenu dans la
mesure du possible pour parvenir à un
accord avant l'été.

Une conférence de presse sera donnée
vendredi à Bruxelles au sujet de la
séance plénière. A Berne, la délégation
pour les affaires financières et économi-
ques s'est réunie vendredi passé et s'est
entretenue de la nouvelle série de pour-
parlers qui vont s'engager en vue de
l'accord de libre-échange.

M. Graber à Paris
à la mi-avril

BERNE (ATS). — Le conseiller fédéral
Pierre Graber, chef du département poli-
tique, se rendra en visite officielle en
France à la mi-avril, a-t-on appris lundi à
Berne.

M. Graber rendra ainsi la visite que M.
Maurice Schumann, ministre français, des
affaires étrangères, avait faite en Suisse les
15 et 16 septembre derniers.

Lu Suisse reconnaît le Bangla Desh
De notre correspondant de Berne :
Le Conseil fédéral a décidé de reconnaî-

tre la République populaire du Bangla
Desh. Cette décision est tombée hier comme
une bombe au Palais fédéral en plein débat
du Conseil national sur la 8me revision de
l'AVS.

En fait, elle avait été prise le matin lors
de la séance hebdomadaire de l'exécutif. A
cette occasion, tous les aspects de la si-
tuation ont derechef été analysés à la lu-
mière de la position spéciale de notre pays
qui a repris les mandats de représentation
des intérêts indiens au Pakistan et pakista-
nais en Inde.

APPRÉCIATION RÉALISTE
Le Conseil fédéral a constaté que les con-

ditions d'une reconnaissance étaient réunies,

un nombre considérable d'Etats ayant fran-
chi déjà ce pas. Il en résulte que nous ne
pouvons retarder plus longtemps notre dé-
cision sans porter atteinte aux intérêts de
notre pays. En effet, les tâches considé-
rables et multiples ù remplir dans le cadre
du double mandat diplomatique de la Suisse
ne peuvent être menées de façon normale
depuis un certain temps du fait que nous
n'avons pas de représentation diplomatique
officielle dans le Bengale oriental.

La reconnaissance du Bangla Desh ne
constitue d'ailleurs que la conséquence
d'une appréciation réaliste et pragmatique
d'une situation de fait qui s'est instaurée
dans une région où nous sommes appelés à
exercer une action humanitaire. Il ne s'agit
donc pas pour la Suisse de se ranger dans
le camp des partisans du Bangla Desh pour
s'opposer au Pakistan occidental mais seu-

lement de réunir les moyens dc poursuivre
la politique d'entraide et la mission de bons
offices qu'elle a accepté de mener.

J.-P. G.

Liste des gagnants du tirage du 11
mars 1972 :

2 gagnants avec S numéros + le
numéro complémentaire : 219.813
francs 75.

228 gagnants avec 5 numéros :
1928 fr. 20.

13.733 gagnants avec 4 numéros :
32 francs.

218.041 gagnants avec 3 numéros :
2 francs.

Loterie à numéros :
il a fallu le numéro
complémentaire
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COUPE: LA CHANCE EST AVEC ZURICH
10& footba" 1 Un dimanche très riche en enseignements

Ligue B: Martigny cause le désarroi des «grands »
Pour faire carrière en coupe, il est

plus important de choisir ju dicieusement
ses adversaires que de bien jou er ! Com-
me, par exemple, Zurich, qui atteint
le stade des demi-finales sans avoir ren-
contré un de ses pairs et qui s'y offre
même la plus faible des équipes encore
en compétition : Bienne et, Saint-Gall
s'entre-tâtent lui-même peine devant le
dernier représentant de la ligue B, il
se qualifie avec des sueurs froides, mais
il se qualifie. Fribourg l'a fait trem-
bler longtemps sans parvenir à le bat-
tre. Ce qui est regrettable, car ça aurait
été fort joli dans le paysage.

Zurich choisit bien jusqu'au bout :
Bienne ou Saint-Gall. C'est du pareil

au même puisqu 'il aura l'avantage de
jouer au Letziground. Il va encore re-
gretter que la finale ait lieu au Wank-
dorf !

Pendant ce temps, Young Boys —
Bâle ou Young Boys — Grasshoppers :
un match qui aura une autre allure et
d'autres exigences. On ne va pourtant
pas reprocher à Zurich d'avoir de la
chance. C'est connu qu'on ne donne
qu 'aux riches.

Grasshoppers n'a pas réussi à se re-
faire une beauté aux dépens de Bâle,
qui est solide en cette période de re-
prise et qui commence vraiment à se
comporter aussi bien à l'extérieur qu'à
Saint-Jacques : 3-3 contre Zurich en dé-
cembre après avoir été mené 3-1, vic-
toire sur Granges, 1-1 contre Grasshop-
pers au Hardturm après avoir été mené
1-0. Il ne se laisse pas abattre - il a
des ressources. Il a sauvé l'essentiel,
c'est-à-dire le droit de recevoir son ad-
versaire à Saint-Jacques et de s'aména-
ger, de la sorte, sa propre finale pour le
cas où l'affaire tournerait mal, mercredi
ou plus tard.

Coup dur pour Servette
Au demeurant, c'est une solution qui

doit le satisfaire pleinement. En ce qui
concerne le football, on retiendra de
leurs récentes performances que ni Zu-
rich ni Grasshoppers ne sont en forme
et que leurs futurs adversaires auraient,
en conséquence, tort de se gêner. Un
conseil que l'on donne gratuitement à
Sion et à Young Boys.

Les clubs de Suisse romande ont vé-
cu : l'élimination de Fribourg n'a cer-
tainement rien de tragique. Elle est la
conclusion logique d'une aventure qui a
duré autant qu'elle pouvait. Fribourg
a, d'ailleurs, d'autres préoccupations. En
revanche, Servette a perdu là un match
que Sundermann qualifiait de capital.
A l'instar de l'année passée, la coupe
constituait sa dernière chance. Il fallait
battre Young Boys, pour des , raisons
financières et sportives. Tout en spé-
culant sur un résultat à égalité, Young
Boys a gagné à la faveur d'un seul but
marqué au cours de la prolongation. La
coupe, ça ne marche pas toujours. Il

y avait, sur la victoire de Snella en 71,
une hypothèque que Sundermann n'a
pas pu lever.

Au lieu du coup d'éclat qui n'est pas
étayé par la qualité, Servette devra, dès
maintenant, rechercher la progression
patiente qui, au fond, se porte seule
garante d'un succès à longue échéance.

Bienne et Saint-Gall auront un se-
cond rendez-vous. Bienne ne jouira plus
de l'avantage du terrain, ce qui revient
à dire qu'il n'a pas su saisir la bonne
occasion. Cela ne signifie pourtant pas
qu'il est battu d'avance.

La ligue B a profité de cette interrup-
tion pour mettre de l'ordre dans ses
comptes. Gambarogno a subi sa dixième

défaite à Bellinzone — il demeure donc
à six points de Bruhl et à sept de la
douzième place qui, seule, peut lui ap-
porter le salut. Il est condamné.

Bellinzone a amélioré sa position —
il s'installe au milieu du classement,
juste derrière Neuchâtel Xamax, qui est
rejoint par Martigny.

Martigny est redoutable : il vient de
s'en prendre victorieusement à deux
équipes ambitieuses. Il a, d'abord , freiné
les ardeurs d'Aarau avant de casser les
reins à Chiasso, qui abandonne ainsi
quatre points en deux matches. Mau-
vais départ pour Chiasso.

Neuchâtel Xamax a beaucoup de
compagnons d'infortune. Guy CURDY

DE LA CHANCE. — Zurich,' représenté ici par Konietzka, qui par-
vient à centrer la balle malgré l'intervention acrobatique de Cre-
mona, a une certaine chance jusque dans le tirage au sort.

(A.S.L.)

lpt1 et Minerva sont fixés
Nombre d'équipes de première ligue sont dans l'incertitude

groupe occidental

Un coup d'épée dans l'eau. C'est ainsi
qu 'on peut résumer la situation ap rès
le dernier week-end. Comparez le clas-
sement d'aujourd'hui avec celui de la
semaine précédente : Ni peu, ni prou
de changement !

Sur six rencontres, quatre matches
nuls ! L 'équilibre sur presque tous les
fronts.

IDÉE FIXE
Berne-Durrenast, Yverdon-Thoune, Ra-

rogne-Urania et Central-Le Locle : qua-
tre parties sans vainqueur, ni vaincu.
Comme quoi chacun se durcit. On n'est
pas encore au temps des cadeaux. Cha-
cun a trop de préoccupation s pour aban-
donner un enjeu total sans combattre.
Berne, Rarogne et Thoune se regardent
sans aménité. Tous trois ont une idée
f ixe  : le deuxième rang. Mais des pro-
blèmes non moins sérieux hantaient
leurs adversaires du jour, à savoir res-
pectivement Durrenast, Urania et Yver-

don : la crainte de Vavant-dernière place,
qui est synonyme de relégation.

Entre Central et Le Locle, il n'était
pas non plus question de complaisance.
Là, on se retrouvait entre p artenaires
du même niveau, ayant des soucis iden-
tiques. Une défaite aurait eu des consé-
quences alarmantes, tant pour l' un que
pour l'autre. Central vainqueur, Le Lo-
cle aurait été relégué à quatre longueurs
des Fribourgeois. Les Loclois restent
donc dans le sillage de l'important pelo-
ton qui le précède de très peu. Espé-
rons que, par l'entremise des deux ren-
contres qu 'ils ont en moins à leur pro-
gramme, ils réussiront à sortir de leur
position des p lus délicates.

Il y a tout de même eu deux vain-
queurs, dont l' un doit être des p lus
heureux : La Tour-de-Peilz. En allant
gagner à Meyrin, il a, en sorte, causé
la surprise du jour. Quant à son adver-
saire, il a été ainsi freiné dans une ascen-

sion, qui aurait pu le porter aux avant-
postes. En effet , Meyrin venait de récol-
ter deux victoires. Sans le mauvais
coup de La Tour-de-Peilz, il s'intégrait
à la première moitié du classement. Par
son succès, le club de la « Riviera »
vaudoise a réa lisé une excellente opé-
ration. Il rejoint non seulement sa . vic-
time et Durrenast , mais il distance Ura-
nia, Yverdon et Central. Certes, les
écarts entre ces équipes sont minimes.
Mais, en f in  de saison, un point vaut
son pesant d'or, surtout lorsqu'on se
trouve au bas de l'échelle. La Tour-
de-Peilz ne pouvait donc souhaiter jour -
née p lus payante.

BOUTEILLE A L'ENCRE
L'autre vainqueur du dimanche, Nyon,

poursuit sa marche triomphale. 11 est
allé battre Minerva , dernier du classe-
ment. Alors que Nyon joue de plus
en p lus « sur du velours », Min erva
s'enfonce régulièrement. Avec sept points
d'avance sur ses poursuivant s, Nyon de-
vient un « leader » inabordable. Quant
à Minerva, avec six points et p lus de
retard sur le peloton qui le précède, il
est en train de se saborder.

A peine le second tour commencé,
deux solutions sur quatre, du problème
sont pour ainsi dire déjà trouvées.: le
titré à Nyon, la relégation pour Minerva.
Heureusement ' que, p 'oiir~"lés accéssïts~
c'est la bouteille à l'encre. Onze équipes
sont encore à la recherche de leur des-
tin. R.Pe.

À l'étranger
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Espagne
Championnat de 1ère division (25me

fournée)  : Real Madrid-Real Sociedad
2-1 ; Malaga-Espanol Barcelone 1-0 ;
Cordone-Las Palmas 2-2 ; Burgos-Gijon
1-0 ; Séville-Atletico Madrid 3-3 ; La
Corogne-Bétis Séville 1-1 j.. GrenadenCelr
ta Vigo 0-0 ; Barcelorié-^abadell.. 2-0 ;
Valence-Atletico Bilbao 2-0 — Classe-
ment : 1. Real Madrid"'"25̂ 37. 2. Valence
et Barcelone 25-32. 4. Real Sociedad
Saint Sébastien 25-28. 5. Las Palmas
25-27. 6. Atletico Madrid et Malaga
25-26.

Portugal
Championnat de 1ère division (22me

journée) : Tomar-Benfica 0-1 ; Guima-
raes-Farense 5-1 ; Académica Coimbra-
porto 0-1 ; Leixhes-Cuf 0-0 ; Atletico
Lisbonne-Setubal 2-2 ; Barreirense-Beira
Mar 4-0 ; Sporting Lisbonne-Belenenses
2-1 ; Boavista-Tirsense 1-1. — Classe-
ment : 1. Benfica 41. 2. Setubal 33. 3.
Sporting 32. 4. Cuf 27. 5. Porto 25.

HBBflt revit
cours de l'hiver (Merillat II transféré à
La Chaux-de-Fonds), Laufon n'accuse
guère le coup. La preuve : le néo-promu
s'est permis d'aller prendre un point à
Porrentruy, dans la cité ajoulote.
Dommage, pour les protégés d'isquierdo,
qui ont ainsi laissé passer une belle
occasion de se porter seuls en tête du
classement puisque ses plus dangereux
rivaux (Buochs et Emmenbrucke) n'ont
pas pu se départager. Ces remis font le
bonheur de Concordia, qui devient le
quatrième larron, cela aux dépens de
Turgi dont la position devient de plus
en plus précaire. Soleure, lui non plus,
ne peut se permettre d'extravagance. Sa
victoire acquise au détriment de
Nordstern doit quelque peu le rassurer.

Dimanche prochain, tout le Jura se
rassemblera à Delémont où Porrentruy
viendra donner la réplique à son rival.
Les maîtres de céans semblent connaître
une forme ascendante et la tâche des
visiteurs s'annonce difficile. Et comme,
dans sa position actuelle, Delémont ne
peut guère se permettre de
complaisance, il faut s'attendre à une
belle empoignade.

On saura de manière plus précise si
Breitenbach possède réellement une
chance de se tirer d'affaire. Un « test »
de valeur attend les Soleurois : ils
devront se rendre à Emmenbrucke. Pour
sa part , Laufon devrait profiter de la
venue de Soleure pour augmenter son
capital de points d'une unité , en tout
cas. Derby sur les bords du Rhin : qui
de Nordstern ou de Breite saura s'impo-
ser ? Le pronostic est toujours difficile
dans ce genre de confrontation. En
revanche, on peut croire à une victoire
du troisième représentant bâlois. Con-
cordia, avec l'espoir de s'installer, peut-
être, seul en tête du classement, mettra
tout en œuvre pour revenir de Berthoud
avec les deux points. Baden , quant à lui ,
se déplacera du côté de Turgi. Pour le
second nommé c'est la dernière chance
qui sonne. Saura-t-il la saisir ?

Y.L

Jura
Ile ligue : Herzogenbuchsee - Sparta 1-2 ;

Kœniz - Young Boys '2-0 ; Langenthal -
Rapid 3-3 ; Lerchenfeld - Langnau 1-0 ;
Ostermundi gen - Kirchberg 1-1 ; Victoria -
Zaehringia 2-1 ; Aurore - Bévilard 3-1 ;
Boncourt - Tramel an 3-1 ; Longeau - Grun-
stern 2-1 ; Mâche - USBB 2-3 ; Moutier -
Boujean 34 1-1 ; Reconvilier - Lyss 1-2.

HIe ligue : Munchenbuchsee - Dotzigen
3-1 ; Taeuffelen - Buren 0-1 ; Longeau -
Perles 0-3 ; Lyss B - Courtelary 2-0 ;
Madretsch - Aarberg 1-2 ; Mervelier - Cor-
ban 4-1 ; Tavannes - Courrendlin R. Le
Noirmont - Delémont 3-3 ; Vicques - Les
Breuleux 3-0 ; Bassecourt - Courtételle 1-2 ;
Bure - Chevenez 0-0 ; Courtedoux - Aile
0-2 ; Courtemaîche - Grandfontaine 3-0.

Fribourg
Ile ligue : Beauregard - Cugy 2-0 ; Vil-

lars - Fétigny 0-4 ; Domdidier - Gurmels
0-1 ; Portalban - Arconciel 4-3 ; Bulle -
Richemond 3-1.

HIe ligue : Gumefens - Villars-St.-P. 3-1 ;
La Tour - Broc 1-2 ; Attalens - Châtel 2-0 ;
Matran - Farvagny 2-1 ; Givisiez - Ecuvil-
lens 1-2 ; Ependes - Tavel 3-3 ; Chenens -
Corminbœuf 0-1 : Tavel la - Giffers 1-2 ;
Central II - Kerzers 2-2 ; Boesingen -
Plasselb 1-2 ; Alterswil - Schmitlen 1-1 ;

Ueberstorf - Fribourg II 1-1 ; Bussy -
Montagny 3-1 ; Belfaux - Léchelles 0-3 ;
Montet - Montbrelloz 0-3 ; Vully - Morat
2-2 ; St. -Aubin - Dompierre 2-0.

IVe ligue : Attalens II - Semsales la 5-1 ;
Remaufens - Châtel II 10-0 ; Porsel la -
Bossonnens 2-0 ; La Tour II - Le Pâquier
4-1 ; Grandvillard - Charmey 7-1 ; Broc II -
Enney 5-1 ; Riaz - Bulle III 6-2 ; Cor-
bières - Gumefens II 2-0 ; Echarlens -
Vuisternens-O. II 6-2 ; Pont-la-Ville - So-
rens 4-1 ; Sivirez II - Chapelle Ib 3-1 ;
Chapelle la - Vuisternens-Rt la 1-2 ; Vuis-
ternens-Rt Ib - Promasens 2-7 ; Rue -
Romont II 2-3 ; Autigny - Matran II 4-3 ;
Villars II - Estavayer-Gx 6-1 ; Neyruz II -
Corpataux la 2-0 ; Corpataux Ib - Rosé
3-2 ; Farvagny II - Ecuvillens II 2-0 ;
Arconciel II - Ependes II 5-0 ; Treyvaux -
Essert Ib 5-1 ; Essert la - Marly Ha 3-1 ;
Marly Hb - Central Illb 6-0 ; Onnens -
Villarimboud 3-1 ; Massonnens - Chénens
II 4-2 ; Châtonnaye - Cottens la, 1-4 ;
Cottens Ib - Prez 0-11 ; Lentigny - Villaz-
St.-P. II 2-5 ; Grollcy - Noréaz 1-2 ; Cor-
minbœuf II - Givisiez II 8-1 ; Léchelles II -
Beauregard OI 0-8 ; St-Ursen - Boesingen II
2-1 ; Dudingen Ha - Tafers II 7-1 ; Schmit-
ten II - Ueberstorf II 4-2 ; Morat II -
Courgevaux Ib arrêté ; Liebistorf - Gurmels
Ilb 0-7 ; Gurmels Ha - Courtepin II 1-4 ;
Courgevaux la - Vully II 3-0 ; Kerzers II -
Cressier 4-0 ; Vallon - Dompierre II 2-0 ;
Misery - Domdidier II 1-9 ; Gletterens -
St-Aubin II 9-0 ; Villeneuve - Montagny-
Ville 1-2 ; Grandsivaz - Ménières Ib 4-1 ;
Ménières la - Surpierre 2-2 ; Cugy II -
Montet II 6-2 ; Fétigny II - Middes 1-6 ;
Vuissens - Cheiry 3-1 ; Nuvilly - Cheyres
1-3 ; Murist - Bussy II 2-1 ; Estavayer Ilb -
Estavayer Ha 3-1.

Vaud
Ile ligue : Assens - Crissier 7-5 ; Val-

lorbe - Payerne 2-2 ; Grandson - Le Sen-
tier 1-2 ; Renens - Le Mont 0-0 ; Prilly -
Sporting 62 0-2 ; Aigle - Stade 5-1 ; Con-
cordia - Chailly 3-2 ; Nyon II - Malley
0-0 ; Saint-Prex - Forward 0-1 ; Lutry -
Saint-lKgier 3-3.

HIe ligue : Frangins - Aubonne 4-1 ;
Crans - Bursins 1-1 : Gingins - Echichens
4-2 ; Coppet - Genolier 2-2 ; Pully - Bex
4-2 ; Montreux II - Lutry II 2-3 ; USL Ib -
Puidoux 0-6 ; Roche - Villeneuve 3-2 ;
Avenches - Granges 1-2 ; Assens II -
Villars-Tierc 1-2 ; Moudon - Chavornay
6-1 ; Orbe II - Yvonand 4-3 ; Yverdon
Ha - Ste-Croix 0-2 ; Bavois - Bonvillars
1-2 ; Baulmes - Champvent 1-1 ; L'Isle -
Ecublens 2-0 ; Chailly Ilb - Apples 4-2 ;
Admira - Bussigny 0-0 ; La Sarraz - Saint-
Sulpice 0-0 ; LS II - Chailly lia 3-2 ;
Stade II - Crissier II 1-1 ; USL la '-
Sporting 62 II 2-0 ; PTT - Concordia II
2-2.

IVe ligue : Coppet II - Founex 2-6 ;
Crans Ha - Gingins II 1-7 ; Hermandad -

Gland Ib 5-1 ; Italia-Genolier - Frangins
II - 8-1 ; Bursins II - Crans Ilb 7-1 ;
Gland la - Gimel la 0-2 ; Italia-Mges -
Echichens II 3-0 ; Saint-Sulpice II - CLIL
Ib 2-4 ; Cossonay Ib - Ecublens II 1-2 ;
Tolochenaz Ib - Bussigny Ha 1-2 ; Eclé-
pens Ib - Forward Ilb 2-1 ; Vallorbe II -
Arnex 4-0 ; La Sarraz II - Ste-Croix Ilb
0-5 ; Orbe Illb - Le Sentier Ilb 4-0 ;
Croy - Le Sentier Ha 3-3 ; Ballaigues -
Vaulion 3-4 ; La Chaux - Bonvillars Hb
2-0 ; Echallens Ilb - Villars-Terroir 2-2 ;
Penthaz la - Pailly la 6-1 ; Eclépens la -
Daillens 14-0 ; Chav'-Chêne la - Donne-
loye II 1-7 ; Penthéréaz - Echallens Ha 1-
16 ; Combr-Petit - Pailly Ib 2-1 ; Combr-
Grand - Cronay 7-1 ; Champagne la -
Thierrens la 6-2 ; VPOD - Orbe Illa 0-1 ;
Lonay - PTT II 6-1 ; Echandens la -
Chavornay II 3-0 f., Olympia-Cossonnay
la - Pontaise 6-0 ; Hungaria - Payerne Ile
3-0 ; Esp-Lsne la - Villeclair 7-0 ; Inter-
club - Ouchy la 0-9 ; CLIL la - Ticino-
Lausanne 2-1 ; Bottens la - Poliez-Pittet
3-1 ; Penthaz Ib - Beaumont 1-5 ; Cugy -
Rond-Point 4-3 ; Bercher - Froideville 9-1 ;
Penthalaz II - Fey 2-3 ; Payerne Ha -
Olympic-Riponne 4-1 ; Moudon II - Cité
3-0 ; Palézieux la - Oron la 4-4 ; Folgore -
Corcelles Ib 3-0 f. ; Esp-Lsne Ib - Thier-
rens Ib 15-0 ; Aigle II - Saint-Légier Ha
4-1 ; Roche II - Hispanico-Aigle 2-4 ; Ollon
- Villeneuve II 3-0 f. ; Grandcour - Gran-
ges II 4-0 ; Missy - Villars-Grand 2-3 ;
Cudrefin - Corcelles la 0-5 ; Payerne Ilb -
Chav-Chêne Ib 8-0 ; Concise - Champvent
II 1-4 ; Ependes - L*Auberson 4-1 ; Suchy
la - Baulmes II 3-1 ; Savigny - Villars
Tierc. II 4-3 ; Esp-Moudon - Crissier III
10-1 ; Bottens Ib - Olympia-Coss. Ib 11-3 ;
Vignoble II - Palézieux Ib 5-1 ; Bex Ilb -
Puidoux-Chexbres II 2-4 ; Atlantic Vevey
- Pully II 4-0.

Valais
He ligue : Naters - Conthey 0-0 ; Ver-

nayaz - Chalais 2-0 ; Saint-Maurice - Sal-
quenen 2-2 ; Sierre - Orsières 1-0 ; Fully -
Viège 3-0.

HIe li gue : Saint-Léonard - Grimisuat
1-2 ; ES Nendaz - Nax 2-1 ; Savièse -
Granges 1-5 ; Grône - Lens 5-6 ; Agarn -
Brigue 3-2 ; Riddes - Vionnaz 3-1 ; Trois-
torrents - US Collombey - Muraz 1-2 :
Ardon - Châteauneuf 2-0 ; Saillon - US
Port-Valais 2-1 ; Saxon - Evionnaz 6-1.

Genève
He ligue : Star-Sécheron - Compesières

1-0 ; Collex-Bossy - Onex 2-1 ; Signal -
Plan-les-Quates 3-3; Etoile-Espagnole - Ver-
nier 0-1.

HIe ligue : Meyrin II - AS. Valaisanne
7-3 ; Saint-Paul - Aïre-Le-Lignon 2-1 ;
US. Meinier - AS. Fribourgeoise 2-0 ; Col-
lex-Bossy II - Vernier II 0-4 ; Et. Lacon-
nex - CS. Italien 2-2 ; Stade-Français -

USI. Azzuri 2-3 ; Saint-Michel - Compe-
sières II 2-0 ; Choulex - Puplinge 2-0 ;
Lancy II - Onex II 0-3 ; Satigny - Veyriei
3-1.

IVe ligue : Plan-les-Ouates Ilb - USI,
Azzuri II 12-1 ; Et. Espagnole II - US. PTI
Ib 10-0 ; AS. Fribourgoisee II - US. PTT
la 0-4 ; Onex III - Hermancia Ib 6-2 ;
Saint-Michel II - Perly II 4-1 ; Collex-
Bossy III - Choulex Ha 3-1 ; Plan-les-
Ouates Ha - Lancy III 0-21 ; Hermancia
la - Plainpalais Ib 3-0 f.

j g £ È  motocyclisme

Triplé de Yamaha
à Daytona Beach

Les 31mes 200 Miles de Daytona
Beach se sont terminés par une triple
victoire des Yamaha. Devant 46.500 spec-
tateurs , le Néo-Zélandais Geoff Perry,
sur une Suzuki 500 cem, avait pourtant
pris la tête de l'épreuve. Mais il était
victime d'un incident mécanique, qui
profitait à l'Américain Don Emde. Ce
dernier l'emportait devant ses compatrio-
tes Hempstead et Smith, tous trois sur
Yamaha 350 cem.

Classement : 1. Emde (EU), Yamaha.
2. Hempstead (EU), Yamaha. 3. Smith
(EU), Yamaha. 4. Read (GB), Norton
750.

NEUCHATEL XAMAX AU DERNIER RANG
MéK volleyball En ligue nationale A

Spada Académica Zurich chez les mes-
sieurs et Uni Bâle chez les dames sont
bien partis pour conserver leurs titres
nationaux en ligue nationale A. Il ne
manque, en effet , plus qu'une victoire à
ces deux formations pour y parvenir
alors qu 'il reste encore deux matches
de championnat.

Quant à Neuchàtel Xamax masculin, il
a enregistré deux nouvelles défaites , notam-
ment face à Onex , lequel a perdu , quel-
ques heures plus tard , devant Chênois. La
situation des Neuchâtelois se trouve, de ce
fait, extrêmement délicate . Les « rouge et
noir > auront réellement de sérieuses diffi-
cultés à se tirer d' affaire dans leur dernier
match.

Messieurs : Bienne - Spada Académica
Zurich 2-3 ; Neuchâtel Xamax - Star Onex
0-3 ; Tornado Adliswil - Saint-Jacques Bâle
3-0 ; Star Onex - Chênois 2-3 ; Servette -
Neuchâtel Xamax 3-0. Classement : 1. Spada
12-24 ; 2. Servette 12-22 ; 3. Tornado 13 21;
4. Bienne 12-19 ; 5. Saint-Jacques 12-17 ;
6. Star Onex 13-17 ; 7. Chênois 13-15 ;
8. Neuchâtel Xamax 13-15.

Dames : Servette - Uni Bâle 0-3 ; Bienne
- ATV Bâle 3-0 ; Volleyeuses Bâloises -
Spada 1-3 ; ¦ Servette - ATV Bâle 3-1 ;
Lausanne - Uni Bâle 1-3 ; Uni Berne -
Bienne 0-3 ; Bienne - Volleyeuses Bâloises
3-1. Classement : 1. Uni Bâle 12-24 ; 2.
Lausanne 12-22 ; 3. Uni Berne 13-21 ;
4. Bienne 12-20 ; 5. ATV Bâle 13-18 ;
6. Spada 12-15 ; 7. Servette 12-15 ; 8. Vol-
leyeuses Bâloises 12-12.

Au comité exécutif de l'Union européenne

Le comité exécutif de l'Union euro-
péenne de football s'est réuni à Zurich,
sous la présidence de M. Gustav Wieder-
kehr pour étudier la possibilité de retar-
der au 31 mars la clôture des inscrip-
tions pour la coupe d'Europe des espoirs
(moins de 23 ans). Ce report a été
demandé par plusieurs fédérations natio-
nales qui souhaitent obtenir une modi-
fication de la réglementation de l'épreu-
ve, au sujet de la limite d'âge, notam-
ment. Le comité se réunira une nou-
velle fois le 15 mars, à Bruxelles, et
il décidera , à cette occasion, de la pos-
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sibihte d'une modification des règle-
ments.

Plusieurs fédérations nationales esti-
ment que la limite d'âge fixée à 23
ans pour cette compétition des espoirs
ne rime à rien. Elle devrait être plus
basse. D'autres pensent, au contraire,
qu'il serait souhaitable que trois ou
quatre joueurs de plus de 23 ans puis-
sent être incorporés à chaque équipe.

Le comité a, d'autre part, enregistré
trois candidatures pour l'organisation de
la poule finale du championnat d'Euro-
pe des nations (demi-finales, finale et

finale pour Ta troisième pTacë).k,Ge' sftât
celles de l'Angleterre, de la Belgique
et de L'Italie.

Enfin , la commission technique de
l'Union européenne a mis à l'étude le
problème d' un nouveau système d'attri-
bution des points en football. Ce sys-
tème devrait favoriser le football offen-
sif en donnant une p lus grande valeur
aux buts marqués. Les premièr es dis-
cussions ont, cependant, confirmé que
la solution sera particulièrement diffi-
cile à trouver, étant donné que c'est p lus
un état d' esprit qu'une question de ba-
rème, qui devrait être modifié.

Comment récompenser le jeu offensif ?

Alors que, pour la plupart des équipes
du groupe central, trois matches du se-
cond tour sont déjà sous toit, l'incertitu-
de la plus totale règne. C'est le cas non
seulement en tête du classement, où
quatre équipes se partagent la première
place, mais encore dans les positions
arrière, Breitenbach, qu'on était prêt à
condamner, ayant acquis lors de ses
deux derniers matches autant de points
que sur l'ensemble des rencontres jouées
avant la pause d'hiver ! Une possibilité
de survie n'est donc pas à exclure.

IMAGINEZ...
On comprendra donc mieux l'impor-

tance de la victoire acquise par Delé-
mont à Baden. Imaginez un peu la posi-
tion des hommes d'Hoppler s'ils avaient
dû s'incliner en terre argovienne. Le
moins qu'on puisse dire de ce succès est
qu 'il vaut quatre points. Bien qu'ayant
perdu un de ses meilleurs éléments au

groupe central

GROUPE OCCIDENTAL
Résultats. — Central - Le Locle

0-0 ; Durrenast - Berne 0-0 ; Meyrin -
La Tour-de-Peilz 1-2 (02) ; Minerva
- Nyon 0-3 (0-1) ; Rarogne - Urania
1-1 (1-0) ; Yverdon - Thoune 0-0.

Classement : 1. Nyon 14-25. 2. Ber-
ne 14-18. 3. Rarogne 14-17. 4. Thou-
ne 13-16. 5. Audanx 13-13. 6. Durre-
nast, La Tour-de-Peilz et Meyrin
14-13. 9. Urania, Yverdon et Central
14-12. 12. Le Locle 12-10. 13. Miner-
va 14-4.

Dimanche prochain . — Berne -
Minerva, La Tour-de-Peilz - Audax,
Le Locle - Rarogne, Nyon - Meyrin ,
Thoune - Durrenast, Urania - Yver-
don.

GROUPE CENTRAL
Résultats. — Badon - Delémont

1-2 (1-2) ; Breitenbach - Berthoud 2-2
(1-1) ; Buochs - Emmenbrucke 1-1
(0-0) ; Concorida - Turgi 3-1 (0-0) ;
Porrentruy - Laufon 1-1 (1-0) ; Soleu-
re - Nordstern 2-1 (1-0).

Classement : 1. Emmenbrucke
14-20. 2. Porrentruy, Buochs et Con-
cordia 15-20. 5. Nordstern et Laufon
15-17. 7. Breite 14-16. 8. Delémont et
Baden 15-13. 10. Soleure 14-12. 11.
Berthoud 15-10. 12. Turgi 15-8. 13.
Breitenbach 15-6.

Dimanche , prochain . — Berthoud -
Concordia, Delémont - Porrentruy,
Emmenbrucke - Breitenbach , Laufon
- Soleure, Nordstern - Breite, Turgi -
Baden.
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Ligue A. — Bâle - Servette, Bienne -
Lucerne, Grasshoppers - Young Boys,
Lausanne - La Chaux-de-Fonds, Lugano
- Granges, Saint-Gall - Winterthour,
Sion - Zurich.

Ligue B. — Aarau - Mendrisiostar,
Chiasso - Wettingen , Carouge - Bruhl ,
Fribourg - Vevey, Gambarogno - Mar-
tigny, Monthey - Bellinzone, Neuchâtel
Xamax - Chênois.

Championnat des juniors
interrégionaux A 1

Groupe 1 : Sion - Delémont 3-0 ;
Bienne - La Chaux-de-Fonds 1-2 ; Neu-
châtel Xamax - Fribourg 5-2 ; Martigny
- Lausanne 0-1. Groupe 2 : Aarau -
Nordstern 3-2 ; Birsfelden - Koeniz 0-2 ;
Concordia - Emmenbrucke 1-2 ; Granges
- Bâle 2-2 ; Young Boys - Wettingen 2-3.
Groupe 3 : Bellinzone - Chiasso lr3 ;
Bruhl - Tœss 4-0 ; Winterthour - Men-
drisiostar 1-1 ; Zurich - Rapid Lugano
12-1.

Dimanche prochain

@ rugby

Championnat suisse
Résultats enregistrés dimanche en

championnat suisse : Stade Lausanne -
Albaldejo Lausanne 17-13 (4-10) ; Uni
Lausanne - Cern Genève 10-28 (10-0).



Pour début avril, on cherche une

sommelière
débutante acceptée. Congé le di-
manche.
Hôtel de la Couronne, Colombier.
Tél. 41 32 81.
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engage pour LA CITÉ i

une première
vendeuse
RAYON PULLOVERS DAMES

Nous demandons personne quali-
fiée pouvant s'occuper des
achats et de la gestion du rayon :

manutentionnaire
pour la réception et le contrôle de
la marchandise. } .,

® 

Prestations sociales d'une grande
entreprise + taux d'épargne plus
favorable pour le personnel COOP.

Faire offres à la direction des
Grands Magasins Treille 4.

Tél. (038) 24 02 02, Neuchâtel.
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L'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis de
Neuchâtel S.A. engage pour son atelier des apprêts

personnel
féminin
Entrée Immédiate ou à convenir.

Semaine de 44 heures en 5 jours. Durée de l'enga-
gement environ 2 mois.

Conditions d'engagement : Suissesses ou étrangères '
avec permis c C ». Bon salaire. Travail propre

Se présenter à la réception, 4, rue Saint-Maurice ou
téléphoner au 25 65 01, interne 254.

Notre service de documentation technique a besoin
d'une excellente

collaboratrice
bilingue, pour un travail de dactylographie varié et
intéressant.

Qualités requises : Très bonne dactylographe. Lan-
gues : allemand et français, si possible quelques
connaissances d'anglais.
Capacité de travailler indépendamment et de faire
preuve d'initiative.

Avantages : activité très diversifiée, climat et atmos-
phère de travail agréables, occasion d'exercer et de
perfectionner ses connaissances linguistiques.

Si ce poste éveille votre intérêt , prenez contact avec
nous par téléphone et demandez le numéro interne
221.
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Gain
accessoire
intéressant
offert à dames ou
demoiselles
présentant bien.
Travail au lieu de
domicile.
Adresser offres
écrites à BS 644 BU
bureau du Journal.

I*
L'annonce
reflet vivant
du marché
dans votre
journal

cherche

pour son Marché rue de l'Hôpital, Neuchâtel,

VENDEUSE
(rayon fleurs et stands de vente extérieurs)

MAGASINIER-débutant
pour son Marché av. des Portes-Rouges, neuchà-
tel

VENDEUSE-CAISSIÈRE
POSSIBILITE DE FORMATION PAR NOS SOINS

lo!

Places stables, bonne rémunération, horaire de "' "
travail régulier, avantages sociaux d'une êrttfepïf- '' '

se moderne.

R£> M-PARTICIPATION
Veuillez adresser vos offres ou téléphoner â la
Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL, service
du personnel, case postale 228, 2002 Neuchâtel,
tél. 33 3141.

A - j  Pour le service administratif de notre entreprise
- I  neuchàteloise de moyenne importance, nous cher-
A i  chons un

1 employé
1 de commerce

Nous demandons :

j — langue maternelle française, connaissances j
d'allemand

I l  — formation commerciale ou administrative
| — quelques connaissances relatives aux pro-

| blêmes d'immeubles industriels
î j — âge : 25 à 30 ans.

j Nous sommes en mesure de vous offrir un poste de
i ; confiance avec une activité variée, au sein d'une
I i équipe Jeune et dynamique.

I : Nous vous prions d'adresser vos offres sous chiffres
j P 900068 N à Publicitas, Terreaux 3-5, 2001 Neuchâ-
; tel, et vous assurons de notre entière discrétion.

W SYNCHRON^
|i|r FABRIQUES D'HORLOGERIE RÉUNIES W.l
|V engage pour son département Ordonnan- mM
H cernent ¦

EMPLOYÉE DE BUREAU
I aimant les chiffres et le travail précis. I
H Notions d'allemand et d'anglais désirées. m
m\ Entrée dès que possible. Place stable, fl
H\ horaire mobile. Est
w% Faire offres ou téléphoner pour prendre ËL\
m. rendez-vous à SYNCHRON S.A. FHR, M
ik Maladière 71, 2001 Neuchâtel. M,
|̂ Tél. (038) 

24 41 41. M;./  î

Bureau de construction de la région de Neuchâtel
cherche

UN OU UNE SECRÉTAIRE
comme collaborateur(trlce) direct du chef d'entre-
prise.
Nous demandons : Une connaissance générale de
tous les travaux de bureau, secrétariat, comptabilité
téléphone et si possible notions de gérance
d'immeubles.
Nous offrons : Ambiance de travail agréable et pos-
sibilité d'initiative personnelle, contact avec la
clientèle, semaine de 5 Jours, très bon salaire
adapté aux capacités du candidat.
Faire offre manuscrite, avec photographie et
curriculum vitae, sous chiffre IA 651 au bureau du
Journal.

Bureau d'ingénieurs de Neuchâtel cherche j

UN DESSINATEUR I
EN BÉTON ARMÉ 1
Prestations sociales élevées.

Salaire correspondant aux capacités.

Faire offres sous chiffres 87-50171, aux Annonces \
Suisses S.A. « ASSA », 2, fbg du Lac, 2001 Neuchâtel.

EH UA»»IJËR
Importante Maison de revêtements de tapis et de j
revêtements de sols, cherche un ,

1-VENDEUR I
Bonnes conditions pour personne capable. i
Prestations sociales d'une grande entreprise.

Faire offres ou se présenter chez Hassler,
rue Saint-Honoré 12, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 2121.

O 

Gagnez toujours davantage l

Nous cherchons quelques

représentants
pour repourvoir des rayons libres dans notre organl-

. sation de vente.

Nous offrons : salaire fixe depuis le premier Jour,
frais commission, vacances et service militaire
payés, en cas de maladie ou d'accident une indem-
nité de 80 % du revenu.

Si vous êtes sérieux et habitué à travailler d'une
manière indépendante, envoyez le coupon ci-
dessous dûment rempli à

Paul Wirth, Obstgartenstrasse 21, 8035 Zurich.

Nom : Prénom : 

Date de naissance : Date d'entrée : 

Profession : Tél. : 

Domicile : Rue : 

Imprimerie Centrale S.A. Neuchâtel HIHWyn

3&T EU

tranquillement sur nous 1 II
pour créer avec goût jwg?
l'imprimé qu'il vous faut ôî jSSi

Pour notre région 11 comprenant les cantons de
Fribourg, Neuchâtel et le Jura bernois, nous
cherchons un

représentant
s'occupant de notre clientèle (garagistes, stations
d'essence, entreprises de transport , ateliers, etc.).
Notre programme de vente contient : accessoires ,
pneus, outils, équipements de garage et articles
d'entretien.
Nous donnerons la préférence à un

mécanicien de voitures
entre 28 et 40 ans, ayant de l'expérience dans la
vente, de bonnes références et de bonnes connais-
sances des langues française et allemande.
Nous offrons salaire fixe, provision, voiture, frais de
voyage et bonnes prestations sociales.
M. L. Peter Kapp se trouve entre le 11 et le 15 mars
au Salon d'Automobiles à Genève (stands Nos 779-
780-781) et nous vous prions de prendre contact di-
rectement avec lui ou d'adresser votre offre manus-
crite (si possible avec photo), à

Î Konradstr 32 8023 Zurich 5 Tel 01/423200 )

JLJv7 V/ \JJLJ.XV ĴL II I créations modernes ou futuristes, chez nous

JEL "OlEL f̂c H*" >**" \ 
Et 

c'est si agréable de pouvoir comparer

T| "i • _^^ • i T*C.«̂  'JÎnH I 
et 

^
es centa ines d® meubles différents !

CIG JLXÏjO, L U©S ifc>^  ̂ 1 
Quanî a 

nos 

Prix' notre appartenance à

•MrffiBfe  ̂ \f -^*'' < A * y*!*"*i ^̂ ^M^M-y -BMt—

|£Y v3*\\, ,» . BfS^̂ ^ Ŝ ŵff r^̂  V̂ f̂r âaw l HB XB A H^HBfl
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RESTAURANT DE LA COURONNE,
SAINT-BLAISE, tél. (038) 33 38 38,
cherche

sommelière
pour date à convenir.
Bons gains et congés réguliers.

HOTEL DE FRANCE
1450 Sainte-Croix

cherche

deux serveuses
si possible connaissant les 2 ser-
vices. Heures de travail régulières,
bons salaires.

S'adresser à M. Wyssbrod.
Tél. (024) 6 38 21.

On cherche, dans boulangerle-
tea-room,

vendeuse et
fille d'office

Congé le dimanche. Nourries lo-
gées.

Tél. 2513 21.



Duvillard, Augerf, Thoeni, Russi, Bachleda
cinq prétendants à la coupe du monde 1972

La coupe du monde est entrée dans sa
dernière semaine, et quelle semaine démen-
tielle, au terme de laquell e seront couronnés
les lauréats de la saison 1971-72, les succes-
seurs des Jean-Claude Killy, Karl Schranz,
Gustavo Thœni, Nancy Greene, Gertrud
Gabl , Michèle Jacot et Anne-Marie Proell.

En fait , on sait dès maintenant que
l'Autrichienne Anne-Marie Proell est assurée
de gagner pour la seconde fois consécutive
la coupe du monde, quels que soient les
résultats des trois dernières courses fémini-
nes qui seront courues les 17' et 18 mars à
Pra-Loup. Anne-Marie, après la tournée
nord-américaine , mène en effet avec 258
points _ devant la Française Françoise
Macchi , pourtant blessée depuis le début
lévrier , (187), sa compatriote Wiltrud Drexel
(102) , la Suissesse Marie-Thérèse Nadig son
« bourreau » des Jeux de Sapporo (92), la
Française Britt Laffo rgue (91), etc.

POUR LES VIENNENT ENSUITE
Prœll , qui a en outre déj à gagné le titre

de la descente (5 victoires, 2 places de se-

conde), est assurée également de remporter
celui du slalom géant (elle compte déj à
trois victoires, une seconde place et une
troisième) , aucune rivale ne pquvant plus la
vaincre quel que soit le résultat des deux
géants de Pra-Loup.

La lutte ne vaudra donc que pour les
places au classement général , car il est bien
vrai que seule Françoise Macchi eut été en
mesure de remettre en question le second
succès consécutif d'Anne-Marie. Quant au
titre du slalom spécial , Britt Lafforgue , qui
compte déjà trois victoires , est également
imbattable quel que soit le résultat de la
dernière épreuve de cette spécialité : aucune
concurrente n'est plus en mesure de la
vaincre.

BOUTEILLE A ENCRE
Chez les garçons , contrairement à ce qui

se passe chez les filles , c'est la « bouteille à
encre ». Les Français Henri Duvillard et
Jean-Noël Augert sont en tête avec respecti-
vement 117 et 114 points , devant le lauréat
de la saison précédente , l'Italien Gustavo

Thœni (107), le Suisse Bernhard Russi ,
champion olympique de descente (100), le
Polonais Andrzeij Bachleda (93) et le
disqualifié Autrichien Karl Schranz (83)
« Karli» a renoncé à défendre sa chance
depuis sa disqualification par le CIO à
Sapporo en février dernier. De toute façon
seuls cinq concurrents restent en course
pour la victoire finale en coupe du monde :
Duvillard , Augert, Gustavo Thœni, Russi et
Bachleda.

RUSSI... ÉLIMINÉ !
Normalement , Russi devrait à nouveau

gagner sur la descente de Val Gardena où
il remporta le titre de champion du monde
en 1970. Une telle victoire ne peut lui
rapporter que cinq points au maximum et
le confirmer dans sa position de meilleur
descendeur au monde depuis que la concur-
rence de Schranz n'existe plus pour lui.
Mais son talent de slalomeur est trop limité
pour lui laisser un espoir de victoire au
classement général . Restent donc :
Duvillard , Augert, Gustavo Thœni et
Bachleda.

Entre Duvillard et Bachleda , il n'y a que
24 points d'écart alors qu'une victoire vaut
25 points et qu'il reste aux garçons , en ce
programme démentiel de la dernière semai-
ne de coupe du monde cinq courses à être
disputées à Val Gardena et Madonna di
Campiglio (It) — une descente, un géant et
un slalom — et Pra-Loup (Fr) — un slalom
et un géant. Tout est donc possible pour
Duvillard , Augert, Thœni et Bachleda.

LES TITRES
En ce qui concerne les titres des discipli-

nes en coupe du monde, Russi est déjà
assuré de conserver celui de la descente ,
Gustavo Thœni est quasiment imbattable
pour celui du géant — il était second la
saison passée derrière le Français Patrick
Russel blessé depuis le début janvier — et
Jean-Noël Augert est pratiquement assuré
de conserver son titre du slalom spécial. La
lutte méritera d'être vue dans les cinq
dernières courses de la coupe du monde
pour la victoire finale.

HENRI DUVILLARD. — Le Français est à la recherche d'une consé-
cration : gagner la coupe du monde 1972.

(A.S.L.)

Les incidences de l'organisation désastreuse des Etats-Unis
Malheureusement , il convient de bien sou-
ligner que la légèreté ayant prévalu dans
l'attribution des épreuves de coupe du
monde aux Etats-Unis , la dernière semaine
des compétitions sera pleine de bruit , de
fureur et de démence. Si la descente clas-
sique du « Lauberhorn », admirablement
préparée comme à l'accoutumée, dut être
annulée en raison du brouillard et repor-
tée à Val Gardena , aux Etats-Unis la des-
cente de Haevenly Valley ne put être cou-
rue en raison de quelques arbres dont l'ad-
ministration des eaux et forêts n'autorisa
pas l'abattage et le slalom également an-
nulé à cause de l'impréparation de la piste.

ORGANISATION DÉSASTREUSE
A Crystal Mountain , ou les épreuves de

coupe du monde n'étaient même pas di-
gnes au point de vue organisation d'une
course pour l'attribution d'un « chamois »
à des débutants , le slalom ne put être
couru faute de préparation , et les descen-
tes, dont celle remplaçant la course de
Heavenly Valley, furent si raccourcies et
faciles qu'on craignit qu'un « prix à ré-
clamer » les gagnât. » Heureusement , la glo-

rieuse incertitude du sport permit aux meil-
leurs de s.'imposer.

Il n 'empêche que du mercredi 15 mars
au dimanche. 19 mars seront courues cinq
courses à Val Gardena , Madonna di Cam-
pi glio et Pra-Loup, dont le slalom de Crys-
tal Mountain reporté à Heavenly Valley
puis annulé dans cette station et qui sera
finalement couru à Pra-Loup en raison de
l'organisation « folklorique » américaine.

VÉRITABLE RALLYE
C'est ainsi que le vendredi 17 mars, en

fin d'après-midi , les concurrents auront à
parcourir en voiture , de nuit , quel que 650
kilomètres jusqu 'à Pra-Loup, afin d'y cou-
rir le lendemain le slalom dit de « Heaven-
ly Valley »... Or, la route entre Madonna
di Campiglio et Pra-Loup risque d'être dif-
ficile en cette fin d'hiver pourri. Un jour
ou l'autre au cours de rallyes nocturnes
de ce genre, on pourrait hélas déplorer
des accidents comme il s'en est produit ,
heureusement sans blessure grave pour les
skieurs, il y a quelques années entre Berch-
tesgaden et Adelboden, l'un d'un « rallye »
effectué sous un déluge de neige mouillée.

Or, cette démentielle semaine aura lieu
après une série ininterrompue de compé-
titions commencées début décembre , après
quelque 50.000 km de voyage aérien pour
ceux qui sont allés aux Jeux olympiques
de Sapporo , et des milliers de kilomètres
de voiture ...

Des championnats romands décevants
|̂ Jk natation | LE WEEK-END DERNIER À LAUSANNE

Parlant de sociétés commerciales, on
dit volontiers qu 'elles sont « condamnées
à l' expansion » et que rester sur p lace,
c'est déjà reculer. Remp lacez commer-
ciales par sportives et vous aurez le
bilan de deux jours de championnats
romands, disputés presque «à la sau-
vette », devant quelques rarissimes spec-
tateurs. Visiblement, le cœur n'y était
pas. Et les minces résultats enregistrés
le démontrent à l'évidence.

En fait , tout se résume à un seul
temps de valeur : les 2'21"0 de Jean-
Pierre Dubey sur 200 m 4 nages, meil-

Classements
Dames

50 m libre : 1. C. Flamand (Ge-
nève) 29"0 ; 2. D. Armand (Genève)
31"0 ; 3. F. Schwarz (Genève) 31"2.
100 m pap illon : 1. C. Flamand
l'13"5 ; 2. J. Carter (Genève) l'15"l ;
3. C. Henry (Vevey) l'16"5. 200 m
quatre nages :s 1. M. Fuchs (Vevey)
2'44"4 ; 2. M.-J. Mettreaux 2'45"3 ;
3. R. Gisclon (Vevey) 2'46"0. 100 m
dos : 1. M. Fuchs (l'16"l ; 2. M.
Warzecha (Vevey) l'19"6 ; 3. R. Gis-
clon l'20"6. 100 m brasse : 1. M.-J.

-Mettraux (Vevey) l'22" ; 2. C. Henry
l'28"l ; 3. A. Bezençon (Genève)
l'28"4. 100 m libre : 1. C. Flamand
l'03"4 ; 2. R. Gisclon l'07"2 ; 3.
M. Letona (Genève) l'08"5. 4 X 50
m libre : 1. Genève Natation I,
2'02"2 ; 2. Vevey Natation I, 2'04"1 ;
3. Genève Natation II, 2'10"2.

Messieurs
50 m libre : 1. Henry (Genève)

26"1 ; 2. Charmey (Genève) 26"1 ;
3. Modelon (Genève) 26"2. 100 m
pap illon : 1. De Raemy (Genève)
l'04"9 ; 2. Modelon l'05"7 ; 3. Ja-
quet (Genève) l'08"5. 200 m quatre
nages : 1. Dubey (Genève) 2'21"0
(meilleure performance suisse) ; 2.
Charmey 2'27"9 ; 3. Henry 2'29"9.
100 m dos : 1. Henry (Genève) l'08" ;
2. Monod (Genève) l'13"5 ; 3. Ha-
mel (Genève) l'14"4. 100 m brasse :
1. Dubey l'll"l ; 2. Jaccard (Genève)
l'14"7 ; 3. Mermoud (Genève) l'16"6.
700 m libre : 1. Charmey 56"6. 2.
Dubey 57"5. 3. Henry 57"9. 5 x 50 m
libre : 1. Genève Natation I 2'11"9 ;
2. Genève Natation II 2T8"9 ; 3.
Dauphins Genève 2'24"5.

lettre performance suisse en petit bassin.
On nous accordera que c'est peu à six
mois des Jeux olymp iques et malgré
l'absence de Françoise Monod et d'Alain
Baudin, tous deux malades.

C'est peut-être chez les daines que la
situation est la plus préoccupante. A
quinze jours des champ ionnats suisses,
les nageuses romandes sont loin d'être
« compétitives » et nous voyons mal com-
ment elles pourraient tenir tête aux
Bernoises, Bâloises et autres Zuricoises !
Chez les messieurs, grâce à Charmey et
Dubey, l'impression de stagnation est
moins f o rte, encore que, par exemple,
la 8me p lace du « revenant » Henry sur
100 m, obtenue par un nageur qui
avoue ne p lus s'entraîner, ou presque,
montre que le renouvellement des élé-
ments d'élite laisse à désirer.

LA USA NNOIS DECE VANTS
Au niveau de la performance d' en-

semble des clubs, Genève Nation et
Vevey Nation l'ont largement emporté ,
ne laissant aucun titre aux autres socié-
tés. A ce sujet , les résultats des Lau-
sannois ont été très décevants dans la
mesure où l'on pouvait espérer que l'ou-
verture de la nouvelle piscine de Mon-
Repos, où avait lieu la compétition, per-
mettrait à la capitale vaudoise de re-
prendre la place qu 'elle mérite dans la
natation romande. Une fois de p lus,
hélas ! .l'attitude communale vis-à-vis -de
la compétition est loin de favoriser le
renouveau de la natation dans cette ville ,
et le choix d' un directeur de p iscine,
excellent judoka mais très peu familier
des problèmes de la natation , n'y est
probablement pas étranger...

N 'oublions pas, enfin , Red Fish Neu-
châtel, arrivé sans prétentions particu-
lières et qui, aux dires de ses respon-
sables, s'en est retourné satisfait de ses
résultats g lobaux et prêt à préparer une
bonne saison d 'été.

Jean-Mich el HENR Y

m Le champion olympique est-allemand
Roland Matthes a nettement dominé les
championnats d'hiver de la RDA, qui se
sont déroulés à Rostock en bassin de 25
mètres. Après avoir remporté le 200 mè-
tres dos en 2'04"1, il a distancé tous ses
rivaux dans le 100 mètres dos (58"5) et
le 100 mètres papillon (56"5).

Eddy Merckx résiste aux attaques de ses adversaires
Jl̂  cyclisme L'équipe de Pfenninger gagne l'étape contre la montre

Eddy Merckx a souffert dans l'ascension
du col dc la République, puis sur la route
dc Valence, où le peloton a toujours roulé
très vite. Mais il est tout de même par-
venu à conserver le poste de « leader » de
Paris-Nice, au ternie de la quatrième étape.
« J'ai eu mal aux reins tout au long de
la course » a dit Merckx à son arrivée
à Valence où huit secondes avant que ne
se présente le gros du peloton , le Belge
André Dierickx avait battu au sprint huit
autres coureurs et gagné ainsi la quatrième
étape.

Dierickx fut l'un des plus prompts à
répondre à une attaque de Pingeon à en-

viron 6 km de Valence. Pingeon en effet,
malgré un genou douloureux qui nécessita
des soins, après s'être mis en évidence dans
le col de la République, avait prouvé qu 'il
revenait . vers le premier plan en démarrant
alors que Valence était en vue. Seuls re-
vinrent dans son sillage Dierickx, Wolf-
sliohl , de.Geest, Ponton, Manzaneque, ..Gre^
nier, Chappe et Barras. Ce dernier, jeune
coéquipier de Merckx commit une faute
sous l'œil des juges : il saisit en effet
WolfshohI par le maillot au cours du
sprint. Cela lui valut d'être déclassé de
la deuxième place. Ces coureurs prirent
finalement huit secondes au premier du

peloton, et 8'37" au second, an sein du-
quel figurait Karstcns, qui finalement aura
le plus souffert de la chute de dimanche.

GALOP D'ESSAI
Avant de se rendre an départ à Saint-

Etienne, Merckx était allé parcourir 20
km à vélo afin de voir comment il pou-
vait pédaler et également afin de mettre au
point une nouvelle machine, celle de la
veille ayant été très endommagée. Au re-
tour dc ce « canter », il avait pris la déci-
sion dc repartir. Dès le départ , ses adver-
saires ne manquèrent pas de l'attaquer.

Toujours « leader », Merckx a vu toute-
fois Dierickx revenir ù 4" et WolfshohI à
6". Sur les autres, il conserve la même
avance que la veille. Cette quatrième jour-
née se terminera par une course par équipes
contre la montre. Mais celle-ci influencera
seulement le classement général interforma-

tions. Merckx est donc tranquille jusqu'à
ce matin.

COURSE PAR ÉQUIPES
En fin de journée, les concurrents ont

disputé une course par équipes contre la
montre sur 7 tonrs d'un petit circuit plat
de 700 mètres. Roulant à 46 km 257 de
moyenne, les membres dc la formation
allemande Rokado (WolfshohI Ainiar, Kars-
tens, Bellone, Louis Pfenninger, etc..) l'ont
emporté battant Sonolor (Hézard, Rebil-
lard , Riotte, Molinaris, etc..) de un dixiè-
me de seconde. Les Espagnols de Werner
(emmenés par Gonzales-Linares) ont ter-
miné troisièmes après avoir pris le meil-
leur départ. Ces trois équipes ont devancé
la formation d'Eddy Merckx.

Classements
Classement de la 4me étape (Saint-

Etienne - Valence : 85 km) : 1. André
Dierickx (Be) 2 h 05'08" (moyenne
42 km 195) ; 2. WolfshohI (Ail) ; 3.
De Geest (Be) ; 4. Ponton (Esp) ; 5.
Pingeon (Fr) ; 6. Manzaneque (Esp) ;
7. Grenier (Fr) ; 8. Chappe (Fr) ; 9.
Barras (Be), tous même temps ; 10.
Abbeloos (Be) 2 h 05'16" ; 11. Lasa
(Esp) ; 12. Lopez-Rodriguez (Esp) ; 13.
Perin (Fr) ; 14. Hoban (GB) ; 15. Ca-
diou (Fr) ; 16. Rebillard (Fr) ; 17. Van
Neste (Be) ; 18. Doyen (Be) ; 19. Pe-
rurena (Esp) ; 20. Le 1er peloton ex-
aequo , avec notamment Eddy Merckx
(Be) et Kurt Rub (S).

Classement général : 1. Eddy Merckx
(Be) 17 h 12'53" ; 2. Dierickx (Be)
17 h 12'57" ; 3. WolfshohI (AH) 17 h
12'59" : 4. Léman (Be) 17 h 13'00" ;
5. Poulidor (Fr) m.t. ; 6. De Geest
(Be) 17 h 13'01" ; 7. Pingeon (Fr)
17 h 13'02" ; S. Chappe (Fr) m.t. ;
9. Hoban (G-B) 17 h 13'07" ; 10. Ca-
diou (Fr) 17 h 13'09" ; 11. Hezard
(Fr) m.t. ; 12. Lopez-Rodriguez (Esp)
17 h 13'10".

Classement de la course contre la
montre par équipes : 1. Rokado , les
4 km 900 en 6'21"3 (moyenne 46 km
257). 2. Sonolor , 6'21"4. 3. Werner ,
6'23"2. 4. Molteni 6'24"3. 5. Kas ,
6'25"7.

Classement général par équipes : 1.
Molteni , 51 h 45'39". 2. Rokado , 51 h
45'43". 3. Werner , 51 h 45'45". 4. Kas,
51 h 45'47". 5. Sonolor et Magniflex ,
51 h 45'52".

Victoire de Morgan (GB) â Mallorv Park
@5̂  a-utomobiSSsme Pour le championnat de formule 2

L'Anglais David Morgan a remporté
la course internationale de la nouvelle
formule 2, la première de la série
comptant pour le championnat d'Europe,
sur le circuit de Mallory Park.

L'épreuve a été courue en deux man-
ches, chacune sur 50 tours , soit une
distance totale de 100 km. La piste était
sèche et l'épreuve s'est courue par un
temps ensoleillé mais des rafales de
vent ont gêné les conducteurs.

Morgan , au volant d'une Brabham
BT-38, a remporté la première série
et s'est classé troisième dans la seconde.
Le pilote autrichien Niki Lauda, sur
March 722, a terminé en deuxième po-
sition et l'Argentin Carlos Reutemann,
sur Brabham BT-38, a pris le 3me rang.

PNEUS USES
Carlos Reutemann a mené dans les

deux manches mais , comme beaucoup

d'autres concurrents, il a eu des ennuis
de pneus qui s'usaient trop rapidement ,
surtout dans la première manche. Quant
à l'autre Sud-Américain , le Brésilien Wil-
son Fittipaldi , il a été victime d'ennuis
de sa boîte de vitesses avec sa Brabham
BT-38.

A noter l'excellente sixième place du
garagiste zuricois Xavier Perrot , alors
que ie Français Jean-Pierre Jabouille, au
volant d'une March 722, victime lui aussi
d'ennuis de moteur lors de la seconde
manche , termine au neuvième rang.

Classement : 1. Morgan (GB) 1 h
14'32"8 (moyenne 174 km 870) ; 2. Lau-
da (Aut) 1 h 14'36"0 ; 3. Reuteman
(Arg) 1 h 14'42"0 ; 4. Scheckter (GB)
1 h 15'15"0 ; 5. à 1 tour : Hailwood
(GB) 1 h 15'06"8 ; 6. Perrot (S) 1 h
15'23"0.

Deux mers : J. Fuchs
toujours chef de file

Nouvelle victoire étrangère à la course
des deux mers, Tyrrhénienne-Adriatique,
où le Belge Patrick Sercu s'est adjugé
au sprint la troisième étape , Pescasse-
roli-Alba Ariatica (218 km). Cette éta-
roli-Alba Adriatica (218 km). Cette éta-
riques défavorables, sous la pluie et
le vent, n'a par ailleurs rien changé au
classement général, le Suisse Joseph
Fuchs conservant son maillot de « lea
der ».

Classement de l'étape (Pescasseroli -
Alba-Adriatica : 218 km) : 1. Patrick
Sercu (Be) 5 h 45'14" (moyenne 38 km
040). 2. Van Linden (Be). 3. Verbeek
(Be). 4. Polidori (It). 5. Ritter (Dan).

Classement général : 1. Joseph Fuchs
(S) 16 h 04'19". 2. de Vlaeminck (Be)
à 1*03". 3. Motta (It) à l'04". 4. Petters-
son (Su) à 1TJ5. 5. Dancelli (It) à
;'08.

| À LA LIGUE SUISSE j

( Deux démissions (
| • M. Chevallaz (
I • M. Frutschi 1

f Ẑ hockey sur glace

| La Ligue suisse de hockey sur gla- =
| ce communique : « Au cours de sa S
| dernière séance,- tenue à Berne , le §
I comité central de la Ligue suisse a I
| pris diverses décisions administrati ves p
i en rapport avec la fin de la saison I
ï 1971-72 d'une part , avec la prochaine §
i saison d'autre part. Il a examiné à =
I nouveau certains aspects d'une réfor- g
= me de structure du hockey suisse, =
= plus particulièrement de la ligue na- 1
= tionalc , et précise certains éléments |
_ de la proposition qui sera prochaine- =
ï ment discutée par les clubs de Ligue |
| nationale. =
î La commission techn ique a fait |
=. part de son rapport sur les Jeux =
| olympiques et des enseignements =
| qu 'elle en a tirés. Elle a présenté le |
î programme de l'ultime période =
| d'entraînement de l'équipe nationale |
1 avant les championnats du monde de §
| Prague (7-22 avril). |
= Le prochain championnat d'Europe =
1 des juniors , groupe B, auquel partiel- g
Ê pera la Suisse et qui aura lieu du 25 §
= au 30 mars à Lyss, a fait l'objet =
1 d'un rapport détaillé du président du =
I :omité d'organisation , M. Mario g
î Torti. |
I Le comité central a enfin pris acte =
i avec regrets de la décision de =
| MM. Jean Chevallaz et Charles |
| Frutschi de ne pas solliciter un =
I renouvellement de leur mandat de s
| membre du comité central pour la s
| prochaine période administrative. =
| L'assemblée des délégués du 24 juin f§
1 à Zurich devra ainsi , notamment , %
I procéder au remplacement du vice- =
| président de la LSHG et du prési- =
| dent de la commission technique ». =
i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i iF

Mënëtrev vainqueur de Gallois par K.O.
0 boxe [ TITRE EN JEU

Au palais des sports de Paris , où l'on a
battu le record d' affluence (plus de 5000
personnes) Roger Menétrcy a conservé son
titre de champion d'Europe des poids
welters en battant par K.-O. au sixième
round son compatriote Robert Gallois ,
champion de France de la catégorie.

L'issue de cette rencontre n 'a pas surpris.
On estimait que Menétrey était en mesure
de confirmer sa première victoire aux
dépens de Gallois en 1970 (K.-O. au
cinquième round). Le Rémois, au jeu
défensif insuffisant , n 'était pas en mesure de
s'opposer efficacement à la puissance de
son rival. Trop raide d'allure , statique ,
Gallois , malgré de bonnes réactions , était
une victime toute désignée aux poings 

^ 
de

Menétrey qui enlève ainsi son troisième
championnat d'Europe, après ceux
gagnés — également avant la limite —

devant Ralph Charles et Silvano Bertini à
Genève.

Ce championnat d'Europe entre Français
avait pu être organisé par dérogation
spéciale de l'E.B.U. Le challenger officiel
de Menétrey demeure le Danois Hansen
que l'Annécien devrait en principe affronter
à Genève, le 2 juin prochain. Mais, après
cette nouvelle brillante victoire , Roger
Menétrey est sollicité par les organisateurs
parisiens afin de disputer un championnat du
monde contre Napoles , en mai.

Face à Gallois, Roger Menétrey a conduit
le combat comme il le souhaitait. Toujours
long à s'échauffe r, il n 'entra pas immédiate-
ment en action. Blessé à la pommette
gauche au cinquième round , il accéléra
franchement l' allure dan s la reprise suivante
et déborda alors irrésistiblement son rival ,
alors que l'on venait à peine d'aborder le
second tiers de ce combat prévu en quinze
reprises.

Ândruet gagne
le rallye

Lyon-Charbonnières
Le Français Jean-Claude Andruet , sur

« Alpine Renault », a remporté le 25me
Rallye Lyon-Charbonnières dont le départ a
été donné à Stuttgart. Cette épreuve compte
pour le championnat de France des rallies
et pour le championnat d'Europe des
conducteurs.

Malheureusement un accident tragique a
été déploré au cours de cette épreuve .
Quatre jeunes Allemands, qui accompa-
gnaient les concurrents ont été tués dans la
nuit de vendredi à samedi dans un accident
de la route survenu dans l'Ain.

Classement final : 1. Andruet-Petit (Fr) ,
« Alpine Renault », 2 h 45'07" ; 2. Darnichc-
Mahe (Fr) , « Alpine Renaul t », 2 h 51'25 ; 3.
Larrousse-Dreyfus (Fr), « Alfa Romeo
2000 », 2 h 58'23 ; 4. Piot (Fr) , « Ford
coupé », 3 h 00'38 ; 5. Bcaumont-Mlle
Pignar cl (Fr), « Opel Ascona > , 3 heures
0S'09.

Frankhauser (Le Locle) et Probst (Colombier)
en tête des amateurs à la coupe du Vignoble

C'est sur 88 km que les amateurs devaient
s'affronter dans cette troisième manche, où
la lutte entre Probst (Colombier) et Fank-
liauser échappés avant la mi-course tournait
à l'avantage de Fankhauser vainqueur au
sprint. De ce fait il rejoint Probst au classe-
ment général intermédiaire de la Coupe du
Vignoble , ce qui promet une belle lutte
pour les deux dernières manches.

Patrick Mœrlcn (Chaux-de-Fonds) gagne à
nouveau chez les juniors ce qui le place
solidement en tête du classement dans cette
catégorie devant Gilbert Glaus (Colombier).

Quant aux cadets, c'est Daniel Schwab
(Colombier) qui continue à faire cavalier
seul et qui obtient sa troisième victoire
consécutive toujours devant Oliva (Chaux-
de-Fonds) ce qui l'installe nettement en tête
du classement général dans sa catégorie.

9 L'Espagnol Jésus Esperanza a rem-
porté détaché le « Critérium européen de
la montagne » , couru à Eibar sur 122
kilomètres. Esperanza s'est imposé au terme
d'une échappée solitaire de 105 kilomètres.

O Le Suisse Albert Zweifel a pris la
seconde place, derrière l'Italien Renato
Longo, . d'une épreuve internationale de
cyclocross courue à Castelegno près de
Milan.

A l'interclubs le Vélo-club Vignoble
(Colombier) compte maintenant 26 points
d' avance devant les Francs-Coureurs
(Chaux-de-Fonds) et 36 sur l'Excelsior
(Chaux-de-Fonds).

Classements
Amateurs (88 km) : 1. Fankhauser (Pédale

locloise) 2 h 35' 40", 10 points. - 2. Probst
(Vignoble) même temps , 9 points. - 3. Stei-
ner (Edelweiss) 2 h 36' 19", 8 points. - 4.
Bourqui (Vignoble) 2 h 42' 06", 7 points. -
5. Rieder (Vignoble) 2 h 44' 26", 6 points.

Juniors (77 km) : 1. Mœrlen (Excelsior)
2 h 18'36", 10 points. - 2. Glaus (Vignoble)
même temps , 9 points. - 3. Clémençon
(Francs-Coureurs) 2 h 19*50", 8 points. - 4.
Jolidon (Francs-Coureurs) 2 h 19' 55",
7 points. - 5. Renaud (Vignoble) 2 h 22' 34",
5 points. Abandon : Patrick Urfer.

Cadets (33 km) : 1. Schwan (Vignoble)
1 h 04' 45", 10 points. - 2. Oliva (Francs-
Coureurs) 1 h 04' 47", 9 points. - 3. Pahud
(Excelsior) 1 h" 04' 53", 8 points. - 4. Fatton
(Vignoble) 1 h 05' 25", 7 points. - 5. Rossel
(Vi gnoble) 1 h 05' 26", 6 points.

Abandon : Laurent Piazza.
Classement interclubs : 1. Vignoble 86

points. - 2. Francs-Coureurs 60 points. -
3. Excelsior 50 points. - 4. Edelweiss 47
points. - 5. Pédale locloise 29 points.

spo^rs^^̂ B
HOCKEY SUR GLACE

• L'équipe nationale suisse juniors , qui
prépare activement sa participation aux
prochains championnats d'Europe juniors ,
à Lyss, fait une tournée en Allemagne où
elle a déjà joué deux encontres contre
l'Allemagne de l'Ouest juniors. Samedi soir,
les deux équipes avaient fait match nul
4-4 (2-0, 0-4, 2-0) et la seconde rencontre
dimanch e, s'est terminée sur le même résul-
tat à Oberstdorf (1-1, 2-1, 1-2). '

Romands en évidence
Une sélection romande a livré plusieurs

combats contre des amateurs français dans
le cadre d'une réunion internationale qui
s'est tenue à Dijon. A cette occasion , le
poids surléger genevois Franco de Michiel
s'est mis en évidence en battant très nette-
ment aux points le champion de France
1970 et 1971 Pierre Petit. Au bord du
k.o., ce dernier fut sauvé par le gong.

Les résultats obtenus par les boxeurs
romands : Cat. légers (3 X 3) : Di Gangi
(Lausanne) et Ri gaud (Fr) font match nul ;
Acquaviva (Lausanne) et Lavocat (Fr) font
match nul. Cat. surlégers (3 X 3) : De
Michiel (Genève) bat Petit (Fr) aux points.
Cat. welters (3 X 3) : Dupuis (Fr) bat
Torsello (Lausanne) aux points. Cat. sur-
welters (3 X 3) : Chamot (Genève) bat
Dupuis (Fr) aux points. Cat. moyens (3 X
3) : Zari (Yverdon) bat Damanuel (Fr)
par k.o. technique au 2me round.

Vjs— basketballITT »«>»*»«>«»¦ , ¦ 
j

En raison de l'abondance de ma-
tière, notre rubrique hebdomadaire
consacrée au championnat suisse de
basketball est retardée à demain.
Nous prions nos lecteurs de bien
vouloir nous excuser de ce contre-
temps.

Une « Vasa » à la
Chaux-de-Fonds?
| Nous apprenons que l'ancien =
= champion, Carlo Bieri, et les frères s
| Alcide et Eric Soguel seraient prêts à =
= mettre sur pied, dans la région de la =
| Chaux-de-Fonds, une course de ski g
| semblable à la « Vasa ». sur un par- g
= cours de 50 km. La date en serait =
| déjà fixée au 18 février 1973. ^
llllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

Liste des gagnants du concours
du Sporl-Tolo No 10 des 11-12 mars
1972 :

1 gagnant avec 13 points, 69.629 fr.
50;

53 gagnants avec 12 points, 1313
fr. 75 ;

735 gagnants avec 11 points,
94 fr. 75 ;

5583 gagnants avec 10 points,
12 fr. 50.



Entreprise de nettoyages cherche

ouvriers
Tél. 4615 80.

Echelle
à coulisse
îeuve, entièrement
jn aluminium ,
ongueur déployée
' m 30.
3rix 378 fr., cédée à

525 fr.
Quincaillerie
de la Côte, Peseux.
rai. 31 12 43

agçg La boutique

^
El chic

^^  ̂ SOUS LES ARCADES
pour dames et

messieurs
Beaux choix pour vos

départs de Pâques
Revue permanente dans nos vitrines

Fbg de l'Hôpital 9 Neuchâtel Tél. 25 20 18
Même maison à Travers, rue de la Gare

'WKPJÊÊ'  ̂WÉHK
¦JJm M WmaââE  ̂ m- sÈ
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RENÉ SCHENK
Votre fournisseur pour vos

articles de sport
Ski - hockey - football

Aiguisage de patins minute
Chavannes 7 et 15 Tél. 25 44 52

R. MARGOT
BOUCHERIE - CHARCUTERIE

NEUCHATEL
<p 2 lignes 25 66 20 - 25 66 21

Spécialité de VIANDE D'AGNEAU

F. GROSS & FILS
\ Appareillage - Ferblanterie

Installations sanitaires
Machines à laver « Schultess »
Coq-d'Inde 24 • Tél. 25 20 56

RlfZ & Cie
M E N U I S E R I E

ÊBÊNISTERIE
Neuchâtel

Ecluse Tél. 25 24 41

NETTOYAGES
î Villas, appartements, bureaux, etc.

G. ZURCHER
Débarras en tous genres

Tél. 41 26 72 Tél. 15 99 36

Record
Entreprise
de nettoyages

Bâtiments neufs.
Locaux industriels.

, . . , , .. ..Logements. „, *„.
Bureaux, etc.
Shampooing tapis.
Imprégnation de sols.
Travaux soignés.

Tél. (032) 41 73 59.

f Apprenez maintenant
j à taper à

la machine
à écrire
en louant une ma-
chine à raison de
25 fr. par mois,
chez Reymond, Neu-
châtel, fbg du Lac
11.

RESTAURANT

DE LA GRAPPE
LA COUDRE
Neuchâtel

Spécialités
de saison
les lundis :

bollito
misto
les mardis :

l'osso buco
les jeudis :

polenta
+ lapin
et toujours
nos fameuses

pizza
L. Marin).
Tél. (038) 33 26 26.

A vendre

chatons
siamois
2 mois , propres et

i affectueux.
Tél. (024) 2 30 74.

, S meubles „. >X perrenoud S
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La seule machine
à coudre de ménage
au monde avec le
double entraînement
Réglage par simple
bouton universel.
Démonstration sans
engagement chez

A. GREZET
Tél. (038) 25 50 31.
Rue du Seyon 24a
2000 Neuchâtel.

JAGUAR XJ6
Overdrive

neuve (encore chez l'agent officiel), à céder pour
cause de rupture de contrat.

Prix très Intéressant.
Case postale 1544, Saint-François, Lausanne.

I SANDOZ & Cie
Wk ses v ins f ins de France

U PESEUX Tél. 31 51 77

Débarras
de caves
et galetas
logements entiers
après décès ,
débarras d'archives.
Léon Hoefler,
Monruz 28,
2000 Neuchàtel.
Tél. (038) 25 71 15.

ÉCHELLES
POUR ARBRES

en deux parties,
à partir de

Fr. 105.-
Nouveaux modèles

entièrement en
métal léger
à partir de

Fr. 197.-
Voyez notre choix

complet.

Tél. 31 12 43
Parcage en face
des magasins.

A partir de
Fr. 50.—
par mois
Il vous est possible
de louer, avec réser-
ve d'achat, un petit
piano neuf , moderne
qui trouvera tout na-
turellement sa place
dans votre apparte-
ment.
Grand choix d'ins-
truments de toutes
marques.

CD
Musique

Neuchâtel
Tél. 25 7212

Transformation
i et réparation

de manteaux
et veste*

! R. POFFET
Tailleur

Ecluse 10
' Neuchâtel.

Tél. (038) 25 90 17

A vendre

VW Combi
1972, 9 places,
garantie, expertisée

Vespa 125 S
expertisée, 500 fr.
Tél. (039) 37 13 44.

A vendre

Mercedes
\W
Expertisée,
excellent état.
Fr. 4900.—
Tél. 42 13 47.

\ Austin
1100

1 4  
portes et

5 places.
Modèle 1966 \

. Révisée
;1 Expertisée |
1 Prix : \
S Fr. 2900.— I

ff

A vendre

Ford Taunus
1600 L
1970, 26.000 km,
4 portes, radio
Mercedes
250
automatique , 1970,
46.000 km, radio
Opel Kadett
1967, 4 portes,
69.000 km
Valiant
Signet
1968, 14 CV,
automatique.
Véhicules expertisés,
garantis sans
accidents.
Pierre Gross
Automobiles

.2013 Colombier.
Tél. (038) 41 11 73.

A vendre

moto
Zundapp
50 cm3, 4 vitesses,
parfait état.
Tél. 41 31 30.

Electricien \
suisse allemand, désirant appren- «
dre le français, cherche place à
Neuchâtel ou aux environs pour le ,
1er avril 1972. i
Faire offres à Jean Lustenberger,
Hauptstrasse 94, 4133 Pratteln. I

On cherche

apprentie
buffetière
Temps de formation
1 an. Bon salaire
et pension libre dès
le début. Horaire de
travail et congés
réglés. Possibilité
de suivre des cours
de langue.
Entrée à convenir.
Hôtel Blumensteln
8500 Frauenfeld.
Tél. (054) 7 47 28.

Pour cause de
force majeure,

horlogerie-
bijouterie
à Genève, proximité
Palais des sports
et patinoire. Bail.
Parking. Bon
chiffre d'affaires.
Adresser offres à
Mme L. Grobel
6, rue Neyrassat
1200 Genève.

Fiduciaire cherche, pour le mois
de septembre 1972 ou date à con-
venir, une

apprentie
de commerce

Bonne formation assurée.

Semaine de 40 heures. i

Faire offres à Pro Mandat S.A.,
fiduciaire, Beaux-Arts 21,
2001 Neuchâtel.

Esthéti-
cienne
diplômée

ASEPIB
cherche place dans
institut de beauté ou
éventuellement
parfumerie. Libre
de suite ou pour
date à convenir.

Faire offre sous
chiffre T 300997 à
Publicitas,
3001 Berne.

Pour le début de
l'année scolaire ou
date à convenir ,
nous cherchons

apprentie
d'administration.

S'adresser :
Etude Pierre Soguel,
notariat et gérances,
rue du Môle 10,
2001 Neuchâtel.
Tél. 25 11 32.

Gérant dynamique
ayant pratique cherche travail. Ré- .
gion indifférente.
Adresser offres sous chiffres
S 320192 à Publicitas,
2501 Bienne.

Radiumiseuse
est cherchée.
Salaire élevé.

Anselmettl & Cie,
Crêt-Taconnet 48. Tél. 25 62 76.

Etude d'avocats et notaire, à Neu-
châtel, cherche, pour entrée immé-
diate ou à convenir,

une secrétaire
aimant l'initiative.

Adresser offres sous chiffres
DV 646 au bureau du Journal.

KR3I MORRIS
iftlgj jJTRMPH

Garage R. WASER, 2000 Neuchâ-
tel, Seyon 34-38.
Tél. (038) 25 16 28

1 manœuvre
1 employé de bureau

Places stables et bien rétribuées.
Semaine de 5 jours. Avantages
sociaux.

IHHffl
^

BMH Réceptionniste
secrétaire, sans

I 'annnnrP apprentissage,
LaiMlUM^c 3 ans de pratique,
rpflpt Vivant cherche placeICI ICI  V I V a i l l  à Neuchâtel et
dll marrhP aux environs.u u 111 a i  ̂

11 c Adresser of(res écr|.
tes à BN 598 au

f^SS^smm^SF̂ S 
bureau 

du Journal.

Secrétaire
français, allemand (anglais), cher-
che emploi. Correspondance, tra-
ductions. Libre tout de suite.

Adresser offres sous chiffres
P 22-470780, à Publicitas,
1401 Yverdon.

Banque privée à Zurich
cherche, pour date à convenir, jeune

employée
de
commerce

consciencieuse, pour la correspondance française
et travaux de bureau en général.
Possibilité de se perfectionner en allemand.
Formation commerciale désirée (de préférence per-
sonne ayant pratique de notariat ou office de

i poursuites).
Ambiance agréable dans petit cadre, au centre de
la ville, conditions de salaire appropriées.

Prière d'adresser offres à la Métro Bank Zurich, à
l'attention de Mile Meyer, Badenerstrasso 141,
8026 Zurich, ou de prendre contact par téléphone

; (01) 39 71 11.

wM m̂mmmammm amamamamm/mÊËÊmiMmÊm m̂mem.ammmmmmmmmmmmÊmmmmm .mmmmmammmmmmÊmmmmm p

Notre entreprise en pleine expansion cherche, pour son service
{ d'expédition, un

jeune collaborateur
i de nationalité suisse, actif , sérieux , sachant prendre des initiatives et
ï capable de seconder son chef après formation. Le candidat doit être

\ en possession du permis de conduire A et habiter le Landeron ou les
i environs immédiats.

r Entrée en fonction : date à convenir.

\ Prière d'adresser les offres de service à
CANADA DRY (SUISSE) S.A.,
2525 le Landeron.

..|| — ,|| ... ,., „..¦,, , 

Répondez s.v.p.
aux offres

sous chiffres...
Nous prions les personnes

et les entreprises qui publient
des annonces avec offres
sous chiffres de répondre
promptement aux auteurs des
offres qu'elles reçoivent. C'est
un devoir de courtoisie et
c'est l'intérêt de chacun que
ce service fonctionne norma-
lement. On répondra donc
môme si l'offre ne peut pas
être prise en considération et
on retournera le plus tôt pos-
sible les copies de certificats,
photographies et autres docu-
ments joints à ces offres. Les
intéressés leur en seront très
reconnaissants, car ces piè-
ces leur sont absolument né-
cessaires pour répondre à
d'autres demandes.
Feuille d'avis de Neuchâtel

Agent de change 1
(stock-broker) |
quartier Eaux-Vives H

cherche pour entrée immédiate ou à conve-
nir

employé (e)
de banque

ou de bureau.

Connaissance de l'anglais indispensable,
dactylographie et télex, aimant les chiffres.
Aptitude à travailler de façon indépendante 'j
et avec précision.
Nationalité suisse ou permis C.

Nous offrons :
— excellent salaire selon expérience '"
— travail varié
— ambiance agréable au sein d'une équipe

jeune et dynamique.

Prendre contact par téléphone au 35 70 02
ou en écrivant à :
TRAFiTEX S.A.,
10, rue de la Scie, 1206 GENÈVE.
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_r Restaurant

** *m&0*  ̂ de la Poste
ŜjU &' ̂  ̂ 2034 PESEUX

O *̂  ̂ " Tél. (038) 31 40 40.

cherche

SOMMELIERE
SOMMELIER

connaissant les 2 services. Nourris et logés. Salaires garantis.
Service non compris.

CI P - PESEUX
Centrale industrielle de production de mouvements
d'horlogerie
Avenue de Beauregard 3 Tél. 31 57 32

engage tout de suite

PERSONNEL FÉMININ
pour travaux propres et faciles

Nous engageons les étrangères au bénéfice du per-
mis d'établissement, ou « hors plafonnement ».
Faire offres ou se présenter à l'usine.

Si vous aimez l'ambiance « famille » d'un bureau de
moyenne importance, et si vous êtes une

EMPLOYÉE QUALIFIÉE
bonne sténodactylo, aimant le travail varié, nous
aurions plaisir à compléter avec vous notre équipe
de collaborateurs.
Nous vous offrons une place stable et intéressante.

SI vous vous y Intéressez, veuillez nous écrire sous
chiffres BO 613 au bureau du journal.

Bureau de publicité de la place cherche, pour son
département facturation et statistiques,

SECRÉTAIRES
; aimant les chiffres, consciencieuses, capables de

prendre des responsabilités et sachant si possible
l'allemand et-ou l'italien.

Travail varié et indépendant. Ambiance jeune et
agréable.

Conditions Intéressantes. Places stables. Semaine
de 40 heures. Avantages sociaux.

Faire offres manuscrites, avec curriculum vitae,
sous chiffres ER 601 au bureau du journal.

CADRAI S.A.
FABRIQUE DE CADRANS

HAUTERIVE / NEUCHATEL

cherche :

personnel féminin
à temps partiel ou à temps complet.

La mise au courant est assurée par nos soins.
Travaux faciles à l'atelier. m rt .¦y y ¦. . . . . . 

^ 
- -.m

Witfe- «y Tél. (038) 33 33 22.

Nous cherchons

2 OUVRIÈRES
pour notre bureau d'expédition

Notre choix se portera sur des candidates actives
et ayant quelques connaissances de dactylographie.
Bonnes possibilités de se créer une situation inté-
ressante.

Faire offres du téléphoner pour un rendez-vous à
Bracelet-Union, Grand-Rue 45, 2035 Corcelles.
Tél. 31 57 81.

MARIN-centre
Pour la distribution de notre journal au centre de
Marin, nous cherchons un (e)

porteur (euse)
de journaux

I Horaire : 5 h à 6 h 30.
I Entrée en service avec mise au courant : 29 mars.

Adresser offres à la
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
4, rue Saint-Maurice
2001 Neuchâtel, tél. 25 65 01.

¦¦* - '> . - . . . . :.. : . .  jaBBfllratwKl gW^BtBBBBteMBaKtaBKMMMMMlMtaMBMlMIMj Sa&aS

Entreprise de Neuchâtel-ville cherche une

employée de bureau
pour la facturation et divers travaux.

Semaine de 5 jours.
Bon salaire pour personne capable.
Eventuellement à mi-temps (après-midi). *i

ses S.A. « ASSA », 2, fbg du Lac, 2001 Neuchâtel. /;i



c ^OPSA
OMNIUM DE PETROLES S.A.
GENÈVE

TOTAL

5*1 "/ Emprunt 1972-87
/4 /O de Fr. 50 000 000

avec cautionnement solidaire de la Compagnie Française
des Pétroles, Paris

But de l'emprunt financement de projets de développement de la Société et
des sociétés de son Groupe

Durée 15 ans au maximum

Amortissement par des rachats annuels de Fr. 10 000 000 à partir de 1982

Remboursement la Société se réserve la faculté de rembourser par anticipa-
par anticipation tion la totalité des obligations à partir de 1976, en s'aquittant

des primes dégressives

Cotation au bourse de Zurich, Bâle et Genève '
Prix d'émission 100% + 0,60% moitié du timbre fédéral sur titres = 100,60%

Délai de du 14 au 20 mars 1972, à midi
souscription

Libération au 10 avril 1972
•

Crédit Suisse
Société de Banque Suisse Union de Banques Suisses

Banque Populaire Suisse Banque Leu SA
Groupement des Banquiers Privés Genevois
Banque de Paris et des Pays-Bas (Suisse) SA.

Les souscriptions seront reçues sans frais par les banques indiqués ci-dessus
qui tiendront des prospectus détaillés et des bulletins de souscription à dispo-
sition des intéressés.V /

/ meubles „ « yX
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[ Whatagoodtimefor ffle goodtaste M Tl

Passé la journée à pied d'oeuvre avec les techniciens. Un travail passionnant. Mais quel temps de chien. Un plaisir de se refaire
au coin dufeu avecun petit groupe d'amis. Un plaisir de jouer au maître de maison. La Kentfait aussi partie du jeu.

Hâve a good tîme with a Rent.

LlntasK721

AUVERNIER |

Tél. 31 67 46 jpj
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ON VIT LONGTEMPS AVEC DES MEUBLES

—— 0ÇAC le sait !

À COUVE T C0 (038 ) 63 26 26||MCHiSE3
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Egli neuchâtel tél. 25 31 83 / 25 31 93 l&?BF

Machines
à laver
linge et vaisselle
modèles 1972
100 % automatique
marque suisse,
cuves inox, garanties
comme neuves.
Pose et installation
par nos soins ,
avec défaut d'émail,
à céder à prix très
très bas.
Occasions à partir
de Fr. 350.—
Tél. (021) 27 66 03.

Voyages de Pâques
Notre traditionnel train spécial à prix réduits pour %

UiiUt . - I^ V̂lCJ^
aller le 30 mars à 23 h 20 |
retour le 3 avril à 21 h 10

2me cl. Fr. 67.— 1re cl. Fr. 101.—

i Arrangement d'hôtel à Paris
logement, petits déjeuners et transfert

!| à partir de Fr. 86.—

Notre traditionnel voyage à prix réduits pour le

TESSIN
aller le 31 mars à 6 h 12

• retour le 3 avril à 20 h 00

Prix des billets pour Lugano ou Locarno

| 2me cl. Fr. 44.— 1rs cl. Fr. 65.—
Arrangement d'hôtel à Lugano ou Locarno

logement et petit déjeuner dès Fr. 84.—
logement et pension dès Fr. 160.— ;

Programme des voyages et inscriptions |
à l'agence de voyages

NATURAL SA
2, rue Saint-Honoré Tél. 24 28 28 I
1er étage uniquement Neuchâtel m

..î SitgSk

 ̂
art»14

Quelle que soit sa marque, votre vieux
téléviseur voit actuellement croître
sa valeur (Fr. 200.- au minimum, même
s'il est hors d'usage). Profitez
de la grande action «reprise» LOEWE
et échangez votre vieux poste contre
un LOEWE ultra-moderne, modèle 1972.

Demandez- gratuitement et sans
engagement- une proposition-
super-avantageuse de reprise... au
spécialiste LOEWE OPTA,bien entendu:

' Livrable tout de suite
Une adresse sûre

Le grand centre neuchâtelois
spécialisé
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Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal

• Créanciers : plus rien à faire
avec eux

• Paiements : à un seul endroit
• Coût : 4 fois moins qu'un prêt
• Action : rapide
• Discrétion : absolue.

Genève Tél. (022) 44 54 97
Neuchâtel Tél. (038) 33 56 08
Lausanne Tél. (021) 23 01 83
Fribourg Tél. (037) 23 24 04
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Savonnettes MAYA. 3 pièces l.lO au lieu de 3.-

K Dentifrice CLOSE-UP le tube 1.70 » » » 3 20 A \

wÊb SOLO citron yÊm
r pour la vaisselle le flacon -.95 » » » 1.70 ^

I FLUP le flacon 4.90 » » » 8 60 I

I ÀJÀX anticalcai re le jumbo 15.90 » » » 22.15 I

j Éyik Chocolat LA-DO-RÉ 2 x 100 g 2.- » » » 2.60 ^M|

 ̂ Potages MAGGI 3 pièces 1.50 » » * 2.25  ̂ 1
g j
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WALTER ISELI
MENUISERIE

Travaux divers sur bois
er matières synthétiques
Fabrication et pose de cuisines

Ch. du Sordet 22
Neuchâtel
Tél. 33 29 70

Coupe
personnalisée
Service soigné
COIFFURE

IX^MENIIQiUE
SAINT-BLAISE Tél. 331412
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JEAN S. MACLEOD

A cette remarque, inspirée par un sentiment que Janel
ne définissait pas clairement , elle ressentit un petit pincement
d'appréhension. Soudain quelque chose lui parut menacer toul
ce qu'elle aimait, sa maison, Robin , son père et même sa
tâche au Central. Elle ne pouvait pas interroger Mrs Cass.
Elle n'avait pas la certitude que la gouvernante considérait
Lavender Road comme son futur foyer permanent et qu'en
conséquence la présence de la jeune fille la gênait. Mais
elle éprouva un vif soulagement lorsque Robin les eut re-
jointes et que la conversation prit un autre cours. Quand
son père arriva et s'assit à la table du thé , elle tâcha de chas-
ser cette pénible impression. Elle tâcha de ne pas remarquer
qu'il paraissait différent, elle ne voulut pas lire dans ses yeux
gris de myope le regard qui implorait. Il s'était toujours mon-
tré plein de considération pour Mrs Cass et il était naturel
qu'aujourd'hui il lui fût reconnaissant de la joie qu 'elle pro-
curait à son fils.

Janet aimait son frère d'un amour possessif né du fait que
l'enfant n'avait qu'un an à la mort de sa mère. De plus,
la différence de leurs âges respectifs avait fait naître en elle

ÉDITIONS DES REMPARTS, LYON

un sentiment maternel qui l'avait , en une certaine manière
aidée à supporter sa propre perte.

Pendant qu'elle aidait la gouvernante à débarrasser la ta
ble et qu'elle emballait une grosse tranche de gâteau poui
Freya , Robin installa son train et ils le firent marcher en
suite, assis côte à côte à même le sol.

Lorsque la pendule sonna six heures , Janet bondit sur se:
pieds, arrangea ses cheveux devant le miroir de la cheminée e
dit d'un ton plein de regret.

— Il faut que je m'en aille. J'ai juste le temps de re
gagner le Central et de reprendre mon service. Je dois ser
vir les dîners .

— Laisse-moi l'accompagner pour étrenner ma bicyclette
pria Robin.

— Tu rouleras trop lentement et tu me retarderas.
— Non, ma bicyclette peut aller aussi vite que le vent
— A cette heure la circulation est intense , objecta encore

Janet en jetant un coup d'œil à son père. Qu'en penses-tu
papa ?

Bill Ferrier posa le journal qu 'il lisait et répondit.
— Il devrait pouvoir s'en tirer, il a l'habitude de roulet

en ville.
Janet et Robin partirent. Gladys Cass et leur père, de-

bout près de la barrière, les suivaient des yeux. A les voir
ainsi , on dirait des gens mariés, pensa la jeune fille.

— Nous longerons la Pelouse et descendrons Mubblei
Road , c'est plus court , tu reviendras par le même chemin.

Janet n'avait plus qu 'à franchir la courte distance qui
séparait l'avenue des grilles de l'hôpital, mais Robin insista
pour aller jusqu 'au bout avec elle.

— Ne roule pas trop vite pour rentrer , lui conseilla-t-elle
lorsqu'il la quitta. A mardi.

Il lui fit un signe de la main et s'éloigna. Une voiture
pénétra dans la cour et dépassa la jeune infirmière. Immédia-
:ement après, elle entendit sur la route un crissement de
j neus et un bruit sourd et lugubre , comme si un lourd
/éhicule avait été contraint à un arrêt brusque et imprévu.
Jn long et terrifiant silence lui succéda.

Machinalement Janet actionna ses propres freins et mi
pied à terre . Elle tremblait. Pendant une seconde, ses mem
bres privés dé force refusèrent de bouger et son cerveai
engourdi ne leur transmettait aucun ordre. Enfin sa volon
té reprenant le dessus, elle accomplit les cent mètres qu
la séparaient des grilles.

Avant d'avoir atteint lé lieu de l'accident , l'atroce specta
cie se présenta à ses yeux horrifiés . A travers les espace;
vides entre les barres de fer qui entouraient les jardins dt
Central , Janet vit , une bicyclette , aux chromes luisants, cou-
chée sur le bord de la route , comme un jouet dédaigné
et , sotis la masse noire d'un camion, une petite forme tassée

— Robin...
Elle se précipita et s'agrippant à l'aile du poids-lourd, tenta

de soulever le pesant véhicule pour dégager l'enfant.
Le conducteur, à l'épaisse chevelure blanche gisait sut

son volant. Janet ne lui accorda qu 'un coup d'œil distrait
seul Robin comptait. Elle déchira ses mains , le sang coula,
mais la masse ne bougea pas d'un pouce. Comprenant qu'il
était vain d'espérer la déplacer par ses propres forces el
qu 'il était préférable d'aller chercher du secours, Janet se re-
dressa. Elle jeta un regard désespéré à la route déserte
avant de se mettre à courir vers l'hôpital. Jamais l'allée ne
lui avait paru si longue et si sinueuse. Sa respiration sortait
par saccades de sa gorge douloureuse , mais, petit à petit ,
l'infirmière reprit en elle le pas sur la femme et ses pensées
se clarifièrent. Une voiture s'apprêtait à quitter l'hôpital , Ja-
net n'aurait pas besoin de courir au bâtiment des urgences.

Elle leva la main. L'auto s'immobilisa. Janet saisit le bras
du chauffeur , sans le reconnaître et formula sa requête d'une
voix heurtée.

— Un accident... là-bas, près des grilles. Pouvez-vous ve-
nir ?

Ellis Spencer regarda le visage pâle et d'une ferme pres-
sion de sa main sur le bras de la jeune fille , il s'efforça
de la calmer tout en ordonnant.

— Allez à la Polyclinique demander qu 'on nous assiste.
Il s'éloigna avant qu 'elle ait fait un mouvement. Une

voix intérieure lui murmurait. « Robin est sauve puisquf
Spencer-Wroe va à son secours ».

Au département des urgences, tout fut fait dans un temp;
minimum et sans agitation superflue , mais le délai nécessai
re était une trop rude épreuve pour les nerfs à vif de Ja-
net qui reprit en courant la direction des grilles. L'ambulan-
ce la dépassa au dernier tournant.

Ensuite, elle eut à peine conscience de ce qui se passait
Un attroupement s'était formé autour du camion. Elle en-
tendit quelqu'un dire que Mr. Spencer-Wroe s'était glissé
près de l'enfant coincé sous la voiture. Pétrifiée , elle regar-
da Anne Norman et une autre infirmière aider les brancar-
diers. Un voile de brume obscurcissait sa vue , lorsqu'il se
déchira, Janet vit la voiture se soulever en vacillant sur ur
vieux cric. On avait déposé sur une civière, le conducteur
toujours évanoui. Tout à coup, sous les regards horrifiés des
spectateurs , le camion trembla et retomba lourdement sur le
sol.

Un cri s'éleva , le médecin avait réussi à libérer l'enfant ,
mais lui restait pris sous la masse.

— Il a reçu tout le poids sur le dos, disait quelqu 'un
comme Janet passait à côté de lui pour aller s'agenouiller
près de son frère , mais, sur le moment, les mots n 'eurent
aucune signification pour elle.

— Robin, mon chéri, tu es sauvé ! chuchota-t-elle.
Elle résista à l'envie de le prendre dans ses bras de crain-

te qu'il ne fût gravement blessé et elle n'avait pas le cou-
rage de regarder la route , où le sauveur de l'enfant était
encore prisonnier sous le lourd châssis. Tout en serrant dans
les siennes la main que Robin tendait vers elle , elle se sen-
tit terriblement égoïste. Et pourtant , elle ne put s'éloigner
Je son frère dont elle s'efforça d'apaiser la frayeur avec
des mots rassurants.

Un homme élancé dont les traits lui parurent vaguement
familiers s'approcha et déposa sur Robin une couverture , et
,'écarta quand les brancard iers soulevèrent la civière et l'em-
portèrent. Janet lui jeta un coup d'œil distrait , puis courut
i la suite de la civière , tenant les doigts de son frère cris-
ies dans les siens. (A suivre)

TOUT L'AMOUR DE MA VIE...
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Mieux rouler

Rouler en Sécurité

A. P. Glattli AG, AutomobUe
8305 Dietlikon 01 /93 3131
Neuchâtel : Jules Barbey, Garage des
Draizes, tél. (038) 31 38 38. Neuchâ-
tel : André Lugon, Garage de la Ba-
lance, tél. (038) 25 29 89. La Chaux-
de-Fonds : Amman & Bavaresco , Ga-
rage de la Poste, tél. (039) 22 31 25.
Cheyres : Pedrun Guolf, Garage du
Lac, tél. (037) 6319 03. Le Landeron :
Raymond Baumberger , tél. (038)
51 1412. Lignières : Robert Humbert-
Droz, tél. (038) 51 25 93. La Chaux-de-
Fonds : Armand Grandjean, Charrière
55, tél. (039) 23 63 33.
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à Colombier
Tél. 41 2312

reSTOMl Ŝ prochainement :

DIABLES Mk |
^mWÊJ&mÊ :"-:''' "

avec MmWfÊÊ . . HIRlSS Bit "

VANESSÀ REDGRAV E - OLIVIER REED I

B
Attention : Ce film expose des situations d'une cruauté et d'un ¦
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plexîglas
en plaques, blocs, barres et tubes, débités
sur mesures.

M. Ch. JAUSLIN S.A., Martinet 17,
1016 Lausanne-Malley. Tél. 25 46 76.

La COUPE est l 'af f a i r e

WAR TIV du sPécialiste-
FRANÇOIS coiffeur de PARIS

NEUCHATEL
2, rue Saint-Maurice, tél. 25 18 73

Location de cantines
Toutes dimensions.
Decosterd & Panchaud,
Carrouge (VD).
Tél. (021) 9311 26.

Pour faire publier une « Petite annonce », II surfit de renaître un texte clair
et très lisible à notre réception, 4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

UN VELO MOYEN ainsi que bottes,
cravache pour l'équitation, le tout à l'état
de neuf. Tél. 41 26 68.

ARMOIRE-SECRETAIRE ; coiffeuse, en bon
état. Tél. 41 19 90, entre 12 et 14 heures.

POUSSE-POUSSE pour ]umeaux, en bon
état. Tél. 31 50 08.

DICTIONNAIRE LITTRE, 4 volumes, iamais
utilisé, prix 15 % ristourne. S'adresser :
Caille 78, appartement 61, Neuchâtel, dès
18 heures.

POUSSETTE, pousse-pousse baby-relax, le
tout 130 fr. Tél. 33 20 79.

ROBE DE MARIEE, longue, taille 38, den-
telles, manches longues, éventuellement
avec chapeau. Tél. 41 13 35.

CUISINIERE A GAZ convertible, 4 feux ; fri-
go Bosch, 140 litres, les deux en bon état.
Tél. 25 07 31, le matin.

1 PNEU NEUF DUNLOP 165 VR 15 sp. Télé-
phone (038) 33 52 25, heures des repas.

PLUSIEURS ETABLIS différentes grandeurs,
ainsi que chaises à dossiers réglables. Té-
léphone 51 15 40, entre 18 et 20 heures.

PNEUS MICHELIN X 165 x 400, pour DS et
ID, 75 %, bas prix. Tél. 33 36 55.

FAUTEUIL VOLTAIRE, prix 300 fr. Téléphone
33 28 27, de 11 à 12 heures.

UN ENREGISTREUR A CASSETTES, marque
Hitachi , jamais utilisé, prix neuf 200 fr., cé-
dé à moitié prix. Tél. 31 65 94.

CHAUFFE-EAU SOHA convertible pour le
gaz naturel. Tél. 31 38 36.

LOT D'HABITS pour jeune fille, taille 38, 100
francs. Tél. 24 76 22, l'après-midi.

PETITE TABLE DE CUISINE, 45 fr. Télépho-
ne 24 76 22, l'après-midi.

SUPERBE PANTALON MODERNE de prin-
temps , pour 15 ans, porté un demi-jour, prix
d'achat : 95 fr., cédé à 60 fr. Tél. 55 15 44,
heures des repas.

CHAMBRE A COUCHER ; machine à laver
automatique ; buffet de service ; 1 gril Mé-
lior ; 2 tapis 2 m x 3 ; 2 tableaux ; 1 jeep
d'enfant ; 2 vélos dames ; collections de li-
vres Mondo, Avanti , Silva, Jules Verne. Té-
léphone 53 37 29.

CUISINIERE ELECTRIQUE 3 plaques. Télé-
phone 25 73 48, le soir.

POUR CHALET OU HANGAR : chéneaux,
occasion, très bon état. Tél. (038) 31 59 16.

CHAMBRE A COUCHER AVEC LITERIE, 400
francs ; salle à manger comprenant : table à
rallonges, 4 chaises , buffet de service, di-
van-couche, 500 fr. ; 1 lit avec literie, 40
francs ; 1 meuble portemanteau, 40 fr. ;
1 table de cuisine, 20 fr. Tél. 25 77 63 (heu-
res des repas).

AU CAMPING DE COLOMBIER : caravane
6. m, chambre et cuisine séparées , électrici-
té, compteur installé, eau, chauffage, prix :
4500 fr. Tél. (038) 41 10 54 ou 31 48 58.

GRAND LIT, 2 x 2 m, tête et pied du lit en
noyer. Tél. 24 40 76, heures des repas.

ASPIRATEUR ; pendule de cuisine ; réfrigé-
rateur ; four à raclette, le tout neuf avec
garantie. Tél. (038) 31 59 16.

1 PRESSOIR HORIZONTAL ; 1 motoculteur
Simar A 70 ; fraise charrue ; 1 motoculteur
Simar A 40 ; fraise treuil ; 1 boiler électri-
que, 100 litres ; 1 pompe Birchemeier. Télé-
phone (038) 51 23 84.

CHAMBRE A COUCHER, bas prix. Télépho-
ne 25 17 77, heures des repas.

CHAUSSURES DE SKI Lange Pro No 42,
utilisées une saison. Tél. 24 02 02, interne
16, heures de bureau.

SALON 3 PIECES, canapé transformable , 1
buffet de service moderne. Tél. (038)
51 24 57 (après 19 heures).

MUSICIEN DONNE LEÇONS de piano. Marin,
tél. 33 13 78, heures des repas.

JEUNE HOMME de 23 ans, possédant per-
mis de conduire, cherche travail pour le
soir et le samedi. Tél. (039) 37 17 49, le ma-
tin.

JEUNE DAME CHERCHE TRAVAIL de bu-
reau à domicile , 2 - 3  heures par jour. Télé-
phone 33 44 09.

EMPLOYEE DE BUREAU cherche travail à
temps partiel, de préférence région de
Boudry. Adresser offres écrites à MB 624 au
bureau du journal.

PEINTURES, PAPIERS PEINTS. Tous travaux
sont exécutés par peintre de métier. Télé-
phone (038) 24 10 46. 

PERDU mardi , en ville, gant blanc pécari.
Tél. 31 3313.

CHAMBRES INDEPENDANTES, part à la
cuisine et bains. Tél. 33 24 06.

JOLIE CHAMBRE au centre , avec tout con-
fort , fbg du Lac 31 (2me au fond à gauche),
appartement No 12.

CHAMBRE au centre , confort , à jeune fille.
Tél. 25 56 36.

PETIT APPARTEMENT 2 pièces, meublé,
chauffé , haut de la ville. Tel: 25 86 89.

VALAIS, chalet 6 lits, tout confort , du 13-31
août. Tél. (038) 41 3218.

PESEUX, chambre meublée à Jeune homme
sérieux (Suisse). Tél. 31 15 96.

POUR LE 15 AVRIL, belle chambre, balcon ,
tout confort , à personne soigneuse. Télé-
phone 25 68 15.

JOLIE CHAMBRE INDEPENDANTE meublée,
cabinet de toilette avec douche et W.-C,
chauffage général, libre le 1er avril. Télé-
phone 25 03 55, dès 13 heures.

PETITE CHAMBRE à monsieur. Tél. 25 44 89.

BOUDRY , CHAMBRE INDEPENDANTE meu-
blée, chauffée, confort , cabinet toilettes , eau
chaude et froide , W.-C. Tél. 42 17 54.

CHAMBRE INDEPENDANTE meublée, aveo
confort et garage, les Geneveys-sur-Coffra-
ne. Tél. 57 14 40.

VACANCES EN BRETAGNE, petite maison
libre en juin. Ecrire à Mlle Nédellec, Var-
lenn, 22 Plangnescant (France).

VAL-DE-TRAVERS, appartement meublé sans
confort, 2 chambres , 1 cuisine. Conviendrait
aussi comme résidence secondaire. Adres-
ser offres écrites à CT 645 au bureau du
journal.

APPARTEMENT DE 4 A 5 PIECES est cher-
ché à Neuchâtel ou environ. Tél. 24 36 62.

URGENT. RECOMPENSE à qui procurera
appartement 3 pièces à Neuchâtel-est ,
ouest. Adresser offres écrites à 163-294 au
bureau du journal.

APPARTEMENT de 2 à 3 pièces, confort ,
pour le 15 avril , au Val-de-Ruz. Adresser
offres écrites à 143-293 au bureau du jour-
nal.

APPARTEMENT de 3 à 4 pièces au Val-de-
Ruz, le plus tôt possible. Téléphoner pen-
dant la journée au 31 59 52.

APPARTEMENT de 3 à 4 pièces, région Pe-
seux, environs de Neuchâtel. Téléphoner
pendant la journée au 31 59 52.

JEUNE EMPLOYEE DE COMMERCE cherche
studio meublé en ville, pour date à conve-
nir. Tél. 31 29 06.

FIANCES CHERCHENT, pour juin, 2 ou 2 Va
pièces, confort , Neuchâtel ou environs. Té-
léphone 22 11 11 (interne 342).

COUPLÉ CHERCHE LOGEMENT de 4 Va ou
5 pièces, région Peseux, Corcelles-Cormon-
drèche , Auvernier , Colombier ou Bôle.
Adresser offres écrites sous chiffres JB 652
au bureau du journal.

JEUNE COUPLE avec un enfant d'un an,
devant résider une semaine à Neuchâtel aux
environs du 20 juin, désire trouver un petit
appartement meublé, à Neuchâtel ou envi-
rons ; accès facile. Tél. 24 50 24, le matin.

100 FR. DE RECOMPENSE à qui me procu-
rera appartement de 2 pièces cuisine, con-
fort , jusqu 'à 300 fr, par mois. Région Neu-
châtel , Peseux. Ecrire à Mlle Teresa Toleda-
no, hôpital des Cadolles, Neuchàtel.

DROGUISTE cherche, pour le 15 avril ,
chambre meublée, proximité Ecole de dro-
guerie. Tél. (022) 61 25 58, heures des repas.

PARTICULIER CHERCHE BILLARD français ,
marque Morgenthaler. Tél. (038) 25 87 07.

ENTOURAGE DE LIT, armoire , fauteuils, pe-
tit meuble. Tél. 24 42 98, midi ou soir.

PIANO D'OCCASION, noir. Tél. 55 27 53.

LEÇONS D'ALLEMAND SERIEUSES deman-
dées par gymnasien. Tél. 24 60.50.

2000-3000 fr. Urgent. Couple cherche 2000 à
3000 fr. remboursables avec intérêts, selon
entente. Adresser offres écrites à AR 643 au
bureau du journal.

CLINIQUE DE POUPEE toutes réparations,
Charmettes 21. Tél. 31 65 58.

PONCEUSE A PARQUET à louer à la jour-
née. Tél. 25 50 35.
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Qu 'ils terminent leur période de formation dans un atelier , un bureau ou dans une
haute école, le jeune homme, la jeune femme, se retrouvent toujours sur le seuil de
l'âge adulte dans la peau d'un apprenti.
Le passage dans la vie prati que se fait plus ou moins brutalement, mais il passe
infailliblement paf une phase d'adaptation dans le monde des travailleurs avec ses
règles, ses problèmes, ses lois , le tout chapeauté souvent par. une somme d'habitudes
qui s'avèrent , dans de nombreux cas, plus contrai gnantes que n'importe quel labeur.
Apprendre, aujourd'hui , cela reste avant tout une préparation à l'exercice d'un métier,
certes, mais si la valeur de ce que l'on apprend en atelier comme à l'Université est
régulièrement remise en discussion , c'est que les jeunes sont parfaitement conscients
qu'ils font déjà partie d'un monde où la formation permanente joue un rôle croissant.
Apprendre oui , mais quoi ?
Dans tous les métiers, les techni ques évoluent à une telle vitesse qu'en fin d'apprentis-
sage, le jeune diplômé est déjà confronté avec l'obligation de revoir et réajuster cer-
taines notions de base. Alors ce qui comptera toujours plus , c'est une préparation où
la mobilité d'esprit jouera un rôle déterminant.
L'accumulation d'expériences sur une base constante ne pourra plus, en cours de
carrière, servir de critère absolu. « Avoir du métier » ne voudra plus dire que l'on est
d'une habileté particulière dans l'exercice d'une profession, mais peut-être que l'on
est mentalement suffisamment souple pour constamment s'adapter à des notions nou-
velles.
Dès lors, pourquoi apprendre ? Pour continuer à produire au sein d'un système, qui,
confronté à d'autres, s'avère être de nature à satisfaire le plus grand nombre lors
même qu'une minorité a le privilège de s'en réjouir particulièrement.
Produire la qualité suisse qui a fait le renom du pays et lui assurer dans la course des
nations à l'enrichissement une place de choix, produire cette qualité, la maintenir
surtout , est la tâche des apprentis, futurs travailleurs. Ils détiennent, en fait , entre
leurs mains, le renom du label qui s'est imposé mondialement. -_
Le sens de cette responsabilité-là , ils doivent également l'apprendre et on doit le leur
enseigner avec des arguments exemplaires si l'on veut qu'ils aient à cœur de maintenir
la tradition de l'ouvrage bien fait.
L'exemple viendra toujours de ceux qui travaillent avec les apprentis qui, leur vie
durant , restitueront en les amplifiant les attitudes des aînés à l'endroit de leur métier.
Dans un monde que chacun s'accorde à reconnaître en mutation, il importe plus que
jamais que les jeunes ne connaissent pas seulement leur métier, mais qu'ils sachent
pourquoi ils vont le pratiquer ...



Un travail sérieux dans un cadre réel
Périodiquement, certains milieux remet-

tent en question le système de l'apprentis-
sage tel qu'on le pratique dans notre pays,
et préconisent une formation professionnelle
complète en école. Il faut reconnaître que les
deux systèmes ont du bon.

L'apprentissage pratique dans les entre-
prises, complété par des cours théoriques
dans les écoles professionnelles, a largement
fait ses preuves. Bouleverser ce système ef-
ficace entraînerait certainement des diffi-
cultés. La suppression de la formation mixte
actuelle au profit d'une formation unique-
ment en école entraînerait des dépenses
d'investissement et d'exploitation considé-
rables et nécessiterait un grand nombre de
maîtres professionnels. Ils devraient être
recrutés parmi les cadres des entreprises,
dont la bonne marche serait affectée par le
départ de ce personnel. Relevons aussi que,
sans cesse aux prises avec la concurrença ,
l'entreprise est plus mobile et s'adapte plus
rapidement aux changements et aux nouvel-
les techniques qu'une institution d'Etat ré-
gie par des lois et des règlements. Certes,
on pourrait avancer aussi des arguments sn
faveur de la formation uniquement en éco-
le, qui est d'ailleurs recommandable pour
certains métiers et que l'on ne saurait donc
repousser sans autre. L'apprentissage tel
qu'il est organisé actuellement a de nom-
breux avantages, parmi lesquels on peut
souligner ce qui suit, comme l'a fait récem-
ment dans son bulletin l'Union vaudoise

des associations industrielles, commerciales
et de métiers :

ADOLESCENTS AUX PRISES
AVEC LA VIE

La formation professionnelle ne devrait-
elle pas répondre aux besoins de l'adoles-
cent comme l'école devrait répondre aux
besoins de l'enfant ?

Or, l'adolescent, sur le plan . psycholo-
gi que, est un être sensible et fragile à la
recherche de son identité d'adulte. Cette
recherche est souvent longue, laborieuse,
pénible pour lui et pour son entourage.
Au gré de ses influence et des modes qu'il
subit , il s'affuble tour à tour de pseudo-
identités de « crack » , de « casseur », de
« contestataire » ou de « hyppie » . Il a be-
soin de s'affirmer et de s'opposer pour se
trouver lui-même Tout au fond de lui , cons-
ciemment ou inconsciemment, il sait que
c'est un jeu , mais un jeu vital auquel il
doit croire.

Et quand il sentira qu 'il est considéré
comme un être à part entière, qu'il est
pris au sérieux , il tombera le masque —
sans l'avouer, bien entendu — et s'identi-
fiera , selon sa personnalité propre , à tel
ou tel adulte ou à tel ou tel milieu , au-
quel il s'est opposé.

Avoir un objet d'opposition qui, tout à
la fois, encaisse les coups et reste -ferme,

comprend et répond , qui ne se dérobe ni
n'écrase, est indispensable à la maturité
d'un adolescent... Placé en apprentissage,
un adolescent travaille avec des hommes.
U fait déjà dans la limite de ses connais-
sances un travail sérieux dans un cadre
réel. Il peut discuter, s'opposer dans un con-
tact d'homme à homme et s'il trouve, dans
ce milieu professionnel , l'image du père qui
lui a peut-être fait défaut dans sa famille,
il deviendra plus rapidement un adulte cons-
cient des réalités et de sa responsabilité.
A l'école les élèves, même âgés, restent long-
temps des enfants et leur passage dans la
vie active est parfois pénible. Mais l'école
peut offrir savoir-faire et culture, vacan-
ces et loisirs.' Elle reste indispensable pour
la formation professionnelle de certains mé-
tiers et convient mieux à certains jeunes
gens, mais pour autant qu 'elle s'ouvre aux
réalités et permette le dialogue...

MATURATION DE LA PERSONNE

Aujourd'hui, chacun doit prendre cons-
cience de l'importance de l'enjeu ; le virage
est amorcé. L'Office fédéral de l'industrie,
des arts et métiers et du travail a promul-
gé des dispositions nouvelles qui sont en-
trées en vigueur immédiatement (école pro-
fessionnelle supérieure en particulier).

Beaucoup d'entreprises vouent un soin
particulier à la formation de leurs appren-
tis. L'Etat augmente son aide financière et
les écoles professionnelles, mieux équipées,
cherchent toutes à enrichir et à élargir l'en-
seignement donné aux apprentis. Mais des
directives officielles et des moyens maté-
riels accrus ne porteront leurs fruits que si
les personnes qui doivent les appliquer ou
les utiliser sont elles-mêmes convaincues
de l'objectif à atteindre et de sa valeur :
donner un savoir-faire, mais aussi offrir
un savoir-vivre et pourquoi pas un savoir-
être. Un système d'apprentissage bien con-
çu et bien appliqué garde toute sa valeur
et peut favoriser, mieux que tout autre ,
une maturation de la personne au contact
des hommes et des réalités.

Telles sont les quelques réflexions que
l'on peut soumettre aujourd'hui aux parents
dont les enfants doivent entrer dans la vie
active et qui se demandent ce qu 'ils vont
faire d'eux. Un bon apprentissage dans une
bonne entreprise sera pour ces adolescents
une formation de base qui leur permettra
de voler bientôt de leurs propres ailes et
d'assurer leur avenir en exerçant un mé-
tier qui leur plaît et dont ils connaîtront
toutes les subtilités. Nous en reparlerons
dans un supplément semblable à celui-ci
et qui paraîtra à la mi-juin.



LE VISAGE DU TEMPS
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La donnée de l'heure est vitale pour toute
performance sportive et pour toute activité
économique.
Demain , 3 milliards d'hommes auront besoin d'être à l'heure Parents, éducateurs ou vous tous en âge de fin de scolarité,
de la planète. En Suisse, l'industrie horlogère se prépare à vous n'ignorez pas que l'industrie horlogère a restructuré ses
répondre à de tels besoins. Ainsi, l'industrie suisse du cadran professions officielles. L'INDUSTRIE SUISSE DU CADRAN
de la montre qui emploie 6000 personnes entend s'attribuer une DE LA MONTRE est heureuse de s'associer à cette promotion
part aussi importante que possible de cet immense marché. et elle a pensé y contribuer utilement en préparant un dossier

« Jeunesse ». Si vous voulez connaître en détail les perspectives
de ces professions artistiques et techniques : retournez-nous ce
coupon-réponse pour recevoir une documentation complète et
une pochette-cadeau.

Voulez-vous être dans le temps?
/  * * \ I Veuillez me faire parvenir .... exemplaire (s) de votre '

/ *"** Concours *̂ \ Pour un 9adgei Cadeau  ̂ I dossier * Une industrie noble » et m'envoyer en temps utile I
/ ———-L-̂ ^̂  ̂

^
^^^^^M^^^^^^_ 1 un formulaire d'inscri ption à votre concours.

I £||||j| ili | Bj W^^^ I Nom : Prénom : j

y^̂  ^y ¦ Adresse : i

Date de naissance :ASSOCIATION SUISSE DES FABRICANTS DE CADRANS 
67, avenue Léopold-Robert - 2301 La Chaux-dc-Fonds I 

__ ___ ___ __ __ __ __ __ __ 
I
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NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse
d'Assurances Générales

Jeunes gens
jeunes filles
qui, dans quelques mois, terminerez votre sco-
larité (niveau secondaire, sections classique,
scientifique ou moderne), nous pouvons vous
aider à choisir votre future carrière ; une place

d'apprenti (e)
de commerce
auprès de notre Direction peut vous ouvrir des
perspectives intéressantes pour votre avenir.
En plus d'une formation à tous les travaux de
bureau, nous pouvons vous offrir :
des cours de perfectionnement internes et ex-
ternes, le remboursement de tous vos achats
de matériel scolaire, la possibilité de parfaire
vos connaissances professionnelles et linguis-
tiques dans notre organisation externe en Suisse
alémanique, au Tessin ou même à l'étranger.
Adressez-vous à notre service du personnel :
LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances Générales
rue du Bassin 16, 2001 Neuchâtel
Tél. (038) 21 11 71, interne 315

Cherchons

apprenties vendeuses
pour nos magasins Mercure (branche alimentaire) à
La Chaux-de-Fonds et Neuchâtel.

Conditions d'engagement très avantageuses !

Téléphoner ou se présenter directement auprès des
magasins Mercure : avenue Léopold-Robert 52, tél.
(039) 23 40 76 et place de l'Hôtel-de-Ville 5, tél. (039)
22 35 23, rue du Seyon 6, tél. (038) 25 03 24.
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une réédition de ce numéro sera publiée. Tirée à

70 000 exemplaires
et encartée dans les deux grands quotidiens neuchâ-
telois, elle sera un support de tout premier choix
pour vous qui

chercher des apprentis
ou qui désirez

mettre en valeur votre
profession

¦

/jppjx Annonces Suisses S.Â.
I U\ \ |j J Succursale de Neuchâtel
l \l \ \ 1/ J 2, Faubourg du Lac. Tél. (038) 24 40 00

vous renseignera.

Jeunes gens...

Excellente photo ? NON

UNIPHOTSA
vous apprendra votre métier

Nos différents points de vente CHERCHENT :

CURCHOD-NICOLET AGLIASSA
Rue Daniel-JeanRichard 23 Rue Neuve 8 Tél. (024) 6 22 36
LE LOCLE Tél. (039) 31 21 09 SAINTE-CROIX

UN(E) APPRENTI (E) UN(E) APPRENTI (E)
VENDEUR (EUSE) | VENDEUR (EUSE)

\ LANZONI AMERICAIN
Grand-Rue 16 Vis-à-vis de la poste
SAINT-BLAISE NEUCHATEL

Tél. (038) 33 18 53 Tél. (038) 25 29 65

UN(E) APPRENTI (E) UN(E) APPRENTI (E)
VENDEUR (EUSE) | VENDEUR (EUSE)
NICOLET MORET
Avenue Léopold-Robert 59 Rue Francillon 4
LA CHAUX-DE-FONDS SAINT-IMIER

Tél. (039) 22 25 92 Tél. (039) 41 27 22

UN(E) APPRENTI (E) UN(E) APPRENTI (E)
VENDEUR (EUSE) VENDEUR (EUSE)

Excellente formation assurée. Ambiance de travail agréable.
Faire offres ou se présenter dans nos différents points de vente ou à
UNIPHOT S. A., bureau central , av. Léopold-Robert 18, 2300 La Chaux-
de-Fonds, tél. (039) 22 14 18.



EMPLOYÉ (E) DE BUREAU
C est un métier qui peut s'exercer aussi

bien dans une petite que dans une grande
entreprise. Il comporte à peu près tous les
travaux exécutés dans un bureau : tri du cour-
rier et préparation de la correspondance à
expédier, classement de la correspondance et
autres documents (factures, rapports, fiches,
etc.), communications téléphoniques, passage
des écritures dans les livres ad hoc, prise sous
dictée de la correspondance et parfois aussi
rédaction de cette correspondance, confection
de stencils, tirage de photocopies, tenue de
comptes, constitution de dossiers. En bref , l'em-
ployé de bureau participe activement à toute
l'activité administrative d'une entreprise, ce
qui lui donne souvent aussi l'occasion de con-
tacts directs avec certains visiteurs. Ce travail
peut s'effectuer soit dans les bureaux d'une
administration publique, soit dans ceux d'une
entreprise privée, d'une grande affaire com-
merciale, d'une banque, d'une compagnie d'as-
surance, d'une fiduciaire, d'une étude d'avocat
ou de notaire, d'une gérance, d'une agence de
voyages, d'une agence de publicité, d'une bi-
bliothèque, d'un hôtel, d'un magasin, bien ail-
leurs encore.

Cette profession offre de belles possibilités
de perfectionnement et d'avancement, grâce à
de nombreux cours spéciaux.

L'apprentissage dure deux ans, avec cours
simultanés à l'Ecole professionnelle commer-
ciale. Il dure trois ans pour devenir employé

de commerce A, avec cours à l'Ecole profession-
nelle commerciale. Dans cette catégorie, l'ac-
cent est mis sur la technique comptable, la
mécanographie et le travail sur ordinateur.
Pour la formation d'employé de commerce B,
l'apprentissage dure trois ans, avec cours à
l'Ecole professionnelle commerciale, et l'accent
est mis sur la dactylographie et les langues.

Il existe également un apprentissage supérieur
d'employé de commerce (trois ans). Il y a
d'autres possibilités encore de promotion.

Pour aborder l'apprentissage d'employé de
bureau , il faut une bonne formation scolaire
secondaire, des facilités en français (ortho-
graphe, composition), en allemand et en arith-
métique.

PHOTOG RAPHE
Une bonne partie de l'activité du photo-

graphe se déroule en laboratoire et en chambre
noire. Il lui incombe, en effet , de développer les
films confiés à ses soins par les clients, et
pour cela, de préparer les divers bains chimi-
ques de révélateur, de fixateur et de lavage.
De ces films, soit par contact , soit par agran-
dissement, il tirera les images positives.

Loin d'être une routine, le travail du photo-
graphe lui permet, souvent, de faire preuve
de personnalité. Notamment en choisissant bien
le fragment d'une photo à agrandir, en le
cadrant harmonieusement, en jouant de la
sensibilité des divers papiers.

Il a, de plus, et en dehors des heures qu'il
passe dans l'obscurité de son local de travail ,

le contact direct avec sa clientèle, peut la
conseiller, la renseigner, l'orienter, bref lui
communiquer un peu de son goût de la belle
image et du sujet bien choisi.

Du goût, le photographe doit en avoir, car
il arrive souvent qu'il ait à retoucher certains
négatifs ou des images positives, pour en pré-
ciser certains traits et en éliminer les défauts.
Quel plaisir, dans la faible lumière verte du
laboratoire, que de voir l'image surgir tout
à coup sur la pellicule ; quelle satisfaction de
pouvoir en tirer ensuite une grande et belle
image, bien nuancée, bien lumineuse.

Pour devenir photographe, il est indispensa-
ble d'avoir une bonne formation primaire ou
préprofessionnelle, et de ne pas avoir trop de
difficultés en calcul. Il faut en outre avoir
de l'ordre, de la précision, une main très sûre.

L'apprentissage chez un photographe dure
3 ans, avec cours simultané à l'Ecole complé-
mentaire professionnelle.

Le photographe de laboratoire ne fait pas
de prises de vues à l'intérieur ou à l'extérieur.
Mais lorsqu'il connaît bien son métier, il peut
prétendre devenir « preneur de vues » en
suivant des cours spéciaux, et ainsi, avec du
travail et de la persévérance, devenir photo-
graphe, reporter-photographe, photograveur,
voire même cameraman.



Ecole Suisse de Droguerie
Neuchâtel
Seule école
préparant les droguistes à la maîtrise fédérale

Cours pour apprentis : 4 ans
Cours complémentaire : - 3 mois
Cours principal : 1 an
Cours de perfectionnement : occasionnels

Tous renseignements auprès du directeur : Maurice
Blanc, Evole 41, Neuchâtel, téléphone (038) 25 13 36.
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Apprentis... parents...
La F.C.O.M.
Fédération chrétienne des ouvriers sur métaux
secrétariat neuchâtelois

vous offre ses services :

Protection juridique, service de placement gratuit,
conseils donnés sur examen de vos conditions de tra-
vail. Caisse maladie collective, caisse-chômage, etc,
Signataire des Conventions de l'Horlogerie, de la
Métallurgie suisse et neuchàteloise, des Garages et
Artisanat du métal.

Secrétariat F.C.O.M.
Avenue Léopold-Robert 72
2301 La Chaux-de-Fonds M. Jeandupeux
Tél. (039) 22 27 08 secrétaire F.C.O.M.

UNE PLACE D'

apprentie
coiffeuse

est offerte à jeune fille
désirant travailler dans un salon
moderne et une ambiance agréable

Salon de coiffure
pour dames

KLINGELE WEBER
Rue de l'Hôtel-de-Ville 5
LA CHAUX-DE-FONDS
Téléphone (039) 22 35 15

On engage :

1 apprenti coiffeur
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Une profession

Wm Un beau métier

Wm De l'avenir

Pourquoi pas un apprentissage de :

vendeur ou vendeuse
LA RAMPE DE LANCEMENT DE VOTRE VIE,
AVEC UN MÉTIER AUX NOMBREUSES POSSIBILITÉS
D'AVANCEMENT !

Une chance vous est offerte en vous adressant à l'un ou l'autre des
commerçants spécialistes de la chaussure : La Chaux-de-Fonds

Chaussures Bâta Av. Léopold-Robert 38 Tél. (039) 23 38 76
Chaussures Gutmann Av. Léopold-Robert 72 Tél. (039) 22 36 75
Chaussures Bally Rivoli Av. Léopold-Robert 32 Tél. (039) 23 35 85

Pour un apprentissage complet

Centre

Coiffure

Charles Wehrli

Numa-Droz 147-149
La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 22 44 62

Jeunes filles aimant
les animaux

cette annonce vous
concerne...

apprentie
vendeuse

pour animaux est cher-
chée par magasin
spécialisé

Pour tous renseignements

LE TROPIC
Seyon ' 23 - Neuchâtel
Tél. (038) 25 32 73

métropole

haute coiffure
werner steinger
la chaux-de-fonds
serre 95 tél. 039 / 22 31 28



COIFFEUR-
COIFFEUSE MANUCURE

Le coiffeur accomplit un travail varié,
attrayant, et surtout pas monotone. Non seu-
lement il soigne la chevelure, mais encore il
l'embellit, et du même coup ajoute à l'élé-
gance de sa clientèle. Grâce au contact direct
avec celle-ci, le temps ne lui paraît jamais
long.

Les bases du métier lui sont inculquées
avec méthode, et le goût personnel du jeune
coiffeur ou de la jeune coiffeuse se développe
et s'affirme au fur et à mesure des progrès de
sa formation professionnelle. Il apprend égale-
ment à utiliser à bon escient les nombreux pro-
duits de qualité mis à sa disposition. L'évolu-
tion de la mode, en outre, l'oblige à une révi-
sion constante de son art.

Celui qui la choisit peut exercer cette pro-
fession soit à son lieu de domicile, soit à l'é-
tranger , car ce métier agréable permet de
voyager tout en gagnant sa vie, ce qui n'est
certes pas sans attrait.

Formation (3 ans) : coiffeuse-manucure pour
dames, coiffeuse-manucure pour messieurs,
coiffeur pour dames, coiffeur pour messieurs.
— (4 ans) : coiffeuse-manucure pour dames
et messieurs, coiffeur pour dames et messieurs.

Cours : à l'école professionnelle (5 leçons de
théorie et 3 leçons de connaissances géné-
rales).

Promotion : Poslicheur , maquilleur de théâ-
tre, de cinéma ou de télévision, esthéticienne.

Perfectionnement : Nombreux cours orga-
nisés par les associations professionnelles et
par l'industrie des cosmétiques. Par les clubs
nationaux et internationaux.

Pour acquérir le diplôme fédéral de maî-
trise, titre suprême, les candidats suivront ré-
gulièrement des cours de perfectionnement
portant sur les branches techniques — prati-
ques — commerciales.

Conditions d'engagement : De nouvelles dis-
positions ont été prises, pour rendre encore
plus attrayant le métier : les salaires, les ho-
raires ont été sensiblement améliorés.

On envisage l'introduction de cours de ba-
se cet automne déjà.

Dispositions particulières : Pour apprendre
cette profession il est nécessaire de posséder
une bonne formation scolaire. Les dispositions
naturelles sont : une bonne santé, une bonne
vue, de l'habileté manuelle et le goût du travail
bien fait

DROGUISTE
Le droguiste exerce la majeure partie de son activité face à une

clientèle qui demande à être conseillée. Ses qualités de commerçant
doivent être complétées par une solide connaissance de l'assortiment de
la droguerie qui comprend plus de 10.000 articles.

Les dispositions particulières pour embrasser cette profession :
bonne formation scolaire secondaire, solide santé permettant un travail
sédentaire, sens de l'ordre, de la propreté et de la précision, bonne
mémoire, intérêt marqué pour les sciences naturelles, notamment la
chimie et la botanique.

La formation comporte 4 ans d'apprentissage en droguerie, avec
l'obligation de suivre les cours de l'Ecole suisse de droguerie.

Cette école prépare à la maîtrise et à la maîtrise fédérale. Offrant
beaucoup de possibilités, cette profession débouche sur des activités très
diverses : travail en droguerie ou dans le secteur droguerie d'une phar-
macie, dans l'industrie chimique, pharmaceutique, cosmétique, en labo-
ratoire de recherches ou de contrôle, ou dans certains secteurs de
l'administration : délégué médical, inspecteur des denrées alimentaires,
etc.



Relations
sociales et humaines
LTES prépare aux professions de :

, ASSISTANT (E) - ANIMATEUR-ANIMATRICE
ÉDUCATEUR (TRICE) SPÉCIALISÉ (E)
BIBLIOTHÉCAIRE LABORANTINE MÉDICALE
ASSISTANTE DE MÉDECIN

Documentation sur simples demande à :

Institut d'études
sociales Genève
Prévost-Martin 28. 1211 Genève 4. Tél. (022) 25 02 53

f^^M ÉCOLE NEUCHÀTELOISE
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Allocation d'étude mensuelle

WSEV0* Renseignements : 80, rue de la Prévoyance , 2300 La Chaux-de-Fonds Téléphone (039) 23 34 55
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Vous qui cherchez un métier artistique, et qui voulez
assurer votre avenir
FRIBOURG - LUCERNE - SAINT-GALL
Ces 3 villes mettent à votre disposition

DES INSTITUTS
de la COIFFURE

(fondés en 1961)
qui travaillent en étroite collaboration avec une école
de Paris et 2 grandes chaînes de Salons de Coiffure,
en Suisse et en France.
Nous vous proposons de...
Faire un apprentissage moderne
Dans une ambiance jeune et dynamique
Avec des méthodes d'avant-garde
Bien rétribué pendant la formation
Des possibilités de voyager
Et de choisir votre temps d'apprentissage

COUnO KAPIDILS 6 mois ou 1 année

FORMATIONS 2 ans ou 3 ans
Ainsi que divers cours de perfectionnement

Prenez contact avec nous, nous serions heureux
de vous fixer un rendez-vous.

Pour tous renseignements : Ecrire ou téléphoner à
M. Droz, boulevard de Pérolles 15, téL (037) 22 10 54,
1700 Fribourg.

L'imprimerie et
les arts graphiques
vous offrent
un bel avenir

Pour mieux juger, soyez les invités des imprimeurs.
Par une visite dans l'une ou l'autre des entreprises
vous aurez la possibilité de prendre un premier
contact d'ambiance et réponse sera donnée à toutes
les questions que vous jugerez utile de poser.

Société suisse des maîtres imprimeurs (SSMI)
Section neuchàteloise - 2000 Neuchâtel
rue Saint-Honoré 1, téléphone (038) 25 31 03

vous donnera tous renseignements complémentaires.



SOINS INFIRMIERS
Entourer les malades ; les aider à mieux

supporter , moralement et physiquement,
leur longue immobilisation, leurs souffran-
ces et leurs soucis ; faire régner autour
d'eux une ambiance souriante et détendue,
apaisante et confiante ; les réconforter, les
encourager, les consoler...

Il y a là une belle mission à remplir, un
beau rôle à jouer auprès des déshérités,
auprès de ceux que frappent aveuglément
l'accident ou la maladie, et qui sont subi-
tement plongés dans un autre monde, plus
feutré, moins agité : la clinique ou l'hô-
pital.

Pour ceux qui se sentent appelés par
une telle vocation — et ils devraient être
nombreux — il existe une profession tout
indiquée, celle d'

infirmière-
assistante
ou d'infirmier-
assistant

Demandant des qualités de cœur et de
solides connaissances, cette profession s'ou-
vre à tous ceux qui désirent le contact
humain, que ce soit auprès des malades et
handicapés qu 'ils seront appelés à soigner ,
ou de l'équipe soignante dont ils feront
partie.

L'infirmier et l'infirmière assistants sont
les collaborateurs de l'infirmière ou de l'in-
firmier diplômés. Ces derniers sont respon-
sables de l'ensemble du programme infir-

mier dans le poste qu'ils occupent ; l'infir-
mière ou l'infirmier-assistant les seconde,
prenant en charge une part de leurs fonc-
tions auprès des malades ou dans le ser-
vice.

Dans les homes pour convalescents, dans
les maisons pour vieillards bien portants ,
l'infirmière ou l'infirmier-assistant prend
l'entière responsabilité des personnes qui
lui sont confiées.

Une solide formation prépare l'infirmiè-
re-assistante et l'infirmier-assistant à don-
ner au malade tous les soins de base. Ils
s'occuperont de son hygiène, de son confort ,
tant physique que moral, et lui donneront
également les soins thérapeutiques.

Un vaste champ d'activité s'ouvre ainsi à
l'infirmière-assistante ou à l'infirmier-assis-
tant : les hôpitaux et cliniques, les maisons
pour convalescents ou pour vieillards.

Subventionnée par la ville de La Chaux-
de-Fonds et par le canton de Neuchâtel,

L'Ecole
Il ̂  Il O 0 â C© I o 13e

d'infïrmières-
assistantes
et d'infirmiers-
assistants
est ouverte à tous les jeunes gens et jeunes
filles de 18 ans révolus qui possèdent un
certificat d'études primaires et jouissent
d'une bonne santé, tant physique que men-
tale.

Le programme d'études de 18 mois est
conforme aux directives de la Croix-Rouge
suisse.

La formation est gratuite et l'élève re-
çoit une allocation de 200 fr. par mois.

Le certificat de fin d'études donne droit
au titre d'infirmière-assistante ou d'infir-
mier-assistant CC CRS (c'est-à-dire ayant
un cei'tificat de capacité de la Croix-Rouge
suisse).

L'infirmière-assistante porte l'uniforme
adopté par la Croix-Rouge suisse : blouse et
bonnet blancs bordés d'un galon bleu-ma-
rine.

Pour tous les renseignements complé-
mentaires, s'adresser à l'Ecole neuchàteloise
d'infirmières-assistantes, 80 rue de la Pré-
voyance, 2300 La Chaux-de-Fonds. (TéL
23 34 55)



L'entreprise Félix BERNASCONI, Les Geneveys-sur-Coffrane
cherche pour la fin de la scolarité 1972

apprentis maçons
Durée de l'apprentissage : 3 ans.
Ce métier varié et intéressant offre, une fois le certificat de capacité obtenu,
de grandes possibilités d'avancement.

Pour de plus amples renseignements, les parents et jeunes gens sont invités
à prendre rendez-vous avec nos bureaux pour un entretien et une visite éven-
tuelle de notre entreprise.

Entreprise F. BERNASCONI
2206 Les Geneveys-sur-Coffrane
Téléphone (038) 57 14 15

Jeunes gens ayant terminé leur scolarité obligatoire
et désirant se diriger dans la branche électricité, trou-
veront dans notre entreprise une place d'

apprenti électricien
Le certificat fédéral de capacité qu'ils obtiendront à
la fin de cet apprentissage donne, en outre, les
perspectives professionnelles suivantes :

0 monteur spécialiste en 9 °« certificat A de l'en-
courant faible (reprise fédérale des

PTT
O ou chef monteur 0 on maîtrise fédérale
0 ou contremaître O ou ingénieur-techni-

ciens ETS

Pour tous renseignements, s'adresser à ELEXA S. A.,
électricité, téléphone PTT, avenue de la Gare 12,
Neuchâtel.

L'Association neuchàteloise
des entreprises de chauffage
et ventilation
est garante de la formation professionnelle des monteurs et des
dessinateurs en chauffage et ventilation

F. Boudry & Fils Peseux
Calorie S.A. Neuchâtel
Freiburghaus + Montandon

La Chaux-de-Fonds
E. Luppi Peseux
Nage! Neuchâtel
Prébandier S.A. Neuchâtel
0. Rey Neuchâtel
R. Rossel Neuchâtel
Scheidegger Neuchâtel
M. Simonin St-Aubin
Sulzer S.A. Neuchâtel

Début de l'apprentissage :
— monteur en chauffage ou en ventilation - août 1972
— dessinateur en chauffage ou en ventilation - avril 1972

Un budget de publicité bien étudié
augmente le rendement / f̂%_ r\\de vos affaires... __ //1\ \ K\

Annonces Suisses SA
2, fg du Lac Neuchâtel tél. 038 24 40 00

met à votre disposition une équipe de
spécialistes pour toutes études, devis et
renseignements

Jeunes gens
Assurez votre avenir par un métier moderne et plein
de promesses.

Ferblantier
Installateur sanitaire
Dessinateur sanitaire

Plusieurs places d'apprentissage sont disponibles cet
automne.

Renseignements par :

A. Ortlieb, Courtils 20, Cortaillod
L. Schaub, Progrès 88, La Chaux-de-Fonds
Ch.-A. Kuhn, Girardet 35, Le Locle
J. Simonin, Burcle 2, Couvet

Secrétariat romand de l'ASMFA, avenue des Alpes 95
Neuchâtel.



LES MÉTIERS
DU BÂTIMENT

Construire, édifier de ses mains un bâti-
ment qui durera longtemps, en faire non
seulement les murs, mais encore tous les
aménagements intérieurs, y installer l'élec-

tricité, l'eau, le gaz, le chauffage, quelle sa-
tisfaction pour celui qui exerce l'une des

.professions dont nous allons parler briève-
ment.

Maçon
Dès les premiers travaux de terrassement

jusqu 'aux dernières finitions, le maçon joue
un rôle prépondérant dans la construction
d'immeubles, de villas, d'édifices publics...
Il participe à l'installation de diverses ma-
chines nécessaires à son travail et à l'im-
plantation des échafaudages. Il exécute les
coffrages destinés au bétonnage. Il édifie
les murs extérieurs et les parois intérieures,
construit des colonnes et des cheminées,
pose des encadrements de fenêtres, cons-
truit les escaliers, les terrasses, les murs de
pierre naturelle des jardins et des parcs,
pose des dallages, aménage des piscines.

Métier exaltant, si l'on songe à tout ce
qu'il comporte de possibilités de création,
et métier qui s'exerce pour une bonne part
en plein air.

Pour le pratiquer, ce métier, il faut avoir

une bonne formation scolaire primaire, pré-
professionnelle ou secondaire, des facilités
pour l'arithmétique et la géométrie élémen-
taire, une constitution robuste, un coup
d'œil sûr, une habileté manuelle certaine.
Les jeunes gens, par contre, qui souffrent
d'eczéma et de vertige, et ont les poumons
délicats, ne sauraient envisager d'exercer
cette profession.

L'apprentissage se fait dans une entre-
prise de maçonnerie. Il dure 3 ans, simul-
tanément avec des cours à l'Ecole complé-
mentaire professionnelle. En suivant en-
suite des cours de perfectionnement, le
jeune maçon peut prétendre à la maîtrise
fédérale et devenir ouvrier spécialisé, chef
d'équipe, contremaître, chef de travaux ou
chef d'entreprise.

Monteur-électricien
Lui aussi contribue à l'aménagement des

bâtiments, en y installant l'éclairage, avec
tout ce que cela comporte de mise en place
de lignes intérieures, de tableaux de distri-
bution, de boîtes de connexion, d'interrup-
teurs, de prises, d'appareils divers, tels que
cuisinières, frigos, etc.

Une bonne formation primaire, prépro-
fessionnelle ou secondaire permet d'aborder
l'étude de ce métier très intéressant. Il faut ,
en outre, avoir des facilités pour l'arithmé-
tique. Il faut également posséder une bonne
vue, bien distinguer les couleurs (pas de

daltonisme), être habile de ses mains, aimer
le mouvement et ne pas craindre le travail,
parfois pénible, dans des positions incon-
fortables, et ne pas être sujet au vertige.

L'apprentissage se fait dans une entre-
prise spécialisée. Il dure 4 ans, avec cours
simultanés à l'Ecole complémentaire pro-
fessionnelle. D'autres cours préparent en-
suite à la maîtrise fédérale, et l'apprenti
doué peut, s'il se perfectionne, devenir
contremaître, chef d'entreprise, concessio-
naire des Services industriels officiels, ins-
pecteur d'installations électriques.

Monteur
en chauffages centraux

Encore un autre métier qui a pour but
de rendre plus confortables les immeubles.
Installer le chauffage, cela veut dire mettre
en place les chaudières, placer tuyaux et
radiateurs, s'assurer que tout fonctionne
bien et quand ce n'est pas le cas, assurer les
réparations nécessaires.

Pour devenir monteur en chauffages
centraux, il faut une bonne formation sco-
laire primaire ou préprofessionnelle, avoir
des facilités en calcul et en dessin, être

habile de ses mains, avoir du goût pour le
travail précis, le sens du matériel et de
ses formes, le sens de l'observation, un
coup d'œil sûr.

L'apprentissage se fait dans une entre-
prise spécialisée et simultanément à l'Ecole
complémentaire professionnelle. Il dure 3
ans et demi. Il est ensuite possible de suivre
des cours préparant à la maîtrise fédérale,
et de devenir contremaître, chef monteur,
voire même patron.

Ferblantier-
installateur
sanitaire

Pose de chéneaux, de tuyaux, de revê-
tements et de couvertures, installation de
cheminées, de ventilation, d'aération, de
pompage, de paratonnerre même, tels sont
quelques-uns des travaux incombant, dans
le bâtiment, au ferblantier - installateur
sanitaire ; il lui incombe aussi de mettre
en place les conduites d'eau, les robinets,
les baignoires... Pour accéder à cet appren-
tissage, il faut une bonne formation scolaire
primaire ou préprofessionnelle, des facilités
en arithmétique, en géométrie et en dessin
technique, une bonne habileté manuelle, le
sens du matériel et de ses formes, un coup
d'œil sûr, le sens de l'observation, et ne
pas être sujet au vertige.

L'apprentissage se fait chez un maître
d'état. Il dure 4 ans, avec cours simultanés
à l'Ecole complémentaire professionnelle. Le
jeune homme peut ensuite, s'il veut se
perfectionner, suivre des cours préparatoires
à la maîtrise fédérale, et prétendre devenir
contremaître, chef d'exploitation ou même
patron.

Couvreur
On le sait pour en avoir vu souvent sur

les toits : le couvreur exécute ou transforme
les couvertures des maisons, pose des tuiles,
des revêtements de façades ; il peut être
appelé, en hiver, à décharger les toitures
de leur neige. Bref , un métier qui s'exerce
en plein air, mais que l'on ne peut envisager
de pratiquer si l'on souffre de vertige, de
troubles nerveux, de maladie de cœur ou
de troubles de la vue. Pour devenir cou-
vreur, il faut une bonne formation primaire
ou préprofessionnelle, de l'intérêt pour les
travaux manuels, des facilités en géométrie
et en arithmétique. Autres qualités requises :
constitution robuste, bonne vue, bonne ouïe,
coup d'œil sûr, prudence, patience, calme...

L'apprentissage se fait chez un maître
couvreur et dure 3 ans, avec cours simulta-
nés à l'Ecole complémentaire profession-
nelle. En se perfectionnant par des cours,
on peut obtenir la maîtrise fédérale, devenir
contremaître ou patron.





Stage pratique dans nos divers départements et services = meilleure compréhen-
sion des phénomènes commerciaux et économiques.

Cours d'entraînement donnés dans l'entreprise = maîtrise plus rapide des connais-
sances nouvelles enseignées à l'école professionnelle commerciale.

Durée de l'apprentissage : 3 ans.

Titre délivré : certificat fédéral de capacité d'employé (e) de commerce.

Mlle Sylvia Jeanneret , apprentie de commerce

Lorsqu'on lui demande pourquoi elle est venue travailler aux FTR , elle répond : « Par
hasard ! je voulais devenir coiffeuse et après un temps d'essai , je me suis rendu compte
que cela ne me convenait pas ».

Ce n'est donc pas par vocation que Mlle Jeanneret est entrée en avril 1971 dans une
entreprise qui occupe 1300 personnes à Serrières , mais sur les conseils d'une amie qui y
travaillait déjà : < Je me suis très vite adaptée à mon travail , et je suis sûre que toute
apprentie de commerce l'apprécierait aussi ! » « Pourquoi ? — ajoute-t-elle pour satis-
faire notre curiosité , — parce qu'il est infiniment varié ; figurez-vous que j' ai travaillé
dans des services aussi différents que l'administration du tabac brut où vous vous
trouvez avec des experts qui parcourent le monde entier , que le dépôt de Vauseyon où
sont amenées les cigarettes terminées. J'ai passé également au secrétariat de la produc-
tion et j'en oublie. Actuellement je suis au secrétariat central où je m'occupe de la
distribution du courrier , duplications , télex , etc.

— Et l'ambiance de travail ?

— Avant de venir aux FTR , j'imaginais que dans cette grande maison , personne ne
devait se connaître et que l'on devait s'y sentir un peu perdue : ce n'est pas vrai du
tout, les relations entre collègues sont sympathiques, surtout si l'on sait que la
moyenne d'âge est extrêmement basse. Je suis sûre que dans certains services cette
moyenne n'est pas supérieure à 25 ans !

Nous n'avons pas vérifié l'affirmation de Mlle Jeanneret , mais son impression est
significative, car elle explique en partie le dynamisme exceptionnel des FTR.

Tout comme notre interlocutrice , notre future apprentie aura certainement beaucoup
de plaisir à acquérir une formation complète dans un cadre aussi jeune.
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Apprentissage de commerce

CHERCHENT DES APPRENTIS POUR EN FAIRE
LES CADRES DE DEMAIN

VOTRE AVENIR EST NOTRE AVENIR

Stages pratiques à l'atelier mécanique , au bureau technique , sources précieuses
d'information sur les divers aspects de la profession.
Encadrement par des chefs jeunes prêts à vous aider et à vous donner une solide

' formation professionnelle.
Durée de l'apprentissage : 4 ans.
Titre délivré : certificat fédéral de capacité de serrurier de construction.

Ces serruriers de construction attendent « un » apprenti

Il était naturellement impossible de demander les impressions d'un apprenti serrurier
de construction , car les FTFi n 'en ont encore jamais engagé. Et c'est lui que ces hommes
attendent.

L'apprenti serrurier de construction qui travaillera avec eux sera particulièrement
choyé ! Cette équipe de professionnels se complète parfaitement : chacun a naturellement
une légère préférence pour certains travaux et, pour les accomplir , une riche expérience.

Le jeune homme qui s'intégrera à ce groupe pourra donc acquérir une formation très
large puisque tous voudront le faire profiter de leurs propres connaissances.

« C'est l'idéal pour un jeune ! » nous confie M. Locatelli, futur responsable de l'apprenti.
« Nous avons ici l'éventail complet des possibilités de travail qui sont offertes au serru-
rier de construction. Il est vrai que nous sommes équipés pour effectuer tous les types
de soudure et travailler tous les métaux. »

Les candidats intéressés pourront effectivemen t le constater en venant visiter les instal-
lations. Mais s'ils demandent où est la forge, il s'entendront répondre. « Nous n 'en avons
pas ! Le métier de serrurier en construction est bien différent du métier traditionnel du
serrurier. Avec les nouveaux moyens techniques dont nous disposons, nous exécutons
des travaux infiniment variés qui nous mettent en relation avec la totalité de l'entreprise,
notamment avec les différents départements de la production. »
« Cela signifie que vous faites du travail à la chaîne ? » Ne posez jamais cette question
à un serrurier des FTR , car il se rendra immédiatement compte de votre ignorance et
vous répondra , laconiquement : « jamais de séries, jamais deux fois le même boulot ! »

Le jeune homme qui aime travailler le fer , surtout dans un esprit de création et pas
simplement pour exécuter des plans établis par d'autres, se doit de rencontrer un de ces
hommes. Il sera vraiment bien accueilli !

Apprentissage de serrurier de construction

Stages pratiques dans nos différents ateliers de production en vue d'acquérir les
connaissances spéciales nécessaires à la conduite de différents types de machines
de production.
Durée de formation : 3 ans, dont 2 de formation de base avec cours de culture
générale, et 1 an de formation spécialisée avec cours de connaissance des machines.
Titre délivré : certificat FTR d'ouvrier spécialisé.

M. Eric Brungger , candidat ouvrier spécialisé

A la fin de son école, M. Brungger s'oriente vers l'imprimerie. Le métier de conducteur
typo ne lui convient cependant pas , il interrompt son apprentissage pour entrer aux FTR
en qualité d'apprenti ouvrier spécialisé.

— Pourquoi les FTR plutôt qu 'une autre entreprise ?
— Un peu par hasard : j'hésitais , et ce qui m'a décidé , c'est le fait que celte entreprise

est grande et se développe rapidement.
— Qu'est-ce qu'une formation d'ouvrier spécialisé ?
— Depuis mon entrée en fonction , j 'ai eu l'occasion de connaître plusieurs départements

de fabrication en y travaillant. Je m'occupe maintenant de trois machines à cigarettes
et je suis chargé de les approvisionner en filtres.

— Que pensez-vous de votre travail ?
¦— C'est une tâche parfois ingrate, mais je compte bien améliorer ma position- Je sais

que si on se donne de la peine , on peut très bien arriver à devenir conducteur de
machine ou même chef de groupe.

— Comment ?
— Déjà par son travail. Ensuite , il faut dire que durant la première année d'apprentis-

sage, les FTR organisent un cours de formation interne. J'aurai encore la possibilité
de suivre d'autres cours , d'électricité et de mécanique notamment, qui sont donnés
par des enseignants extérieurs à l'entreprise.

— Quels autres avantages trouvez-vous dans la maison ?
— Il y a le salaire évidemment qui est plus élevé que celui d'un apprenti. Mais cela ne

devrait pas compter, car il faut penser à ce que je gagnerai le jour où j 'aurai une
charge de famille. Ce qui compte pour l'instant c'est ma formation.

Ce sont des propos sérieux pour un jeune de 17 ans. Il ne faut pas croire pour autant
que M. Brungger ne pense pas aux loisirs. Il vient d'obtenir la 7e place au concours de
ski des FTR. Ce sport le passionne, il se réjouit de terminer sa formation et de travailler
en équipes pour le pratiquer une ou deux fois pendant la semaine. Il va aussi peut-être
s'inscrire au club de tennis.

En effet , les installations du Centre de loisirs FTR à Cortaillod sont trop variées pour
qu 'on s'en désintéresse !
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Apprentissage de
candidats ouvriers spécialisés



, . . - Hf^S — Apprentissage régulier de 
2 ans avec cours profes-

/ ¦p^BJ^Jf^^r^r^y^^^yTB^|̂ ^^p^ |]Ŝ P |̂̂  s sionnels à l'Ecole complémentaire commerciale de
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Iw ŜyS Ë̂ffg ¦TF T̂p"'! ï — Formation sérieuse suivie par des chefs compétents

— Possibilité de parfaire sa formation, après l'appren-
engage tissage, dans l'une de nos maisons affiliées ou

«J H i» « amies, en Suisse ou à l'étranger
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I ^v' I^s'^^^v f Parents, jeunes gens et jeunes filles, un coup de
~ * téléphone au chef du personnel qui peut vous aider

pour différents rayons et vous renseigner plus en détail. Tél. (038) 25 64 64.
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Et vous?
— Si vous aimez le mouvement, la foule, un climat

toujours dynamique
—- Si vous avez du goût, de l'ambition
— Si vous avez assez de patience pour rester aimable

et souriante en toute occasion

devenez :
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vendeuses
Nous engageons dès maintenant et pour le 15 août
1972 des jeunes filles désireuses de faire un bon
apprentissage.

Nous offrons :
— un salaire intéressant dès le début de l'apprentis-

sage
— un rabais sur les achats personnels
— semaine de 5 jours
— participation aux finances de cours et d'examens
— service interne de formation.

Pour les candidates douées, possibilités rapides
d'avancement comme première vendeuse, chef de
groupe ou acheteuse.

Les offres sont à envoyer au secrétariat des GRANDS
MAGASINS

2001 NEUCHATEL. Tél. (038) 25 02 52.
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monde
Et vous?
— Si vous aimez le mouvement , la foule , un climat

toujours dynamique.
— Si vous avez du goût , de l'ambition.
— Si vous avez assez de patience pour rester aimable

et souriante en toute occasion

devenez :

apprenties
vendeuses

Nous engageons dès maintenant et pour l'automne
1972 des jeunes filles désireuses de faire un bon
apprentissage.

Nous offrons :
— un salaire intéressant dès le début de l'apprentis-

sage
— un rabais sur les achats personnels
¦— semaine de 5 jours
— participation aux finances de cours et d'examens
— Service interne de formation.

Pour les candidates douées, possibilités rapides
d'avancement comme chef de rayon, substitut, gé-
rante, acheteuse.

Les offres sont à envoyer au gérant des GRANDS
MAGASINS GONSET S. A., rue Neuve 16,
2300 La Chaux-de-Fonds.

Téléphone : (039) 22 39 51.



VENDEUR-VENDEUSE
Vendre ! Se tenir derrière le comptoir

d'un magasin, avoir à sa disposition toutes
sortes d'articles variés, en vanter les qua-
lités à la clientèle et la décider à l'achat !
Chacun, une fois ou l'autre, dans son enfan-
ce ou son adolescence, a rêvé d'être vendeur.
On jouait alors au petit épicier , au petit
maraîcher...

Chez certains, ce goût a passé avec
l'âge. Chez d'autres, il est resté tenace, et
a même augmenté au vu de toutes les
sortes de commerces où il est possible
d'exercer cette profession attrayante et va-
riée, qui permet un contact direct non seule-
ment avec la foule des clients, mais encore
avec une profusion de marchandises de
toutes espèces.

Qu'il s'exerce dans une épicerie de quar-
tier ou dans un grand magasin, le métier de
vendeur est l'un de ceux où l'on peut donner
toute sa mesure, non seulement en écoulant
de la marchandise, mais en sachant con-
seiller , guider l'acheteur, et s'en faire pres-
que un ami. Il est toujours agréable d'être
aimable et serviable, d'accueillir le chaland
avec le sourire, de l'aider à chercher ce
qui lui conviendrait le mieux, en qualité et
en prix.

Mais ce n'est là qu 'un aspect , celui que
l'on voit le mieux, de ce métier. Car non
seulement le vendeur vend, si l'on peut
dire, mais encore, il prépare ces ventes.
C'est là aussi qu'il peut faire preuve de
goût et d'initiative. Recevant un nouveau
produit ou un nouvel article, il doit égale-
ment l'étudier, en connaître les avantages,
les qualités, pour pouvoir mieux, par la
suite, le présenter aux acheteurs et leur
donner à son sujet un avis autorisé.

Parmi les autres tâches du vendeur , il y
a, naturellement, l'encaissement du paye-
ment ou la conclusion d'un contrat de vente,
la livraison de la marchandise, son em-
ballage, son expédition ; l'établissement des
bordereaux de vente, des factures ; l'inven-
taire périodique du stock ; les commandes
pour renouveler la réserve indispensable
en magasin ou se procurer de nouveaux
articles. Une fois la marchandise arrivée, il
convient de l'étiquetter, de la nettoyer, de
la ranger harmonieusement sur les rayons,
de la présenter de façon agréable pour
que le client voie bien de quoi il s'agit.

Dans les grands magasins, il y a possi-
bilité, on s'en doute, de trouver rayon à sa
mesure, puisque l'on peut tout aussi bien
prétendre vendre des tissus, du tabac, des
meubles, des jouets, de la vaisselle, des
tapis, des bibelots, des gadgets, du matériel
photographique, des journaux , des disques,
des cravates, des articles de papeterie , etc.
Si l'on préîgre ce qui se mange et ce qui
se boit , on aura plaisir à exercer son activité

professionnelle dans les divers secteurs où
l'on vend de la viande, de l'épicerie, du
chocolat, du pain, des boissons, des boîtes
de conserve, des mets surgelés, et nous en
passons, et des meilleurs, c'est le cas de le
dire.

Dans un magasin libre service, le rôle
du vendeur est un peu différent. Il reçoit
et contrôle les marchandises, il les dispose
sur les rayons ou dans les gondoles d'expo-
sition , il veille à ce que ceux-ci soient tou-
jours garnis, il aide, guide, renseigne le
client , il surveille discrètement la clientèle
afin de prévenir les vols, il contrôle la fraî-
cheur des marchandises périssables : fruits
et légumes, produits laitiers, etc. Selon les
cas, il peut être appelé à tenir la caisse.

Pour apprendre ce métier, il est indis-
pensable d'avoir une bonne formation de
base, amrement dit une bonne formation
scolaire primaire, préprofessionnelle ou
secondaire. Il faut avoir également des faci-
lités en mathématiques, et surtout en calcul
mental. Il faut bien savoir le français et
n'avoir pas trop de difficultés en allemand.
Autres qualités primordiales : bonne écri-
ture, tant pour les chiffres que pour les
lettres, une bonne mémoire, de l'ordre, de
l'habileté manuelle, un intérêt marqué pour
la vente et les contacts avec la clientèle,
de la patience, de l'entregent, être soigneux
et consciencieux.

L'apprentissage se fait dans un magasin ,
petit ou grand, selon les goûts et les possi-
bilités. Il dure 2 ans, avec cours simultanés
à l'Ecole professionnelle commerciale.

Il existe également un apprentissage de
3 ans, qui aboutit au certificat fédéral de
capacité d'employé de commerce de détail.

En suivant des cours spéciaux, il est
possible, par la suite, de devenir employé
de commerce de détail, démonstrateur, ven-
deur qualifié , représentant , premier ven-
deur , chef de rayon , acheteur ou directeur
des achats, gérant , caissier.

FORMATIONS SPÉCIALES

Certaines branches du commerce deman-
dent une formation spéciale, si l'on veut
y devenir vendeur.

C'est ainsi que pour devenir fleuriste
ou libraire il faut trois ans d'apprentissage ;
trois ans et demi pour devenir opticien-
lunetier ; trois ans pour les aides en phar-
macie, et quatre ans pour devenir droguiste.
Tout cela , bien entendu, en suivant des cours
spéciaux, sur lesquels renseignent soit les
commerces en question , soit les offices d'o-
rientation professionnelle ou les offices
d'apprentissage.

Bref , celui ou celle qui se destine à
devenir vendeur ou vendeuse a un large
éventail de possibilités, tant sont variés les
produits que l'on peut vendre, et qui se
renouvellent sans cesse, tant sont nombreu-
ses aussi les maisons de commerce ayant
pignon sur rue et qu'il est inutile d'énumérer
ici , pensons-nous, puisque tout le monde les
connaît et s'y rend un jour ou l'autre,
puisque le magasin, aussi bien celui de
quartier que celui à « grande surface » fait
partie intégrante de la vie de tous les jours.



SucKoao
Notre entreprise aux multiples possibilités offre ,
avec entrée en automne 1972, à un

apprenti monteur-électricien
une solide formation au sein de notre équipe d'élec-
triciens. Le programme comprend entre autres :
— distribution d'énergie basse et haute tension
— installations avec commandes à distance
— câblage de tableaux électriques
— stage à l'extérieur de l'entreprise (installations

bâtiments locatifs/téléphones)
— introduction à l'électronique industrielle
— cours complémentaires pendant les heures de

travail en plus des cours de l'école professionnelle.

Notre service de formation répond volontiers aux
demandes de renseignements complémentaires (tél.
038/21 11 55, interne 308).

Adresser dès maintenant offre écrite à :

^% m | CHOCOtAT SUCHARD S. A
ï * mi' M Service du personnel

^k a î^J m Wj Ti î ïj \  
2003 

Neuchâtel
W MA/r wSAf IA/ Tél. 038/21 11 55, interne 456

SA QS  JEUNES GENS...
qui terminerez votre scolarité en été 1972 et qui désirez accomplir
UN APPRENTISSAGE SÉRIEUX dans des CONDITIONS DE TRA-
VAIL AGREABLES,
adressez-vous à l'un des établissements ci-dessous, membre de l'Asso-
ciation des Quincailliers suisses.

ASSOCIATION DES Nous vous offrons des postes d'

Q APPRENTIS (ES) VENDEURS (SES)
QUINCAILLIERS SUISSES (durée de l'apprentissage 2 ans)

dans nos magasins spécialisés. Domaine attractif et des plus intéres-
sants offrant de larges possibilités d'avenir. Bonnes rétributions dès
le début.

NEUCHATEL NEUCHATEL

BAILLOD, Bassin 4 Tél. (038) 25 43 21 HAEFLIGER & KAISER Ch. Mulet 1-3 Tél. (038) 21 1121

1 APPRENTI VENDEUR | 1 APPRENTI VENDEUR 
rayon outillage

1 APPRENTIE VENDEUSE f= ————— .
rayon ménageL

 ̂
1 APPRENTI VENDEUR

—^^^^^—^—^ ¦—— ——-—. en quincaillerie - 
appareils 

ménagers
QUINCAILLERIE DE LA COTE * APPRENTIE VENDEUSERue de Neuchâtel 12 Tél. (038) 31 12 43 ¦ Hrmtl l I t& Vt.iJUt.UOi-

1 APPRENTI VENDEUR ' 
en articles ménagers et cadeaux j

-~~—"¦T*"""~~—~~—*-^———^——^—* LA CHAUX-DE-FONDS
LA CHAUX-DE-FONDS
I NUSSLÉ S. A. rue du Grenier 5 - 7  Tél. (039) 22 45 31

A. & W. KAUFMANN & FILS v '
Rue du Marché 8-10 Tél. (039) 23 10 56 1 APPRENTI VENDEUR

APPRENTIS VENDEURS ^̂rayon quincaillerie - outillage - ferrements - métaux i '̂ ——^—¦—— ———

1 APPRE!SJ"DEUSE | i A^P N̂TTVENDÊUR
Les Maisons ci-dessus fournissent volontiers tous renseignements complémentaires. N'hésitez pas à prendre contact.

Jeunes gens...
Avez-vous des dons artistiques,
un esprit créateur ?

Alors, choisissez le métier de...

conf ise ur-p âtissier-
glacier

Renseignements auprès du secrétariat de la Société
des patrons confiseurs, pâtissiers,
rue de la Serre 4, 2001 Neuchâtel, tél. (038) 25 75 41.

Jeunes gens!
apprenez le métier de

maroquinier-malletier
travail varié et propre
très bien rétribué dès le début.

Pour tous renseignements :

BIEDERMANN S. A.
Rocher 7 - 2000 NEUCHATEL - Tél. (038) 25 16 31



MAROQUINIER
C'est un bien plaisant métier, car il permet

de fabriquer de belles choses, de faire jaillir
des merveilles de ses dix doigts. Le maroqui-
nier, en effet , crée de toutes pièces ce qu'il
confectionne et, comme tout bon créateur, com-
mence par le dessiner. Puis il taille le cuir ou
les modernes matières plastiques pour en faire
des valises, des sacs de voyage, des sacs de
dames, des porte-monnaie. Tout cela en décou-
pant , en cousant, en collant, en ayant la satis-
faction de voir peu à peu de beaux objets
prendre forme entre ses mains agiles.

S'il a l'esprit inventif , le sens de ce qui est
pratique, il parviendra peu à peu à créer des
modèles inédits, élégants ou « fonctionnels »,
qui auront auprès de la clientèle un succès
dont il pourra être fier. Du plus simple au plus
compliqué, du plus modeste au plus sophisti-
qué, il confectionnera ainsi des accessoires de
la grande mode.

Voilà un métier bien fait pour les jeunes
gens et jeunes filles ayant un certain sens
artistique, l'esprit inventif , le goût des formes
et des couleurs.

L'apprentissage dure deux ans et demi, avec
cours simultanés à l'Ecole complémentaire pro-
fessionnelle.

Pour aborder ce métier , il faut avoir une
bonne formation scolaire primaire, être habile

de ses mains , avoir un certain sens du dessin ,
aimer travailler des matières telles que le cuir ,
la soie, les tissus synthétiques. Il faut égale-
ment être soigneux et précis.

QUINCAILLIER
Il suffit d'entrer dans une quincaillerie pour

se rendre compte que les employés, les ven-
deurs et les vendeuses y exercent un métier
plein de variétés. On trouve, en effet, de très
nombreux articles dans un tel magasin, et le
contact avec les bricoleurs ou les gens de
métiers les plus divers y est journalier.

Dans les casiers, et sur les rayons, on voit
soigneusement rangés pointes, clous, vis, serru-
res, ferrements de toutes sortes. Ailleurs, on
découvre un immense choix d'outils de toutes
catégories et pour de très nombreuses profes-
sions : étaux, scies, haches, tournevis, pinces,
tenailles, fers à souder, perceuses, instruments
de mesure, outils pour automobiles, ustensiles
pour l'horticulture, fraiseuses, meules, tours,
et bien d'autres encore. Au rayon «ménage »,
le choix est tout aussi complet et varié : casse-
roles, marmites à vapeur, passoires, machines
modernes facilitant le travail de la maîtresse
de maison. Certaines quincailleries ont même
un département d'articles de sport et de cam-
ping, ce qui ajoute à la vaste gamme des
produits offerts à la clientèle.

Ces énumérations, d'ailleurs bien incom-
plètes, montrent que le vendeur en quincaille-
rie ne se borne pas, toute la journée, à vendre
inlassablement la même chose, mais que, bien
au contraire, à chaque instant, il a à faire preu-
ve de bonnes connaissances pour satisfaire les
goûts très dissemblables d'une clientèle sans
cesse renouvelée. Il a souvent en face de
lui un acheteur qui n'a qu'une vague idée de
ce qu'il cherche, dans un but bien déterminé
pourtant , et pourra alors faire preuve d'initia-
tive en prodiguant de bons conseils et en pro-
posant l'article le mieux indiqué dans chaque
cas particulier. Car lui, le vendeur, connaît
bien la qualité de ce qu'il vend , le parti que
l'on peut tirer de tel ou tel outil ou de telle
ou telle machine.

Quant à la jeune apprentie vendeuse, elle
se croira au paradis au milieu de tous ces
objets familiers : appareils de cuisine, couverts
de porcelaine, casseroles, articles pour ca-
deaux. Périodiquement, elle découvrira avec
ravissement de nouveaux articles, de nouveaux

appareils dotés d'un petit rien qui les améliore
nettement. Et elle se fera une joie de les
présenter aux clientes à la recherche de la
perfection. Elle pourra aussi , leur prodiguer
de bons conseils sur l'emploi de ces nouveautés.
Bien entendu, de telles connaissances ne sont
pas exigées dès le début de l'apprentissage.
Elles s'acquièrent au cours de celui-ci et le
rendent d'autant plus attrayant. Chaque jour
apporte une expérience nouvelle, un enseigne-
ment plaisant. Bien entendu, pour exercer un
tel métier, il faut avoir, au départ , une bonne
formation scolaire, aimer la variété, avoir du
goût, savoir s'exprimer aisément, avoir aussi,
dans certains cas, quelques aptitudes techni-
ques, qui peuvent d'ailleurs s'acquérir en cours
de formation, pour peu que l'on porte intérêt

aux divers métiers manuels et à l'outillage
qui facilite leur exercice.

Pour devenir quincailler , on peut faire un
apprentissage d'employé (e) de commerce, qui
dure 3 ans, ou un apprentissage de vendeur
(euse) , qui dure 2 ans.

Ce métier offre des possibilités d'avance-
ment intéressantes à celui qui a à cœur de sui-
vre des cours de perfectionnement et qui peut
ainsi , par la suite, accéder à divers postes : pre-
mier vendeur (euse), chef de magasin, chef
de rayon, acheteur, calculateur, et même, fondé
de pouvoir, chef d'entreprise ou propriétaire
d'entreprise.

En résumé, une profession attrayante et
variée, qui doit intéresser les jeunes gens et
jeunes filles à l'esprit éveillé.

CONFISEUR-PATISSIER
Voilà, certes, un métier appétissant ! En

effet, le confiseur-pâtissier-glacier confec-
tionne des articles de confiserie en sucre ou
en chocolat et il connaît les recettes pour
préparer, pétrir, mélanger divers ingré-
dients. Et non seulement il donne bon goût
à tout ce qu'il façonne ainsi, mais laisse
également libre cours à ses qualités artis-
tiques pour décorer agréablement bonbons
ou gâteaux, pièces montées ou tourtes. Pour
accomplir sa tâche au mieux, il dispose de
machines diverses : appareils à chauffer, à
étirer, à mouler, instruments à stériliser, à
congeler, homogénéisateur, sans parler des
moules, des balances très précises, des fours.

Pour apprendre ce métier, il est nécessaire
d'avoir une bonne formation scolaire pri-
maire ou préprofessionnelle. Il faut en outre

avoir le sens de la propreté, être précis ,
avoir du goût, de l'imagination, être habile
en décoration , et aimer le travail matinal ,
car c'est à l'aube que se préparent les dé-
lices qui sortent des mains habiles du confi-
seur-pâtissier.

L'apprentissage chez un confiseur-pâtis-
sier-glacier dure 3 ans, avec cours simul-
tanés à l'Ecole complémentaire profession-
nelle.

Les possibilités de perfectionnement et
de promotion sont : maîtrise fédérale, pre-
mier ouvrier, chef d'atelier, chef de fabri-
cation, chef dans un hôtel , gérant ou patron
d'un établissement, tout cela bien sûr, après
avoir suivi l'enseignement complémentaire
indispensable.



NOUS SOMMES

— une des plus importantes fabriques de câbles en Suisse,

— une entreprise assez vaste pour offrir à des jeunes gens une
formation diversifiée.

NOUS OFFRONS

— Conditions de travail modernes,

— un encadrement sérieux des personnes en formation ,

— la possibilité de pratiquer différents sports dans le cadre de
l'entreprise (football , tennis, plage privée, etc.).

Nous désirons engager

pour la nouvelle profession
d'opérateur sur machines
de câblerie, des

apprentis
. . . y - . . . . .

Il s'agit d'un apprentissage de trois ans sanctionne par un cer-
tificat fédéral de capacité. La formation porte tout d'abord sur
le réglage et la conduite de machines de câblerie, la connais-
sance technique et l'entretien de ces machines, mais les élèves
reçoivent également des cours théoriques et pratiques dans les

A domaines de la mécanique, du dessin, de l'électronique, de
l'extrusion de matières plastiques, etc.

Cette formation permet au titulaire du certificat de capacité
de repourvoir des activités variées dans toutes les câbleries de
Suisse ou de l'étranger ; selon les aptitudes, il peut s'agir
d'activités à larges responsabilités.

Vu une certaine polyvalence de cette formation, il est égale-
ment possible de faire carrière dans des branches utilisant des
techniques semblables, notamment l'industrie des plastiques.

La formation scolaire désirée pour cet apprentissage : école
secondaire, école primaire supérieure ; selon aptitudes, autres
degrés scolaires.

Demandez à notre Service du personnel Câbles Cortaillod,
2016 Cortaillod, tél. (038) 42 12 42, notre brochure en couleurs :
« Perspectives d'avenir ».

•: • .. .
Le début du prochain apprentissage est fixé en automne 1972.

L'Office fédéral de l'Industrie, des Arts et
Métiers , a tout récemment donné son feu vert
à la création de la nouvelle profession d'opéra-
teur sur machines de câblerie. Il s'agit là d'une
formation professionnelle complète qui, au bout
de trois ans d'apprentissage et après réussite
de l'examen final , sera sanctionnée par un.
certificat fédéral de capacité.

Cette innovation est la bienvenue. U faut
en effet considérer que les câbleries, en Suisse,
emploient actuellement quelque 4000 personnes.
En général, ce personnel est composé d'un petit
nombre de techniciens, d'ingénieurs et d'une
grande majorité d'aides, d'ouvriers qui ont
acquis les connaissances nécessaires à leur
activité grâce à une formation ad hoc au sein
de l'entreprise, et surtout à force d'expérience.
Cette organisation a donné et donne encore de
fort bons résultats. Cependant , comme dans
tous les domaines l'évolution technique est
rapide ; il a été ainsi possible, grâce à des
investissements importants, de doubler la pro-
duction des câbleries suisses dans les dix der-
nières années, tout en maintenant pourtant
l'effectif du personnel sensiblement au même
niveau. Cela implique des mesures de ratio-
nalisation, donc l'emploi de procédés et de
machines de plus en plus complexes.

Il apparaît dès lors nécessaire de créer
entre les cadres-ingénieurs et l'exécutant, une
catégorie intermédiaire : le cadre moyen ; il
sera le professionnel apte à faire fonctionner
ces nouvelles installations coûteuses et déli-
cates. C'est précisément le but de cette for-
mation.

L'apprentissage durera trois ans, il por-
tera sur :

Eléments de mécanique, tels que :
Maniement et entretien des outils et ins-

truments de mesure élémentaires dans les
domaines de la métallurgie et des matières
plastiques.

Initiation au traçage, sciage, limage, buri-
nage, perçage, filetage et taraudage avec des
outils à main, tournage, rectifiage, moulage,
brasage et soudage à l'étain, ainsi que soudages
des matériaux conducteurs et d'armatures les
plus usités. Exécution de travaux mécaniques
simples, tels que démontage et montage de
pièces de machines. Collaboration à l'entretien
et à la réparation de machines destinées à la
fabrication des câbles.

Tréfilage
Câblage
Assemblage
Boudinage
Essais
Connaissance des matériaux, telles que :

Propriétés et usages de matériaux conduc-
teurs, tels que le cuivre et l'aluminium, les
métaux non-ferreux (plomb, étain, zinc, etc.),
connaissances fondamentales de l'acier , des
différentes fontes et des métaux durs. Matières
plastiques (thermoplastes, élastoméres, etc.) et
leurs produits de base. Fibres naturelles et
artificielles (papiers, textiles, jute, verre, etc.).
Masses d'imprégnation.
Connaissances des outils et machines
Connaissances professionnelles générales
Dessin
Electrotechnique
Culture générale

Une fois son examen final réussi, l'opérateur
sur machines de câblerie verra s'ouvrir à lui
un vaste champ de possibilités lui permettant
de poursuivre sa formation , dans les câbleries
suisses ou étrangères. Grâce à une formation
de base générale, il pourra également parfaire
sa formation dans des branches similaires
(industrie des matières synthétiques). U est
notoire que ces branches, telle l'industrie des
plastiques, prennent de plus en plus d'im-
portance.

Suite en page 21.

Un métier d'avenir:
Opérateur sur
machine de câblerie



NOUVEAUX METIERS ET DIVERSIFICATIONIndustrie suisse du

cadran de la montre

L'industrie suisse de micro-mécanique qui
occupe une place importante dans l'économie de
notre pays est confinée à innover tant sur le
plan des produits que sur celui des débouchés
qu 'elle offre à sa main-d'œuvre. La diversifica-
tion est donc au goût du jour.

La concurrence et la conjoncture écono-
mique internationales posent de manière accrue
le problème des nouveaux moyens à mettre en
œuvre si l'on entend préserver les débouchés
traditionnels. Face à une situation dynamique,

La mode horlogère , c'est la couleur. Et le
cadran , motif d' achat de la montre, n'échappe
pas à la coloration.

l'horlogerie, l'une de nos principales activités,
doit se maintenir à l'avant-garde du progrès
technologique. C'est bien toutefois l'application
pratique au niveau des fabriques qui importe
le plus. Il est essentiel que ce secteur très
fractionné ne donne pas l'impression d'avoir
recours à des métiers trop nombreux et trop
spécifiques , qui ne laissent que peu de perspec-
tives de mutations socio-professionnelles.

Comprenant déjà des secteurs très diver-
sifiés — fabrication des composants, des pièces
de l'habillement , sans oublier l'assemblage et
le réglage —¦ l'industrie horlogère fait pratique-
ment appel à toutes les professions.

De Genève à Soleure en passant par La
Chaux-de-Fonds et Neuchàtel , tous les jeunes
qui se posent des questions sur leur avenir
sont toutefois en droit d'attendre que de nou-
veaux métiers polyvalents leur soient offerts ,
qui leur laissent en outre une plus grande
liberté de choix.

L'industrie du cadran l'a bien compris : elle
vient de collaborer étroitement avec l'OFIAMT
à la création de tels métiers polyvalents.

Fortement implantée dans l'axe horloger ,
cette industrie emploie environ 6000 personnes
qui conçoivent et fabriquent annuellement plus
de 40 millions de cadrans de montre. L'habille-
ment du garde-temps et son design étant les
éléments moteurs de la décision d'achats des
consommateurs mondiaux , c'est donc essentiel-
lement le travail de l'ouvrier suisse qui est
apprécié aux quatre coins du monde. Le marché
horloger mondial doublera d'ici à 1980 pour
s'inscrire à près de 300 millions de pièces,
tant en raison de l'élévation du niveau de vie
des pays industrialisés — où il sera courant de
posséder deux, voire trois montres — que de
l'accession des pays dits en voie de développe-
ment à un rythme de vie industriel nécessitant
le garde-temps.

L'industrie du cadran se prépare à affronter
les problèmes de production que pose cette
forte croissance et elle désire offrir aux jeunes
de tous horizons des professions d'avenir per-
mettant aux talents les plus divers de s'expri-
mer. Les fabricants de cadrans associeront les
jeunes à l' expansion de leur secteur.

Du styliste, qui par son pouvoir de création
doublé de compétences techniques et commer-
ciales, va donner vie à un nouveau type de
cadran , au mécanicien constructeur d'étampes
ou au micro-mécanicien chargés d'entretenir ,
de réparer et même de créer le matériel
nécessaire à la fabrication , en passant par
l'électroplaste, alchimiste des temps modernes,
qui veille à l'entretien des bains galvaniques
dans lesquels sont trempés les cadrans pour
leur donner coloration et résistance, tous ces
spécialistes de disciplines différentes colla-
borent étroitement pour que naisse le cadran.

Le styliste est un artiste égaré dans le
secteur industriel qui apporte avec talent la
touche de création qui rend les objets de notre
vie quotidienne plus agréables. Depuis des
siècles, le cadran a pour l'Homme le visage du
temps. Le styliste doit veiller à préserver ce
caractère tout en habillant déjà la montre de
demain.

Il collabore étroitement avec le mécanicien-
constructeur d'étampes qui , lui , fabrique de
façon indépendante , tous les outils de décou-
page utilisés dans l'industrie.

C'est ensuite le micro-mécanicien qui réalise
des appareils de dimensions réduites. Il est le
mécanicien de l'infiniment petit ; c'est lui qui
conçoit les outillages de précision nécessaires
à la fabrication du cadran.

Enfin , l'électroplaste , l'ancien galvanoplaste ,
est chargé de composer , d'entretenir et d'ana-
lyser les différents bains chimiques ou électro-
lytiques. Son travail donne coloration et
résistance au produit. Spécialiste recherché par
toute l'industrie, il exerce un métier qui est en
passe de connaître un formidable développe-
ment au cours des prochaines décennies. C'est
sur lui que repose l'aspect extérieur de fini et
de qualité des produits marqués « Swiss Made » .

Hormis les professions reconnues et sanc-
tionnées par un certificat fédéral de capacité ,
il y a place dans l'industrie suisse du cadran
de la montre pour de nombreux spécialistes,
dont la formation s'effectue en quelques mois
au sein des entreprises.

C'est le frappeur qui donne aux cadrans leur
relief. C'est le monteur d'ébauches qui découpe
les trous de centre, perce les signes des heures,

tourne et galbe l'ébauche de cadran. Il faut
ensuite un polisseur pour donner son éclat
au cadran.

L'argenteur est ensuite chargé de la trempe
des cadrans dans les bains électrolytiques.
Il y a encore le facettage des signes et leur
sertissage, c'est-à-dire l'ornementation du
cadran , ainsi que le travail de décalque ou
d'impression sur le cadran des marques et des
caractéristiques des modèles.

On voit , par cette simple énumération. que
l'industrie du cadran offre une grande diversité
d'emplois et qu 'elle ouvre ainsi maints débou-
chés aux jeunes qui cherchent leur voie.

Le mécanicien constructeu r d'étampes est ap-
pelé à fabriquer de façon indépendante les
outils de découpage utilisés dans l'industri e du
cadran , ainsi qu 'à entretenir et à réparer toutes
sortes d'étampes.

T
Visite et contrôle humain. Le coup d'œil est un
critère de qualité. Les critères des spécialistes
du cadran sont ceux du goût et nul autre qu 'un
œil exercé ne peut encore intervenir.



Nous cherchons pour le printemps des :

apprentis (es) de commerce
apprentis
mécaniciens de précision

apprentis
dessinateurs de machines

Formation complète avec différents stages dans nos
divers départements

Service de bus entre Cressier-Neuchâtel-La Neuveville

^^^^^^_^^^^^^^^^ 
E. Egger & Co S. A.

I
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IMMII imÎMii wmlMi inîTIii¦mi ¦ ifl 2088 Cressier <NE >
Tél. (038) 47 12 17

JEUNES GENS ! Téléphonez-nous

| Nous viendrons vous chercher à domicile pour que vous puissiez
\ vous rendre compte de cette profession passionnante en visitant-
î nos usines. U y va de votre avenir !

> 
Béroche SA
Usine I - 2025 CHEZ-LE-BART - Tél. (038) 55 16 76

engage

apprentis (es)
de bureau
durée de l'apprentisage 3 ans

décolleteur
sur tours automatiques
durée de l'apprentissage 3 ans

mécanicien
de précision
durée de l'apprentissage 4 ans

Erlsmann-Schlnz u. ETS. IUIOIKX
Minu tie 1 urs de dlipoillid tmortiiieut» f choc), ehitont comblnf i, riviittiili il fourniluw pour l'Iut logirli il Dppinlliigt

y ¦<>  2520 LA NEUVEVILLE

V V J&ng&yK cherche pour le printemps 1972.

apprenti faiseur d'étampes
apprenti mécanicien
Ecrire, téléphoner ou se présenter. Tél. (038) 51 37 37. -

Engagez votre fils à faire l'apprentissage d'un métier
intéressant, varié, bien rémunéré et offrant de très
belles perspectives d'avenir :

serrurier-constructeur
Notre entreprise moderne de construction et menui-
serie métallique (acier et aluminium), tôlerie indus-
trielle, offre des possibilités de formation particuliè-
rement favorables vu le programme de fabrication
très étendu.

Nous engageons encore 1 ou 2 apprentis en 1972.

S'adresser à DONAX S. A., anc. Max Donner & Cie
S. A., Constructions métalliques, Portes-Rouges 30,
Neuchâtel. Tél. (038) 25 25 01.

Nous offrons à la fin de la scolarité 1972
une place pour

apprenti dessinateur
de machines A

Formation complète suivant le règlement d'appren-
tissage.

Prière d'adresser les offres à

BEKA SAINT-AUBIN S. A.
2024 Saint-Aubin - Tél. (038) 55 18 51

Nous engageons, pour le printemps 1972

mécanicien sur automobiles
vendeur en pièces détachées

Vous découvrirez une activité passionnante et variée,
en même temps que votre formation complète sera
assurée.
Semaine de 5 jours.

ADRESSEZ-VOUS AU
vw G

RO 80
Pierre-à-Mazel 25 2000 Neuchâtel



LES MÉTIERS
DE LA
MÉCANIQUE

Travailler de ses dix doigts, tailler dans
le métal des pignons, des roues, des cames,
assembler ces pièces pour en faire des ins-
truments ou des machines, tout cela est
captivant pour le jeune homme à l'esprit
éveillé et qui, lorsqu'il voit un appareil, se
demande tout de suite « comment ça mar-
che ? »

MÉCANICIEN

La mécanique offre de nombreux dé-
bouchés aux jeunes gens habiles de leurs
mains, qui ont une bonne formation sco-
laire, des facilités en arithmétique et en
dessin technique, qui ont le sens de l'ordre
et de la précision. Un seul obstacle : il ne
faut ni transpirer des mains, ni être sujet
à l'eczéma.

Il faut aussi être précis , car la
coupe , le façonnage , l'ajustage et l'assem-
blage des pièces pour la fabrication ou la
réparation de machines de taille respectable
ou de minuscules mécanismes — selon les
cas — se font sous de faibles tolérances.

On peut être mécanicien de différentes
façons , mais toutes ces activités ont un
caractère très attrayant.

Le mécanicien de précision travaille à
la fraction de millimètre II fabrique en
effet des pièces d'appareils et d'instruments
de mesure de tous genres (mécanique, élec-
troni que, physique, géodésie, etc.), des ga-
barits et outils de contrôle, des prototypes
d' appareils et de petites machines ; il effec-
tue le montage et l'assemblage des instru-
ments et appareils. On attend de lui beau-
coup de soin dans l'exécution des pièces,
qui sont en général petites et d'une grande
précision.

Le mécanicien-ajusteur s'occupe, à part
les travaux courants de la mécanique, de
l'ajustage des pièces, du montage et du
démontage d'appareils et de machines, ainsi
que de leurs contrôles et révisions. Il doit
exécuter un travail soigné et précis, souvent
sur de très grandes pièces.

Le mécanicien-outilleur fabrique , lui, des
outils de coupe spéciaux nécessaires à l'usi-
nage, des gabarits de perçage, des posages,
des outils et des dispositifs de contrôle. 11
doit connaître les traitements thermiques
des aciers alliés et tout spécialement des
différents aciers spéciaux pour la fabrica-
tion d'outillage. Il doit être à même d'établir
des plans d'opérations compliquées. Limer,
tracer , buriner , percer , tarauder , tourner ,
fraiser , rectifier , planer , aléser, tremper, re-
cuire, ajuster , monter et contrôler , telles
sont les tâches principales qui lui incom-
bent.

Mécanicien en étampes

Le mécanicien en étampes fabri que de
façon indépendante les outils de découpage
utilisés dans l'industrie horlogère et de la
mécanique (étampes pour découpage auto-
matique, repassage, pliage, emboutissage). Il
entretient et répare toutes sortes d'étampes.
Il effectue les opérations habituelles de la
mécanique (limage, fraisage, tournage, ra-
botage , alésage, perçage, traçage, sciage, ta-
raudage , filetage , polissage). Il assemble les

éléments par brasage et soudage. Il exécute
divers traitements thermiques. Il rectifie les
profils sur les profiteuses ou planeuses et
vérifie par projecteur optique. Il exécute
aussi le montage d'étampes sur presse : ré-
glage, essais, avance et distribution auto-
matique , mise en place du dispositif de
sécurité, etc.

Mécanicien en automobile

Le mécanicien en automobile s'occupe
essentiellement de la révision et des répa-
rations de véhicules automobiles. Il peut
travailler dans un garage où l'on procède à
ces réparations, dans une fabrique de ca-
mions, de véhicules spéciaux ou clans les
ateliers où l'on monte des automobiles. Il
identifie et élimine les causes d'un fonc-
tionnement défectueux, répare le méca-
nisme, remplace partiellement ou complè-
tement les parties endommagées, démonte
et remonte les différents organes du véhi-
cule, procède à des réglages et à des
contrôles tels que, par exemple : contrôle
des phares, des freins, du parallélisme des
roues, de la direction, des circuits électri-
ques. Il s'occupe également du lavage, du
graissage et des vidanges des automobiles
confiées à ses soins.

C'est le métier idéal pour l'adolescent
habile de ses mains et enthousiaste de l'au-
tomobile !

Mécanicien-électricien

Il est spécialisé dans tous les travaux
concernant les installations et les équipe-
ments électriques de machines. Il confec-
tionne des tableaux de distribution et des
pupitres de commande, des raccordements,
fabrique des pièces destinées à des ma-

chines électriques, exécute des bobinages et
des montages, révise et répare ou éven-
tuellement modifie des machines existantes.

Dessinateur de machines

Le dessinateur de machines s'occupe sur-
tout des projets sur le papier. Il établit en
effet les dessins des pièces, avec les cotes
et tolérances, les signes d'usinage et le
choix de la matière. Il exécute les dessins
d' ensembles, d'ensembles partiels, de détails,
ou modifie une construction déjà établie.
Il peut être appelé à construire des machines
simples, des appareils et de l'outillage. Lors
d'une construction ou d'un dessin de détail ,
il fait les calculs nécessaires se rapportant
à la résistance des métaux, les calculs de
vitesse, de rapport d'engrenage ou de pou-
lies, etc.

Ecole ou entreprises privées

L'étude de tous ces métiers de la méca-
nique peut se faire soit en école spécialisée,
soit par apprentissage dans les entreprises
de la branche, avec cours simultanés à l'E-
cole complémentaire professionnelle. Dans
ce dernier cas, et pour tous les métiers men-
tionnés ci-dessus, l'apprentissage dure 4 ans.
Pour l'aborder, il faut bénéficier d'une bon-
ne formation scolaire ou préprofessionnelle,
avoir le goût de la précision et du travail
bien fait , du bon sens et de la logique, être
habile de ses mains, et avoir des facilités en
arithmétique, algèbre, géométrie et physi-
que.

Tous ces apprentissages offrent la possi-
bilité , à la suite de cours de perfectionne-
ment, d'obtenir la maîtrise fédérale et de
devenir chef d'équipe, contremaître, chef
d'atelier. *

Un métier d'avenir : Opérateur sur machine de câblerie
Suite de la page 18

S'il en a les aptitudes, l'opérateur sur
machines de câblerie pourra accéder à la fonc-
tion de chef de groupe, de surveillant ou de
contremaître. S'il est prêt à élargir ses connais-
sances de base en suivant des écoles spéciali-
sées, il pourra devenir employé d'un service de
calculation ou de préparation du travail. Le
jeune professionnel capable pourra s'inscrire
dans un technicum, et, après six semestres
d'études, se présenter à l'examen pour l'obten-
tion du diplôme d'ingénieur-technicien ETS.
Ce titre permet d'accéder à des fonctions d'as-
sistant ou de chef d'exploitation , ou de se
consacrer à des travaux de recherche et de
développement. Des bourses de la Confédéra-
tion, du canton, de la commune ou d'institutions
privées peuvent faciliter de telles études.

Un métier d'avenir, tel est le titre donné à
cet article. Cela est incontestable si l'on veut

bien considérer que pratiquement toute cons-
truction moderne, dans n 'importe quel domaine ,
fait appel à du câble, sous une forme ou sous
une autre, que ce soient l'ordinateur , la radio
ou la télévision (pour cette dernière notam-
ment, les réseaux de distribution de pro-
grammes, les antennes communes), l'édification
de maisons, l'électro-ménager, les chemins de
fer , l'automobile, les réseaux de téléphone, de
distribution d'énergie, etc.

L'électricité (courant fort ou courant faible)
est partie intégrante de notre vie. Elle constitue
en quelque sorte le système nerveux et artériel
de notre corps social.' Sans cesse plus nom-
breuses seront les installations et machines qui
nécessiteront toujours plus de câbles. Les possi-
bilités de ce développement semblent donc
sans limite.

J.-M. GRAF



Un métier d'avenir ! ÉttàChers parents, *§ y .. A JSS
Votre fils ou votre fille n'a peut-être pas encore choisi de métier. Nous SS y ' ".. 'j ,  A'fg
vous en proposons un, toujours d' actualité et très varié : vendeur ou ¦""¦ y - §f^Jf-.V, ̂ RsfeS ;
vendeuse en alimentation. Il offre différentes possibilités d' avancement *«33Kta  ̂ ^^ JjPÏ -' " "• JE^et votre enfant pourrait un jour être premier (ère) vendeur (se) ou gérant (e) jf llÊÊÊÊÈÊÈtoibL , ^Ç ÎP''

; de l'un de nos magasins. t '̂ ^̂ ?|N .̂ ŴTËËKŜ É É̂ '
NOUS LEUR OFFRONS DONC : 

É* ' H 
~ ' *" * ~ ^™^^^^aS\

— de faire un apprentissage de vendeur (se) dans une entreprise dynamique Ifë^&ÈËËÈ Wl ;^^F ¦ * - '.*%et dans une ambiance de travail agréable ; \^ (ISilÉiF f̂ ^ N<
— une formation professionnelle de base en magasin (dans tes rayons les *S;-* TII1ËL*MW S ' ' \ ¦plus divers), complétée par des cours internes , indépendamment de ẑam B̂p Ŝ»? » < ¦'

— la possibilité , une fois l'apprentissage accompli , de par fa i re  leurs con- - » BL ! .«iSIfll HÉlËnaissances par des cours de perfectionnement et des stages, soit dans les ^®K WSL f ,
différents magasins de Migros Neuchâtel , soit dans d'autres Sociétés .̂ mBÊÈ f e - l f  .S-Coopératives Migros , pour occuper ensuite des postes de responsable. . . ' ¦ __I 

Mon fils/ma fille s'intéresse au métier de vendeur (se) et
NOUS ENGAGEONS POUR L'AUTOMNE 1972, PLUSIEURS APPRENTIS désire prendre rendez-vous avec vous.
ET APPRENTIES ; (ENTRÉE POSSIBLE DÈS JUILLET 1972). Nom .
Le salaire de l'apprenti (e) n'est pas négligeable : il est, en Ire année, de p .
Fr. 300.— par mois, et en 2e année de Fr. 400.— par mois. L'apprenti (e) îenom . 
bénéficie de la M-Participation et a 4 semaines de vacances ; de plus, nous pue N0é :lui offrons la possibilité de suivre gratuitement un cours de préparation à : 
l'examen final. Localité ; 
Chaque apprenti (e) méritant (e) reçoit , à la fin de son apprentissage , un N0 tél. :
carnet d'épargne avec en dépôt une prime pouvant s'élever jusqu'à Fr. 500.—. 

SJifîricitLirÊ *Vous trouverez dans nos magasins, une petite brochure qui vous donnera — ; ¦ • 
de plus amples renseignements sur le métier de vendeur (se) de la branche - .. .
alimentaire et sur notre entreprise. Société Coopérative MIGROs NEUCHATEL
Les candidatures peuvent être effectuées au moyen du talon ci-contre, et Service du personnel. Tél. (038) 33 31 41
envoyées à l'adresse indiquée. Case postale, 2002 NEUCHATEL

B^^^B̂MBLLÏÏE [SEM
Ç* 0 I Apprentissage
ùXitihXj Jw de commerce

Résolument tournés vers l'avenir et conscients de l'importance de la formation,
nous mettons à disposition de quelques jeunes une place d'apprenti qui leur per-
mettra d'acquérir un baga'ge solide dans le secteur commercial !

— passage dans de nombreux services : approvisionnement, ventes, correspon-
dance, comptabilité, publicité, etc.

— travail varié et connaissances embrassant de nombreux domaines

— méthodes de travail et ma'chines modernes

— ambiance agréable

— cours complémentaires systématiques pendant les heures de travail , connais-
sances en plus des cours obligatoires.

Entrée en automne 1972.

Le service de formation répond volontiers aux demandes de renseignements complémentaires (tél. 038/21 11 55 , interne 308).

S'a'dresser dès maintenant par écrit à CHOCOLAT SUCHARD S. A., Service du personnel, 2003 Neuchâtel-Serrières.



La carrosserie automobile
Divers corps de métier s'occupent de la

carrosserie automobile. Es offrent tous la possi-
bilité au jeune homme qui s'intéresse à ce
moderne moyen de transport individuel de
s'en approcher.

LE TOLIER EN CARROSSERIE
La formation professionnelle peut porter

soit sur la fabrication , soit sur les réparations.
Les qualités requises pour entreprendre un

tel apprentissage sont : une bonne formation
scolaire primaire ou préprofessionnelle, des
facilités en calcul, géométrie et dessin tech-
nique. Il faut également posséder une bonn«
habileté manuelle, avoir le sens du matériel
et de ses formes, un coup d'œil sûr, le sens de
l'observation et de représentation spatiale (vo-
lumes et formes des corps), du goût pour un
travail précis et soigné.

L'apprentissage se fait dans une carrosserie.
Il dure quatre ans, avec simultanément, cours
à l'Ecole complémentaire professionnelle. Les
possibilités de perfectionnement et de pro-
motion : maîtrise fédérale, et après avoir suivi
des cours de perfectionnement, accès aux postes
de contremaître, chef d'atelier , ou patron indé-
pendant d'une carrosserie.

SERRURIER EN CARROSSERIE
Pour aborder l'apprentissage de cette pro-

fession, il est nécessaire d'avoir une bonne
formation primaire ou préprofessionnelle,
d'avoir des facilités en calcul, en géométrie et
en dessin technique. Dans cette spécialité,
également, il est indispensable-de posséder une
bonne habileté manuelle, un sens du matériel
et de ses formes, lin coup d'œil sûr, le sens de
l'observation et de représentation spatiale bien

développé (volumes et formes des corps), le
goût du travail précis et soigné.

L'apprentissage se fait dans une carrosserie.
Il dure 4 ans, avec parallèlement, cours à
l'Ecole complémentaire professionnelle. Il peut
être complété ensuite par des cours de perfec-
tionnement professionnels, des cours de contre-
maître ou des cours préparant à la maîtrise
fédérale. Possibilités de promotion : contre-
maître, chef d'atelier, patron indépendant d'une
carrosserie.

PEINTRE EN VOITURES.
Une bonne formation scolaire primaire ou

pré-professionnelle est nécessaire pour entre-
prendre l'apprentissage de ce métier. Il faut ,
en outre, avoir une bonne vue (pas de dalto-
nisme,) du goût pour le travail soigné, et ne
pas souffrir d'allergie aux dissolvants chi-
miques.

L'apprentissage se fait dans une carrosserie
et dure 3 ans. (1 an pour ceux qui ont fait et
terminé un apprentissage de peintre en bâti-
ment). Promotion possible : maîtrise fédérale,
après cours de perfectionnement, pour devenir
chef d'atelier de peinture en carrosserie, ou
patron d'une carrosserie, après initiation aux
autres métiers de cette branche (serrurier et
tôlier en carrosserie) .

SELLIER SUR VOITURES (garnisseur en
carrosserie^.

Encore un métier qui permet d'approcher de
près les voitures automobiles ! Pour y accéder,
une bonne, formation scolaire primaire est
indispensable. Il faut en outre avoir du goût
pour le travail bien fait , pour la décoration ,
une bonne habileté manuelle' et le sens des
formes et des couleurs. L'apprentissage, chez
un maître sellier sur voitures, dure 4 ans,
avec cours simultanés à l'Ecole complémen-
taire professionnelle.

On peut obtenir la maîtrise fédérale en
suivant avec succès des cours de perfection-
nement, et prétendre ainsi devenir chef d'a-
telier ou patron indépendant d'un atelier de
sellier sur voitures. A noter que les spécialistes
regrettent que trop peu de jeunes gens fassent
la maîtrise fédérale dans ce métier, dont la
relève serait ainsi mieux assurée.

LE POLICIER FAIT PARTIE D'UNE ELITE...
Il y a 25 ans , lorsque l'Etat désirait engager

une quinzaine de policiers , les chefs respon-
sables pouvaient porter leur choix sur un
nombre de postulants variant entre 150 et 200.
L'insécurité qui se manifestait alors , au lende-
main de la guerre, incitait les jeunes gens à se
vouer à une activité leur assurant en même
temps la sécurité matérielle et ¦ une certaine
estime.

Aujourd'hui , le développement économique
du pays offre d'innombrables possibilités à la
jeunesse d'acquérir des situations correspondant
à ses aspirations , lui procurant la sécurité
matérielle et surtout une totale indépendance.

D'autre part , la police, dans l'accomplisse-
ment de ses missions (maintenir l'ordre et la
tranquillité, veiller au respect des lois) se
trouve de plus en plus en contradiction avec
l'usager de la route qui veut , avec sa voiture,
se rendre où il veut , quand il veut et comme
il l'entend ; en conflit avec les criminels, dont
le nombre augmente sans cesse, et avec tous
ceux qui voudraient renverser l'ordre, établi et
voulu par la très grande majorité du peuple ;
avec la drogue, ce fléau qui, lentement mais
sûrement envahit notre pays aussi.

Faut-il dès lors s'étonner que le recrutement;
non seulement en vue de l'augmentation des

effectifs , mais tout simplement pour remplacer
les hommes atteints par la limite d'âge, pose
aux responsables des problèmes difficiles à
résoudre.

Et pourtant !
Il n 'y a aucune comparaison entre le statut

du policier de 1945 et celui de 1972. Bien sûr,
on lui demande toujours de se vouer totalement
à son" travail. On exige toujours qu 'il remplisse
certaines conditions quant à ses qualités phy-
siques et morales. U doit se montrer en toutes
circonstances digne de porter l'uniforme qu 'il
revêt. Le public , ainsi que les autorités civiles
entendent , à juste raison , pouvoir compter sur
le sérieux, l'objectivité, le dévouement , le
courage du policier.

Mais pour lui permettre d'être ce que l'on
veut qu 'il soit, que lui donne-t-on aujourd'hui ?

Matériellement d'abord , le policier neuchâ-
telois bénéficie d'une classification se situant
dans les classes 8 à 4 de la hiérarchie des
fonctionnaires cantonaux , qui compte 13 classes.
Il est vêtu de pieds en cape. Il dispose d'un
parc de 45 véhicules à moteur. Tout le matériel
dont il a besoin lui est fourni . Dans les centres,
il dispose de locaux modernes, bien entretenus,
lui assurant tout le confort nécessaire.

Professionnellement, il participe pendant
3 mois à l'enseignement, donné par l'Institut
de Police de Neuchàtel , et qui comporte notam-
ment l'étude de la loi fédérale sur la circulation ,
le dessin technique et le relevé de plan d'acci-
dent , la régulation du trafic , la dactylographie,
le français , les bases du droit , etc. Il se spécia-
lise pendant les 3 mois suivants dans la con-
naissance des lois et règlements cantonaux.

Puis il passe dans les centres cantonaux et
généralement y stationne quelques années avant
de pouvoir, dans des postes de 2 ou 3 hommes,
ou seul dans des postes de campagne, accomplir
sa mission.

Enfin , ceux qui s'affirment dans leur travail
ont de nombreuses possibilités d'élargir leurs
connaissances dans des cours de spécialistes
en dehors du canton, ce qui leur permet
d'améliorer leur situation.

Sans vouloir être prétentieux, on peut
admettre que le policier fait partie d'une élite
dont la présence, dans le monde agité dans
lequel nous vivons, est de plus en plus indis-
pensable.

Mais, pour devenir policier, il faut vouloir
SERVIR.



Jeunes gens qui désirez...
j un métier intéressant et varié, une
| profession dynamique, ainsi qu'un ;.

I A V E N I R  A S S U R É  I

...renseignez-vous
sur les métiers spécialisés de la
CARROSSERIE
Les membres de l'association cantonale neuchàteloise se feront un plaisir de vous faire visiter leurs ateliers :
Carrosserie d'Auvernier, L. Grosjean 2012 Auvernier Carrosserie Hermann Oes 2400 Le Locle
Carrosserie J.-J. Graber, Cuv. du Vauseyon 2006 Neuchâtel Carrosserie du Succès, M. Montandon 2300 La Chaux-de-Fonds
Carrosserie Albert Haag 2300 La Chaux-de-Fonds Carrosserie Léon Scheidegger 2300 La Chaux-de-Fonds
Carrosserie Jean Haag 2304 Les Eplatures • Carrosserie P. Schoelly 2068 Hauterive
Carrosserie du Jura , A. Lauper 2000 Neuchâtel Carrosserie Henri Tripet 2300. La Chaux-de-Fonds
Carrosserie du Landeron , B. Tanner 2525 Le Landeron Carrosserie Voba , MM. Vogt & Bachmann 2400 Le Locle
Carrosserie H. Lehmann 2300 La Chaux-de-Fonds Garnissage autos Emile Wolf 2300 La Chaux-de-Fonds
Carrosserie F. Montessuit 2308 Les Gdes-Crosettes Garage Apollo 2000 Neuchâtel
Carrosserie Nouvelle, R. Baumberger 2525 Le Landeron Garage des Entilles 2300 La Chaux-de-Fonds
Carrosserie Nouvelle, E. Solavagione 2034 Peseux Garage Moderne G.-H. Rossetti * 2043 Boudevilliers
Carrosserie Nouvelle, M. Rosato 2108 Couvet ¦ Garage Sporting J.-F. Stich 2300 La Chaux-de-Fonds

Pour tous renseignements s'adresser au secrétariat: M. Lehmann Léopold-Robert 117 La Chaux-de-Fonds Tél. 039 22 41 13

I ï GENDARMERIE NEUCHATELOISE I 
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— vous désirez un travail varié, I —
— vous êtes dynamiques,

j — vous aimez les responsabilités, Ne 'e :
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— vous souhaitez un avenir sûr...
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D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : Hubert Bonisseur de la Bath maîtrise l'attaque de
| l'homme qui se trouvait dans l'appartement de Nicolas Rennotte.

Le couteau a cran d'arrêt

« Si tu n 'avais rien à te reprocher, répliqua Hubert , tu n'aurais pas
sorti ton couteau quand je t 'ai dit que je voulais l'accompagner.
Même en Corse, cela me paraît excessif. • — « Allez vous faire
f ... ! > riposta l 'homme en frappant Hubert à la cheville de la pointe
de son mocassin. Mais la position que Hubert lui avait fait prendre
ne lui permit pas d' appuyer son coup et , incapable de ramener sa
jambe comme il le voulait , il partit à reculons , heurtant une chaise,
la nuque buta nt  contre la table , avant que Hubert ait pu relâcher
sa prise. Le poing armé de l'homme se bloqua sur la table , et la
pointe d' acier du couteau à cran d' arrêt pénétra dans le cervelet ,
jusqu 'à la garde.

Stupéfait , Hubert vit son adversaire s'affaler sur le plancher , le
manche noir du couteau sinistrement fiché dans sa nuque. 11 sentit
la sueur l'envahir , mais se domina , et alla refermer la porte. Puis ,
se mettant à genoux , il fouilla le cadavre. Il ne trouva sur lui qu 'un
billet de cent francs avec quelques pièces de monnaie, un paquet
de cigarettes aux trois quarts vide , un briquet à gaz, et un passe-
partout à dents réglables. Le mort n 'était porteur d' aucune pièce
d'identité.

Après avoir soigneusement essuyé avec son mouchoir tous les objets
qu 'il avait touchés , Hubert les remis dans les poches de l'inconnu.
Qui était cet homme ? Qu'était-il venu faire dans l'appartement de
Nicolas Rennotte ? Le passe-partout dénotait qu 'il appartenait à une
catégorie autre que celle des honnêtes gens. Mais sa fin brutal e¦ allait  entraîner une enquête , qu 'il était préférable d'éviter. Dans la
chambre voisine , Hubert découvrit une porte qui donnait sur un
cabinet de toilette pourv u d'un cabinet d'aisances au système d'éva-
cuation des plus sommaires puisqu 'il s'ouvrait sur le côté de la fa-
laise. L'eau était  à soix ante mètres plus bas.

C'était un moyen commode de faire disparaître le cadavre , mais
il fallait attendre la nuit , ce qui comportait le risque d'avoir à
s'expliquer avec l'homme dont la photo étai t reproduire à une douzai-
zaine d'exemplaires sur les murs de la salle d'entrée. Hubert se dit
qu 'un garçon qui avait eu l'occasion de travailler pour l'O.S.S. sau-
rait comprendre les choses et ne jugerait pas indispensable de pré-
venir la police . Tout bien considéré , cet accident pouvait être de
nature à l'inciter à vider son sac. Car il faudrait bien qu 'il le vidât ,
de gré ou de force.
(Copyright Opéra Mundi)

Demain : Une maison sur la mer

i

| 18.00 Télèjournal
2 18.05 (C) Vivre en ce pays
$ 18.30 (C) Demain : Jura

| 18.50 (C) Babar

S 19.00 (C) Courrier romand
i 19.10 (C) Francis aux paradis perdus
t 19.40 Téléjournal

S 20.00 (C) Carrefour

| 20.20 Fernand Raynaud
$ 21.00 (C) L'oiseau de feu

| 21.45 Ici Berne

| 21.50 (C) Les évasions célèbres

| 22.45 Téléjournal
i (C) Portrait en 7 Images
* 22.55 (C) Patinage artistique

i 9.00 Télévision scolaire
t (C) Au pays de Jésus

£ 9.30 Reprise
S 10.00 A la recherche des sauriens

| 10.30 Reprise
<? 11.00 Coupe du monde de ski
J au Val-Gardena
S 17.00 La maison des jouets
t 17.30 Daibutsu
? 18.15 Télévision éducative
i 18.45 (C) Fin de journée
S 18.50 Téléjournal

* 19.00 (C) L'antenne
i 19.25 Un siècle de chirurgie

| 20.00 Téléjournal

| 20.20 Test

| 21.05 Sport 72
S 21.50 Téléjournal
î 22.00 (C) Les élections au
% Grand conseil

j  
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;
! 9.45 Télévision scolaire

; 12.30 Midi trente
; 13.45 Je voudrais savoir
! 14.05 Télévision scolaire
> 15.30 R.T.S. Promotion
; 16.00 Cyclisme
! 16.30 R.T.S. Promotion
> 17.00 Télévision scolaire
; 18.30 Dernière heure
! 18.35 Vivre au présent
! 18.55 Pour les petits...
; 19.00 Actualités régionales
; 19.25 Réponse à tout
I 19.45 Télé-soir

p>

20.15 Le 16 à Kerbrlant
20.30 A armes égales ;
22.20 Un ton au-dessus
23.15 Télé-nuit !

I

13.30 (N) R.T.S. Promotion ;
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame ',
15.10 (N) L'Enter est pour les héros <
18.00 (N) Cours du Conservatoire ;

national des arts et méteirs
19.00 (N) Actualités régionales ;
19.20 (C) Colorix '.
19.30 (C) Des chiffres et des lettres ;
20.00 (C) 24 heures sur la II ;
20.30 (C) Cadet Rousselle '.
21.40 (C) Mannix \
22.30 (C) Match sur la II ;
23.30 (C) 24 heures dernière !
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10.00 Per la scuola
11.00 Per la scuola ;
12.15 Sel :
18.10 (C) Per I piccoli
19.05 Telegiornale '.
19.15 Incontri <
19.50 Diapason ;
20.20 Telegiornale J
20.40 II régionale
21.00 (C) Ombre blanche ;
22.45 (C) Pattinagglo artlstico <
23.25 Cronache dalle camere

federall *.
23.30 Telegiornale

16.15, téléjournal. 16.20, pour les \enfants. 17.10, l'aventure sud-améri- Jcaine. 17.55, téléjournal. 18 h, Jprogrammes régionaux. 20 h, télé- i
journal, météo. 20.15, Ende gut - i
ailes gut. 21 h, La Carrière de î
Karpf. 22.10, téléjournal, météo, J
22.30, répétition pour un concert de Jjazz.

17.35, mosaïque. 18.05, plaque Jtournante. 18.40, un remarquable j
producteur de disques. 19.10, Max la 5
Menace. 19.45, informations, météo, t
20.15, Bengla Desh, un Etat est né. î
21 h, Paul Temple. 21.50, aspects de j
la vie culturelle. 22.35, informations, j
météo. 22.50, forum de la presse j
sportive allemande. i

Début de matinée capricieux et fantasque. L'après-midi sera riche en influences de toute
sorte.
Naissances : Les enfants de ce jour seront d' une natu re calme et réussiront dans le com-
merce.

BÉLIER (21/3-19/4 )
Santé : Recherchez les causes de vos maux
de tête. Amour : Ne jouez pas avec les
sentiments de l'être cher. Affaires : Ne
cherchez pas à brûler les étapes.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Intestins très fragiles. Amour : Ne
provoquez pas de querelles. Affaires : Etu-
diez les propositions qui vous seront faites.

GÉMEAUX (21/5-21/6 )
Santé : Aérez davantage votre appartement.
Amour : Soyez plus diplomate. Affaires : De
nouvelles perspectives s'ouvriront à vous.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Surveillez votre tension. Amour :
Voyez la réalité en face . Affaires : Une
documentation sérieuse est indispensable.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : N'interrompez pas votre régime.
Amour : Montrez votre sincérité. ^Affaires :
Demeurez simple et sans prétentions.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Faites de longues marches. Amour :
Tenez compte des observations. Affaires :
Demeurez très vigilant.

BALANCE (24/9 - 23/ 10)
Santé : Elle est tributaire de votre moral.
Amour : Ne vous laissez pas influencer.
Affaires : Entourez-vous de conseils judi-
cieux.

SCORPION (24/10 - 22/11)
Santé : Consultez un ophtalmologiste.
Amour : La colère est mauvaise conseillère.
Affaires : Surveillez vos associés.
SAGITTAIRE (23/11 - 21/12)
Santé : Vous avez besoin de repos. Amour :
Ne décevez pas vos amis. Affaires : Vous
avez entrepris trop de choses.
CAPRICORNE (22/12 - 19/ 1)

Santé : Votre estomac est fragile. Amour :
Ne /nenez pas une vie aussi solitaire. Af-
faires : Montrez ce dont vous êtes capable.
VERSEAU (20/ 1 - 18/2)
Santé : Vous menez une vie trop agitée.
Amour : Faites preuve de tact et de gen-
tillesse. Affaires : Soyez à l'avant-garde du
progrès.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Ne tirez pas sur vos réserves.
Amour : Ne tenez pas compte des bavar-
d ages. Affaires : Ne vous avouez pas vaincu
au départ.

¦A
Sottens et télédiffusion

6 h , 7 h, 8 h , 9 h , 10 h, 11 h, 12 h, 12.30,''"
14 h , 15 h, 16 h , 17 h, 18 h, 19 h, 22.30,

23.55, informations. 6 h , bonjour à tous, mi-
roir-première. 6.35, 8.10, la route ce matin.
6.59, horloge parlante. 7 h , le journal du
matin. 7.50, le ski aujourd'hui. 8.05, revue
de presse. 8.15, cent mille notes de musique.
9.05, à votre service. 10.05, bande à part.
11.05, spécial Salon. 12 h, le journal de
midi , on cause on cause, à mots couverts.
12.29, signal horaire. 12.30, miroir-midi.
12.50, mardi les gars. 13.05, Battling Malo-
uc. 14.05, réalités. 15.05, concert chez soi.

16.05 , le rendez-vous de 16 heures , Repar-
tir  à zéro. 16.50, bonjour les enfant s. 17.05,
fallait le faire. 17.30, bonjour-bonsoir. 18.30,
le journal du soir , le micro dans la vie.
19 h , le miroir du monde. 19.30 , magazine
72. 20 h , le passe-partout. 20.30 , Les'Pois-
sons rouges , comédie de Jean Anouilh.
22.40. club de nuit. 23.30, anthologie du
jazz. 23.55, miroir-dernière . 24 h , hymne na-
tional .

Second programme
10 h , panor ama quotidien de la musique

en Suisse roman de. 10.15, radioscolaire.
10.45, American short stories in spécial
English. 11 h , L'Aventure cocardière et mé-
lodramatique du général Boulanger (2).

11.30. initiation ' musicale. 12 h', nïidi-musi-
• -que. 14 h, Musik am Nachmittag. 17 h , mu-

sica di fine pomeriggio. 18 h. le journal ro-
mand. 18.30, rhythm 'n pop. 19 h , émission
d'ensemble. 20 h, informations. 20.05, on
cause on cause. 20.06, médecine et santé.
20.30, les 1 sentiers de la poésie. 21 h , les
nouveautés de l'enregistrement. 22 h, noctur-
nes. 23 h , hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15. 7 h, 8 h , 10 h , 11 h , 12.30, 15 h ,

16 h, 23.25, informations. 6.10, réveil en mu-
sique. 7.10, auto-radio. 8.30, Les musiciens
de Bohême. 9 h. le pays et les gens. 10.05 ,
musi que du Sud. 11.05 , mélodies viennoises.
11.30. chansons et danses populaires. 12 h ,

magazine agricole. 12.40, rendez-vous de
midi. 14 h , joies et inconvénients des voya-
ges. 14.30, Orchestre de la Radio hessoisc.
15.05, Edith Mathis , soprano.

16.05, lecture. 16.30, pour les personnes
âgées. 17.30, pour les jeune s. 18 h, informa-
tions , actual ités. 18.15, radio-jeunesse. 18.55,
bonne nuit les petits. 19 h , sports ,
communiqués. 19.15, informations , actuali-
tés. 20 h . hit-parade.20.30 , La Grande
Chance des succès suisses 1972. 21.40, mar-
ché suisse du disque. 22.15 , informations ,
commentaires. 22.25, Miles Davis. 23.30, pop
72.

Soulagement sans opération en cas d'hémorroïdes
Un médicament à double action : calme les douleurs , combat les hémorroïdes

Des revues médicales communiquent
des Etats-Unis : des recherches en-
treprises dans le domaine de la thé-
rapeutique des plaies et blessures
ont conduit à l'élaboration d'un mé-
dicament à base d'un extrai t  de cel-
lules de levure vivantes , d'huile de
foie de requin et de nitrate de mer-
cure. Cette préparation a fait  ses
preuves, notamment clans le traite-
ment d'affections hémorroïdales. A
la suite d'expériences cliniques éten-
dues, ce produit a été lancé sur le i
marché sous la dénomination « Sper-
ti Préparation H» contre les hémor-
roïdes. En utilisant cette préparation ,
on constate.bientôt un soulagement
des douleurs et du prurit , ainsi que
l'arrêt du flux hémorroïdal. Chez la

plupart des patients , on constate une
amélioration nette au bout de 2 à 4
jours déjà. Les veines dilatées sont
ramenées progressivement à leur état
normal , ce qui n'est pas dû à l'action
d'autres médicaments, mais unique-
ment à l'effet curatif de la « Sperti
Préparation H » contre les hémor-
roïdes. /
« Sperti® Préparation H »  * est vendu
en pharmacies et drogueries , sous
forme de pommade (avec applica-
teur) ou sous forme de suppositoires
(pour les hémorroïdes internes),
selon votre préférence. Mieux en-
core : faites un traitement combiné
avec pommade et suppositoires. Vous
en sentirez tout de suite les bienfa its .
* Marque déposée.

Un menu
Bouillon de légumes
Ragoût d'agneau aux carottes
Pommes nature
Flans

LE PLAT DU JOUR :

Ragoût d'agneau aux
carottes
Préparation 20 minutes , cuisson 1 heu-
re 30. Pour 4 personnes : 800 g de ra-
goût d'agneau dans le collier, 50 g de
beurre, 2 cuillerées d'huile, 2 oignons
moyens, 1 branche de thym, 1 feuille
de laurier, une cuillerée à soupe de
concentré de tomates , 800 g de carot-
tes.
Dans une grande cocotte, faites reve-
nir dans l'huile et le beurre l'agneau
coupé en morceaux. Faites-le bien dore r
sur toutes ses faces , ajoutez sel, poivre,
oignons émincés , thym et laurier, con-
centré de tomates, et mouillez avec 3h
de litre d'eau (ou mieux de bouillon de
viande). Laissez mijoter à couvert pen-
dant 3U d'heure. A ce moment ajoutez
les carottes coupées en rondelles, rec-
tifiez l'assaisonnement si nécessaire et
laissez cuire encore 3/< d'heure.

Rôti
Un petit verre de cognac versé sur le
rôti une demi-heure avant de le mettre
au four l'attendrit considérablement.

L'assaisonnement d'un rôti de viande
rouge doit se faire obligatoirement en
fin de cuisson, car le sel sur la vian-
de crue a la propriété de faire sortir
l'humidité de la viande, ce qui ne fa-
cilite pas le rôtissage. Le poivre mis
d'avance est dénaturé par la grande cha-
leur de la cuisson et devient acre.

Rions un peu
Sylvie entre dans la cuisine où sa mè-
re prépare le repas.
— Veux-tu que je t'aide à déshabiller
les petits pois 7

Taches
Les taches de thé sur du linge blanc
disparaissent avec quelques gouttes de
citron.

Votre prénom : Luc
Luc vient du latin Lux, lumière.
Les Luc sont réservés tout en étant des
êtres gais, intelligents, travailleurs, sûrs
d'eux-mêmes, lls sont souvent portés à
la jalousie. De ce fait, lls ne rendent
pas toujours très heureuses les person-
nes qui les entourent.

A méditer
On n'aime vraiment quelqu'un que lors-
qu'on l'aime pour ses défauts.

Louise WEISS

¦ i , ¦ ¦ ¦¦¦' J

NEUCHÂTEL
EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :

Exposition Les Touareg.
Musée d'archéologie : Exposition archéolo-

gie et routes nationales.
Galerie des Amis des arts : Exposition de

peinture André Siron.
Galerie-club : Exposition de peinture Gène

Cochand.
Centre cuturel neuchâtelois : Exposition

Jean-Claude Schweizer.

TOURISME. — Bureau officiel de rensel-
gnements : place Numa-Droz 1, télépho-
ne 25 42 42.

CINÉMAS. - Palace : 20 h 30, Les Pé-
troleuses. 16 ans.

Arcades : 20 h 30, La Folie des gran-
deurs. 12 ans.

Rex : 20 h 45, La Double Initiation. 20
ans.

Studio : 20 h 30, Le Voleur do chevaux.
16 ans.

Bio : 18 h 30 et 20 h 45, La Salamandre.
16 ans.

Apollo : 14 h 45 et 20 h, Un violon sur
le toit. 12 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS
L'ABC jusqu 'à 3 h.
L'Escale jusqu 'à 3 h.
La Rotonde jusqu 'à 3 h.

DANCINGS
Le Corsaire de 20 h 30 à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.

Pharmacie d'office : G. Montandon , Epan-
cheurs. La période de service commence
à 8 h. La pharmacie de service est ou-
verte jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 heures ,
le poste de police (25 10 17) indique le
pharmacien à disposition en cas d'ur-
gence.

Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry - La Côte : Mme S. Marx ,
pharmacienn e, Cortailod (tél. 42 16 44).

AUVERNIER
Galerie Numaga : Galerie 1 : Bronzes afri-

cains Bobo , Hautc-Volta. Galerie 2 : Jac-
ky de Meyer, sculpteur.

Caveau des Abbesses (Bar-Dancing) :

COLOMBIER
Cinéma Lux : relâche.

PESEUX
Cinéma dc la Côte : 20 h 30, Tue-les

tous et reviens seul.

SAINT-BLAISE
Cinéma Royal : relâche.

HORIZONTALEMENT
1. Dans l'esprit d'un grand tragique. 2.

Telle la tête d'un lauréat. 3. Cours agréa-
ble à suivre. — Le milieu du bar. —¦
Il va ventre à terre. 4. Elle fut rivale
de Rome. — Un morceau pour deux. 5.
Boisson légèrement alcoolisée. —¦ Pain pour
lapin. 6. Opéra de Bellini . — Ville de
Chaldée. 7. Le dern ier renouvelle la mo-
de. — Correction. 8. Interjection. — Petite
mélodie de caractère aimable. 9. Bâtir. —
Dans le nom d'une spécialité médicale. 10.
Prénom masculin.  — Ville de Belgique.

VERTICALEMENT
1. Répéter fastidieusement. 2. Dimanche

de carême. — Echassier. 3. Lettres de
trop. — Enfants des douars. — Préposi-
tion. 4. Un homme singulier. ' — Petit
grain. 5. L'hégire , par exemple. — Rivière
de France. 6. Membre de la Chambre
haute. ¦— A lui l'écharpe. 7. Préfixe. —
Oxyde. 8. Fin de ballade. — Mis aux
arrêts de rigueur. 9. Venue. — Elle est
restée sans voix. 10. Rapprocher. — Agent
double.
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50e
foire ûe milan
jeune par son dynamisme, doyenne par son expérience

12 JOURS DE FOIRE GENERALE D 251 JOURS D'EXPOSI-
TIONS SPECIALISEES D PLUS DE 26.000 EXPOSANTS
DE 90 PAYS D 72 PAYS REPRESENTES OFFICIEL-
LEMENT

CALENDRIER MARS-JUIN 1972 

50» Foire Internationale 25' Ciné-meeting du MIFED - Marché
Ha Milan- 14-95 avril International du Film, du Film TV etae iwnan. it-^o avril d(J Documentajre: 19-25 avril
31* MITAM - Marché International du : ¦
Textile pour l'Habillement et TAmeuble- INTERBIMALL1972 - 3* Biennale Inter-
ment: mars (date â établir) nationale des Machines pour le Travail
13* Exposition-Congrès International du Bois: 20-28 mai
Chauffage - Climatisation - Réfrigéra- 3» SASMIL - Salon des Semi-ouvrés et
tion -Appareils Sanitaires: 1"-7 mars des Accessoires pour la Fabrication
12*M1AS - Salon International de l'Arti- et le Finissage des Meubles, des Ca-
cle de Sport: 4-7 mars pilonnages et pour la Menuiserie en
_. _, ...„—=-; !TT ^ ?—:—¦ général: 20-28 maiS* FLUID - Salon Italien des Equipe- _ 
ments Hydrauliques, Pneumatiques et Ml - D01972 - Biennale de Lunetterie et
de Graissage d'Ophtalmologie: 26-30 mai
2' EleMac - Salon des Eléments de 
Machines: 10-15 mars 21* MIPEL - Salon Italien de la Maro»
S* COMIS/PEL- Salon de la Fourrure: gutnerte et du Cuir (Exposition Intema-

16-20 mars tonale): 10r14 Juin

MIC 72 - Marché Italien des Couleurs: 18" COMIS/TRICOT - Salon de la Bon-
21-26 mars neterie: 20-23 juin

Inscrivez dans vos programmes une Cartes de légitimation et renseigne-
visite à la Foire de Milan et une vi- ments: Fiera di Milano, Largo Domo-
site à l'exposition spécialisée qui vous dossola 1, 20145 Milano (Italie) D Dé-
intéresse tout particulièrement. Com- légation de la Foirea- Gr. Uff. Giovanni
mandez d'avance le "Catalogue Pré- Iviglia, c/o Chambre de Commerça
Foire" qui paraît le 1"février et qui Italienne, Schifflàndeplatz 26,8022 Zu-
contient la liste de 80% environ des rich S 471080.
produits exposés. Pour faciliter la re-
cherche aux visiteurs étrangers, l'index
des produits exposés est rédigé en
français,anglais,allemand et espagnol.

La Foira da Milan décline, toute responsabilité au cas où les dates indiquées
dans ce calendrier seraient modifiées par les Organisateurs des Expositions.
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POURQUOI PAS
AU RESTAURANT

¦ LA PRAIRIE
Pour vos banquets
et repas de famille BBC Société Anonyme

BROWN BOVERI Brown, Boveri & Cie, Baden

C y 0/ Emprunt 1972 - 87 de f r. 50 000 000
destiné à la conversion ou au remboursement de l'emprunt
convertible 5% 1967-72 de fr. 82500000 à l'origine, dont
fr. 37003500 étaient encore en circulation le terfévrier
1972, ainsi qu'à la consolidation des engagements à court
terme.

Modalités da l'emprunt

Durée: maximum 15 ans

Titres: obligations au porteur de fr. 1000,
fr. 5000 et fr. 100 000

Cotation : aux bourses de Bâle, Genève et Zurich

Prix d'émission et de conversion

1 vl % Y compris 0,60% moitié du timbre fédéral sur titres

Conversion L.
Les porteurs d'obligations de l'emprunt convertible 5%
1967-72 ont la faculté de demander la conversion de leurs
titres en obligations du nouvel emprunt. Les obligations
à convertir sont à remettre sans coupons.

Souscription contre espèces

Le montant non absorbé par les conversions sera offert
simultanément en souscription contre espèces.

Délai de souscription et de conversion du 14 au 20 mars
1972, à midi

Des prospectus détaillés ainsi que des demandes de con-
version et des bulletins de souscription peuvent être obte-
nus auprès des banques soussignées.

13 mars 1972

Société de Banque Suisse Crédit Suisse
Union de Banques Suisses Banque Leu SA
Banque Populaire Suisse Société Privée de Banque et de Gérance
A. Sarasln & CI* Banque Cantonale d'Argovie

B B O S°de*e Anonyme
BROWN BOVERI Brown, Bovesï & Cie, Baden

Emprunt convertible 5% 1967—72
Les titres de l'emprunt convertible 5% 1967-72 seront
remboursables le 1" avril 1972; à partir de cette date il
n'existe plus de droit de conversion. Comme le 1w avril
1972 tombe sur les fêtes de Pâques, deux obligations de
cet emprunt d'une valeur nominale totale de fr. 1500, peu-
vent encore être converties

le mardi, 4 avril 1972
sans frais, au prix de fr. 1264.- en une action au porteur
BBC, série A, de fr. 500 valeur nominale, auprès des suc-
cursales suisses des banques suivantes

Â Union de Banques Suisses
Société de Banque Suisse
Crédit Suisse
Banque Leu SA
Société Privée de Banque et de Gérance
A. Sarasin & Cie

Les obligations annoncées jusqu'au 30 mars 1972 en vue
de leur conversion sont à remettre avec coupon au
1er avril 1972; elles donnent droit à des actions sérié A
avec coupon de dividende pour l'exercice 1971/72. Pour
les obligations annoncées le 4 avril 1972 le coupon au
1er avril 1972 est à détacher; elles donnent droit à des
actions série A sans coupon de dividende pour l'exercice
1971/72. La différence entre la valeur nominale de
fr. 1500 et le prix de conversion de fr. 1264.-, soit fr. 236. -,
sera donc bonifiée en espèces au moment de la conver-
sion.

13 mars 1972

Société Anonyme Brown, Boveri & Cie

•| 
M HUGUENIN LiljZk. ,

j 1er-Mars 14 rez-de-chaussée II nj WJHd

MAISON DE TROUSSEAUX *W^
^Wli Les nouveautés 1972 sont arrivées mimr

TV
couleur

noir et blanc

Vente
Location
Echanges

Service Impeccable,
rapide et conscien-
cieux par personnel

spécialisé

Neuchâtel
Radios -TV

Tél. 25 72 12.
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P„K£ Prêts personnels
c/ 391 Bon pour de l'argent comptant avantageux
Je désire un prêt personnel de frs. (max. frs. 25000.-) remboursable en mensualités (max. 60 mois)

Nom Date de naissance Revenus supplémentaires frs. ]
Q

Prénom Etat civil (salaire de l'épouse etc.)

Rue Nombre d'enfants Avez-vous des immeubles

NP/Lieu Nationalité Loyer mensuel frs.
No. de tél. Profession Prêt destiné à g

Demeurant ici depuis Employeur Date |
Ancien domicile A cette place depuis le Signature
Rue Salaire mensuel frs. A

remplir-envoyer- l'argent comptant arrive!

Discrétion garantie - pas 35 EHS ESSU ICIUQ KOHI lG l SA
de recherches Pfl l 1211 Genève 1 — Siège principal: Succursales:
(employeurs, voisins, lil! 31, rue du Rhône St-Gall Zurich
amis, parents) 1U tél. 022-2413 28 Neugasse 26 Lugano, Chiasso

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

cU*. THAA&K.
vous présente l'art artisanal
de l'île de beauté « Bali »

(Indonésie)
Trésor 2
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théine convient naturellement
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' Hier vers 21 h 30, la police était appelée
pour transporter à l'hôpital M. Félix Limât,
chef de district à la gare des CFF, qui
avait été heurté par une locomotive de
manoeuvre alors qu 'il se rendait à son
travail , en empruntant les voies, entre la
Boine et la gare. M. Limât souffre d'une
légère commotion , de blessures au front et
au bras gauche. 11 est hospitalisé à la
Providence.

Heurté par une
locomotive de

manœuvre

Voiture contre un
arbre : un mort

(c) Hier, vers 5 heures, un accident mor-
tel de la circulation s'est produit à Yver-
don, avenue des Bains, non loin du châ-
teau d'Entremont. Un conducteur fran-
çais, serveur au Casino d'Yverdon, M.
Daniel Lagrange, 24 ans, originaire de
Dijon, roulait seul au volant de sa voi-
ture en direction du centre, lorsqu'il a
perdu la maîtrise de son véhicule pour
une cause indéterminée. Après avoir zig-
zagué sur la chaussée, la voiture s'écra-
sa contre un arbre. Sous l'effet du choc,
la voiture a été démolie et le conducteur
a dû être dégagé par les hommes du PPS
d'Yverdon. Grièvement blessé, M. Lagran-
ge devait décéder durant son transport
à l'hôpital.

A vive allure !
(c) Un accident s'est produit à Yverdon ,
rue des Moulins. Un automobiliste d'un
village des environs, circulait en direction
du centre-ville , à vive allure. Il prit le
virage Midi-les-Moulins, à la corde,
escalada un trottoir , sur le côté droit , et
vint percuter un immeuble. Le conducteur a
été légèrement blessé.

Autour du monde
en quelques lignes

ROME (AP). — L'attaque d'un four-
gon postal, lundi en plein centre de
Rome, par quatre jeunes gens armés,
a fait un mort et un blessé. Les auteurs
de l'agression, afin de protéger leur re-
traite, ont tiré une série de rafales au-
tour d'eux avant de prendre la fuite
à bord d'une voiture avec l'argent déro-
bé. Un policier qui se trouvait sur le
seuil d'un magasin a été rué et un pas-
sant blessé.

La voiture des quatre gangsters a été
retrouvée vide non loin du lieu de
l'attaque. Une vaste chasse à l'homme
a été déclenchée par la police dans la
capitale italienne.

D'antre part, trois bandits armés et
masqués se sont emparés lundi matin
à Munich de 80.000 marks (96.000 fr.
suisses) qui étaient transportés à bord
d'une camionnette de la « Comerzbank ».
Après être montés dans la camionnette,
en stationnement devant une succursale
de la « Comerzbank », les bandits ont
conduit le véhicule dans un parc du
centre de la ville où ils l'ont vidée de
son précieux contenu.

Les trois hommes ont ensuite pris la
fuite.

Agression à Rome :
un mort, un blessé

Grand gala sportif
Ils étaient nombreux les spectateurs

qui , hier soir , s'étaient donné rendez-vous
au Palais des congrès, afin d'assister au
tirage au sort d'un concours organisé à
l'occasion des jeux de Sapporo par une
agence de voyage, mais aussi pour voir
en chair et en os les grands sportifs que
sont Odermatt , Blaettler , Kuhn et Jean-
dupeux , qui furent questionnés sur l'his-
toire du sport par Vico Rigassi et Ernest
Hui. Ce concours a donné les résultats
suivants : Odermatt . 2500 fr. ; Blaettler ,
2000 fr. ; Kuhn , 1500 fr. et Jeandupeux,
1000 fr. Ce fut ensuite le tirage au sort
du concours fait par Jean Wicky et Eddy
Hubacher. A relever la présence de Fritz
Chervet , champion d'Europe , ainsi que du
bob de Wicky, qui fut fort admiré par
les nombreux spectateurs. C'est le film
« Grand prix 1971 » qui mit fin à cette
soirée.

Quant au match de boxe qui opposait
Eric Nussbaumer à Celso Calzi, c'est
Nussbaumer qui l'emporta

Voiture en feu
Hier soir, vers 20 heures, les P.S. ont été

appelés, car une voiture était en feu à la
Chaux-de-Fonds. Les pompiers se sont ren-
dus sur place avec le camion tonne-pompe.
L'opération a été rapidement menée. Les
dégâts sont importants.

La situation boursière au Japon et en Australie
La tendance fut à nouveau très sélective

sur l'ensemble de la cote japonaise, l'indice
du Dow Jones indiquant des mouvements
de hauts et de bas caractérisant bien le
sentiment de nombreux investisseurs indécis,
face aux niveaux records actuels. Certes,
cette sélection s'est particulièrement portée à
nouveau sur les valeurs vedettes ou d'impor-
tantes transactions (surtout américaines)
furent mises au compte de Matsushita
electric industries, Sony, l'ensemble des
automobiles avec Toyota motor, Nissan
motor, Honda et Toyo Kogyo ainsi que
d'autres valeurs telles que Sekisni house et
Daiei supermarket, les gains sur ces valeurs
dépassent une fois encore largement 10 %
pour la semaine écoulée. Les valeurs de la
consommation furent en . général assez
fermes et certaines valeurs ressentaient du
lot telles que Calpis food, Yamazaki
baking, Daiichiya baking et Kirm breweries.
Les bancaires semblent également revenir à
la faveur des investisseurs en quête de
valeurs dites de refuge' et offrant encore
actuellement des rapports prix - bénéfices
relativement bas. Les valeurs des brokers
japonais s'inscrivent à des cours records
avec plus spécialement Nomura securities à
425 yen.

A noter finalement un intérêt extrême-
ment important dans le secteur des obliga-
tions libellées en yen en raison de dégage-
ments massifs des investissements en dollars
cherchant refuge dans la monnaie japonaise,
alors que le yen se traite toujours à son
niveau le plus élevé à environ 301 yen par
dollar.

SYDNEY
Après un début de semaine en forte

hausse sur des volumes les plus élevés que
l'on ait connus depuis deux ans, le marché
fut quelque peu stoppé dans son élan par
l'annonce de mardi dernier qu'Hamersley
holding devra inévitablement réduire l'im-
portance dc ses contrats avec le Japon
d'environ 10 % et que de nouveaux contrats
ne pourront se conclure que vers 1975, ceci
en raison de la stagnation relative dc
l'industrie japonaise de l'acier. Les
cuprifères suivaient la tendance en
sympathie et les prises de bénéfices furent
nombreuses quoique assez minces chez Mini

holding, Bougainville mining et Conzmc Rio
Tinto en particulier. Broken hill pty qui était
également sous pression à 11.80 dlrs s'est
par la suite reprise et terminait en hausse
de 50 cents à 12,30 dlrs suite à l'annonce
surprise faite jeudi par le groupe Esso-Bhp
qu'une importante découverte de pétrole
venait de voir le jour dans la région déjà
très prometteuse de < Bass strait ». Cette
nouvelle a suffi à remettre en selle
l'ensemble de la cote qui effaçait pratique-
ment toutes les pertes du début de semaine.
Ainsi les groupes Burmah-Woodside, Bridge
oil et Santos ltd bénéficiaient de cette
nouvelle et enregistraient une fois encore de
nombreux gains.

Les valeurs du nickel quant a elles sem-
blent momentanément délaissées mais font
montre depuis quelque temps d'une
résistance réelle. Quant aux secteurs
industriel et financier l'intérêt fut à nouveau
particulièrement important en raison, d'une
part, de l'afflux continuel d'excellents
résultats d'ensemble publiés en ce début
d'année et par l'engagement des
investisseurs professionnels pour les valeurs
bancaires d'autre part. Ainsi Bank of New
South Wales indiquait un nouveau record à
7,50 dlrs. (+ 30 cents), il en était de même,
dans une moindre mesure, de National
bank of Australasia et Anz bank. Les
brasseries ont montré une grande fermeté
sous la conduite des valeurs vedettes telles
que Tooths ltd , Carlton breweries et
Castclmaine Perkins. Les tabacs se sont
stabilisés et Philip Morris se consolide à
environ 11,50 dollars après sa très forte
hausse de plus de 30 % lors de ces dernières
semaines. Les valeurs du sucre se mettaient
en évidence avec Colonial sugar, Pioneer
sugar et Fairymead en raison du prix
record de cette matière sur les marchés
internationaux. Chez les immobilières l'on
remarquait tout spécialement Lcnd lease et
surtout stocks and holdings sur des rumeurs
d'une possible attribution gratuite d'actions.
La pharmaceutique Reckitt and Colcman
Australia haussait de 30 cents également à
l'approche dc son bonus décidé pour le 20
mars prochain.

Communiqué par
Trafitcx SA - Genève

ACCORD A BRUXELLES: plus «d'hvpofhëQue horlogère»
sor les négociations entre la Soisse et la CE E.

Informations horlogères Informations horlogères
J | i* y.yyy'A

La Communauté économique européenne
et la Suisse ont abouti , hier à Bruxelles ,
à un accord sur la question de l'utilisation
de pièces constitutives communautaires dans
la fabrication des montres bénéficiant de
l'appellation « Swiss made ».

En juin 1967, dans le cadre du Kennedy-
Round, un accord avait été conclu entre
les deux parties. Prévoyant entre autres que
les ébauches et parties réglantes commu-
nautaires —; c'est-à-dire françaises et alle-
mandes — achetées par des clients suisses
pourraient l'être sans que ces derniers per-

dent le bénéfice des « primes de fidélité »
accordées par l'ASUAG et Ebauches S. A.
aux fabricants qui s'approvisionnent exclu-
sivement auprès de ces sociétés. Cette frac-
tion de l'accord devait rapidement se heurter
à des difficultés d'application pratique : les
achats effectués par la Suisse restaient en
effet en dessous des contingents prévus par
l'accord.

Les parties se sont mutuellement rejeté
la responsabilité dc cet memploi, les Suisses
faisant valoir l'hétérogénéité des pièces fran-
çaises et le coût excessif des pièces alle-
mandes (réévaluation du mark), les indus-
triels horlogers de la CEE mettant en
cause la définition du « Swiss made » telle
qu'elle avait été arrêtée par les organisa-
tions professionnelles suisses et telle qu'elle

était en train d'être introduite dans la
législation fédérale.

DÉCEMBRE 1971...
Depuis lors, sans modifier la définition

fondamentale (selon laquelle une montre
a droit au « Swiss made » lorsqu'elle a été
assemblée en Suisse, mise en marche, réglée
et contrôlée par le fabricant suisse, est de
fabrication suisse pour 50 % au moins de
la valeur de ses pièces constitutives — mais
sans le coût de l'assemblage — et qu'elle
est assujettie au contrôle technique légal
en Suisse selon le système en vigueur), le
Conseil fédéral a prévu, dans une ordon-
nance du 23 décembre 1971, que le coût
de l'assemblage pourra être pris en consi-
dération , pour le calcul de la valeur des

pièces constitutives de fabrication suisse.
Lorsqu'une procédure dc certification prévue
par un traité international garantit que, par
suite d'une étroite coopération industrielle,
il y a équivalence de qualité entre les
pièces constitutives étrangères et les pièces
constitutives suisses.

... ET MARS 1972
C'est sur cette base que le nouvel accord

a été réalisé à Bruxelles entre la délégation
suisse dirigée par l'ambassadeur Raymond
Probst et son homologue de la CEE. Les
négociateurs ont convenu simultanément de
la définition à donner à l'équivalence de
qualité par l'établissement d'une liste d'ar-
ticles dont la qualité est reconnue de part
et d'autre. Ils ont prévu les modalités
d'adjonction de nouveaux articles ou de re-
tranchement d'articles démodés de cette liste.
Ils ont fixé la procédure à suivre en cas
dc différends.

On peut saluer avec faveur, déclare-t-on
en Suisse, la conclusion de cet accord qui
règle dc manière satisfaisante un point de
contentieux important et permet également
d'aborder la phase finale des négociations
générales entre la Suisse et la CEE, sans
« hypothèque horlogère ».

Cet accord marque aussi les progrès Im-
portants réalisés sur le plan de la coopé-
ration entre les industries horlogères euro-
péennes. Coopération récemment améliorée
encore par I'« européanisation » du secteur
horloger dc la Foire dc Bâle. ,

UNE « AFFAIRE
FENTENER » À
MONTMOLLIN ?
(c) Malgré les avertissements de la
commission du feu, un habitant de
Neuchâtel possédant une résidence se-
condaire à Montmollin, a bâti une
maisonnette complète attenante à l'au-
tre, sans déposer le moindre plan.
Or, malgré la correspondance de la
commune, qui est intervenue auprès
de l'Etat, aucune mesure n'a encore
pu être prise.

La commission du feu exigera-t-elle
la démolition pure et simple du bâti-
ment construit en contravention de
tous les règlements communaux et
cantonaux établis ?

NEUCHATEL io mars 13 mars
Banque nationale . . 560.— d 560.—
Crédit foncier neuchât. 710.— d 710.—
La Neuchàteloise as. g. 1600.— d  1600.— d
Gardy 145.— d 145.— d
Cortaillod 5200.— d 5200.— d
Cossonay 2300.— d 2350.— d
Chaux et ciments . . 620.— d 620.— d
Dubied 1950.— o 1900.— o
Ciment Portland . . 3400.— d 3475.—
Interfood port. . . . 6750.— d 6750.— d
Interfood nom. . . . 1300.— o 1300.— o
Navigation Ntel priv. 65.— d 65.— d
Girard - Perregaux . 725.— d 725.— d
Paillard port 355.— d 360.— d
Paillard nom. . . . .  105.— d  105.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1180.— d 1180.— d
Crédit foncier vaudois 880.— 860.—
Innovation 440.— 440.—
Romande d'électricité . —.— —.—
Ateliers constr. Vevey 580.— d 580.— d
La Suisse-Vie ass. . 2875.— d 2875.— d
Zyma 3200.— d 3300 —

GENÈVE
Grand Passage . . . 615.— 610.—
Charmilles port. . . 800.— 850.—
Charmilles nom. . . —.— —.—
Physique port. . . . 430.— 450.—
Physique nom. . . . 300.— d 310.—
AKZO 85.50 84.50
Philips 50.75 49.50
Royal Dutch . . . .  144.50 142 —
Monte-Edison . . . 4.60 4.50
Olivetti priv 10.25 10.25
Allumettes B . . . .  142.— 138.— d
S. K. F. B —.— 306.— d

BALE
Pirelli internat. . . . 252.— 260.—
Bâloise-Holding . . 228.— 229.—
Ciba - Geigy port. . , 2875.— 2880.—
Ciba - Geigy nom. . 1575.— 1580.—
Ciba - Geigy bon . . 2685.— 2730.—
Sandoz 4620.— 4660.—
Hoffmann-L. R. 110 .19075.— 19250.—

ZURICH
Swissair nom. . . . 599.— 599.—
Swissair port. . . . 715.— 712 —
Union banques suisses 4240.— 4260.—
Société banque suisse 4060.— 4100.—
Crédit suisse . . . .  4140.— 4200.—
Bque Hyp. com., port. 1400.— d 1400.— d
Bque Hyp. com., nom. 1290.— d 1280.— d
Banque pop. suisse . 2365.— 2365.—
Bally 1300.— d —.—
Electro Watt 2875.— 2900.—
Motor Colombus . . 1525.— 1570.—
Italo-Suisse . . . .  285.— 284.—
Réassurances Zurich . 2300.— 2305.—
Winterthour ass. nom. 1025.— 1030 —
Zurich ass 5650.— 5625.—
Alu. Suisse port. . . —.— 2140.—
Alu. Suisse nom. . . 990.— 980.—
Brown Boveri . . . 1355.— 1370.—
Saurer 1700.— 1710.—
Fischer 1370.— 1365.—
Landis & Gyr . . .  1500.— 1500.—
Lonza 2250.— 2250.—
Nestlé port 3295.— 3300.—
Nestlé nom 2170.— 2175.—
Sulzer 3500.— 3525.—
Oursina port —.— —.—
Oursina nom. . . . —.— —.—
Alcan 80.75 80.50
Am. Tel & Tel. . . 173.— 173.50
Canadian Pacifie . . 56.75 57.—
Du Pont 655.— 646.—
Eastman Kodak . . . 414.— 413.—
Ford Motor . . . .  275.— 274.—
General Electric . . 245.50. 241.—
General Motors . . . 314.— 316.—
I.B.M 1454.— 1439.—
International Nickel . 134.50 132.50
Kennecott 108.— 107.50
Litton 78.25 77.50
Std Oil New-Jersey . 293.50 287.—

10 mars 13 mars
Union Carbide . . . 175.— 175.—
U. S. Steel 126.50 d 127 —
Machines Bull . . . 65.50 66.—
Italo-Argentlna Cia . 60.— 61.—
Sodec 119.— 119.—
A. E. G 197.50 195.50
Farben. Bayer . . . 167.50 166.—
Farbw Hœchst . . . 200.— 198.—
Mannesmann . . . .  198.50 196.—
Siemens 286.50 284.50

PARIS
Air liquide 366.— 361.50
Aquitaine 588.— 595 —
Cim. Lafarge . . ..  215.— 214 —
Citroën 79.90 79.90
Fin. Paris Bas . ..  242 — 241.10
Fr. des Pétr 220.80 221.80
L'Oréal 1991.— 1999.—
Machines Bull . . . 84.30 82.90
Michelin . . .. . .  1308.— 1287 —
Péchiney 148.50 147.—
Perrier 270.— 266.10
Peugeot 274.20 273.30
Rhône - Poulenc . . 168.90 166.50
Saint-Gobain . . ..  158— 157.—

LONDRES
Anglo American . . 285.— 282.—
Brit. & Am. Tobacco 323.50 326.50
Brit. Petroleum . . . 552.50 558.50
De Beers 237.50 245.50
Electr. & Musical . 208 — 220.—
Imp. Chemical . . . 263.— 267.—
Imp. Tobacco . . . 107.50 108.50
Rio Tinto 219.50 219.50
Roan CM. ¦ ¦ ¦ ¦ . 216.— 216.—
Shell Transp 316.— 318.—
Western Hold. . . . 902.50 902.50 .
Zam. Anglo-Am. . . 211.— 210.—

FRANCFORT
A. E. G 163.20 160.70
Audi NSU 226 — o 225.50
Bad. Anilin . . . .  153.50 152.40
B. M. W 186.— 187.—
Daimler 363.— 358 —
Deutsche Bank . . . 335.10 331.50
Dresdner Bank . . . 273.50 o 273 —
Farben. Bayer . . . 139.— 138.80
Hœchst. Farben . . . 165.— o 164.— o
Karstadt 376.— 371.—
Kaufhof 277.— 271.—
Mannesmann . .. .  164.50 164.—
Siemens 236.— 236.— o
Volkswagen . . . .  152.10 149.—

Cours communiques sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allied Chemical . . 29 2S-1/2
Allumin. Americ. . . 49-1/2 48-5/8
Am. Smelting . . . 21-3/4 21-3/4
Am. Tel. & Tel. . . 45-1/8 45
Anaconda 19 18-7/8
Bœing 23-3/4 23
Bristol & Myers . . 59 59-1/4
Burroughs 169-3/8 168.—
Canadian Pacific . . 16-1/2 16-1/2
Caterp. Tractor . . . 50-7/8 51-1/4
Chrysler 32 31-7/8
Coca-Cola 131-1/4 126-1/4
Colgate Palmolive . 68-1/2 67
Control Data . . . .  64-1/2 63
C.P.C. int 35-7/8 35-1/2
Dow Cheminai . . . 82-1/8 82-1/4
Du Pont 170 168
Eastmann Kodak . . 108-5/8 106-1/4
Ford Motors . .. .  72 72
General Electric . . 63-1/4 63-1/2
General Foods . ..  30 29-3/4
General Motors . . . 82-3/8 82
Gilette 44-3/4 43-1/4
Goodyear 30-1/2 30-1/8
G u If Oil 27-3/8 27.1/8
I.B.M 378-1/4 373-1/4
Int. Nickel 34-3/8 34-1/4

-.- ' - ¦ - . - ¦¦ ..r v ' .;..„! .;,y.. ;-:.. ^V ' 1

10 mars 13 mars
Int. Paper 35 35
Int. Tel. & Tel. . . . 58-7/8 58-3/8
Kennecott 28-1/8 28
Litton 20 19-7/8
Merck '37 36-1/4
Minnesota Mining . . 144-3/4 143-1/8
Mobil Oil 54-7/8 54-3/8
Monsanto 52-1/4 51-7/8
National Cash . . .  34 33-1/2
Panam 14-5/8 14-1/8
Penn Central . . . .  4-5/8 5
Philip Morris . . . .  78-5/8 77-1/8
Polaroid 117-3/8 116
Procter Gamble . . 87-1/2 83-3/4
R.C.A 41-3/8 41
Royal Dutch . . . .  37-3/8 36-5/8
Std Oil Calif . . . .  59-3/4 59-1/4
Std Oil New-Jersey . 75-3/8 73-3/4
Texaco 32-5/8 32-1/2
T.W.A 53-3/8 53
Union Carbide . . . 45-3/4 45-1/4
United Aircraft . . . 33-3/4 33-3/8
U.S. Steel 33 33
Westingh. Elec. . . . 47-3/4 46-3/4
Woolworth 43-5/8 42-7/8
Xerox 141-1/4 139-5/8

Indice Dow Jones
industrielles . . . .  939.88 928.66
chemins de (er . . . 260.63 261.20
services publics . . 115.42 115.06
volume 19.700.000 16.730.000

Cours communiqués
par Emmanuel Deetjen S.A., Lausanne

w.-

La tendance
Un net repli s'est opéré lundi sur l'en-

semble du marché, sous la pression exer-
cée par les prises de bénéfices.

Ces mêmes facteurs avaient déjà pesé
sur la tendance au cours de la semaine
dernière, mais le repli avait été moins
accusé.

Seules les valeurs ferroviaires ont gagné
des points, à la suite des prévisions opti-
mistes sur leur bilan de. cette année.

Cours des billets de banque étrangers
du lundi 13 mars 1972

Achat Vente
Angleterre (1 £) . . 9.90 10.25
U.S.A. (1 $) . . . .  3.77 3.87
Canada (1 S can.) . 3.78 3.88
Allemagne (100 DM) 119.50 123 —
Autriche (100 sch.) . 16.50 16.90
Belgique (100 fr.) . . 8.60 8.95
Espagne (100 ptas) . 5.75 6.05
France (100 fr.) . . . 76.50 80 —
Danemark (100 cr. d ) 53.50 56 50
Hollande (100 fl.) . . 120.— 123.50
Italie (100 lit.) . . . — .64 —.67
Norvège (100 cr. n.) • 56.50 59 50
Suède (100 cr. s.) . 79.— 82.—

Marché libre de l'or
Pièces :
suisses (20 fr.) . . . 50.— 54.—
françaises (20 fr.) . 47.— 51.—
angl. (1 souv. anc.) 53.— 57.—
angl. (1 souv. nouv.) 45.— 49.—
américaines (20 S) . 265.— 285.—
Lingots (1kg) . . . 5900.— 6000.—

Communiqués à titre indicatif par la
Banque Cantonale Neuchàteloise

EMBARDÉE
MORTELLE

LAUFON

Dans la nuit de dimanche à lundi , vers
minuit , une voiture immatriculée en Alle-
magne et occupée par deux Allemands de
la région de Braunschweig, en montage
à Laufon, est sortie de la route dans un
virage à la Baslerstrasse , à Laufon. Cette
voiture est montée sur le trottoir , puis s'est
tournée sur le côté et a fait plusieurs tours
sur elle-même. Tandis que le conducteur
était éjecté, le passager a pu sortir par ses
propres moyens, bien que grièvement blessé.
Tous deux ont été transportés immédiatement
à l'hôpital de Laufon. Le conducteur, M.
Georg Brandt , 37 ans, y est décédé. Son
camarade , Gunther Schneider, 32 ans, se
trouve dans un état grave.

DELÉMONT

Hier soir a eu lieu à Delémont une
assemblée communale extraordinaire. 97
citoyens et citoyennes seulement , sur 6500
que compte la cité, y ont participé, et ils
ont accepté tacitement tous les objets
inscrits à l'ordre du jour , soit : un capital
de garantie de 20.000 fr. pour la centrale
d'émission des communes suisses ; un crédit
de 26.000 fr. pour l'étude d'un avant-projet
d'un bâtiment destiné au corps des sapeurs-
pompiers ; un crédit de 37.000 fr. pour
l'aménagement de jardins d'enfants ; un
crédit de 68.000 fr. pour la réfection de la
façade et de la toiture de la porte aux
Loups ; un crédit de 18.500 fr. pour le
prolongement de la canalisation de la rue
du Crêt ; un crédit de 35.000 fr. pour la
participation de la municipalité aux frais
d'élargissement et de construction d'un
troittoir au chemin du Vorbourg ; un crédit
de 80.000 fr. pour l'aménagement du caveau
du château ; un crédit de 70.000 fr. pour la
création d'une bibliothèque des jeunes dans
la chapelle de l'ancien hospice.

Tous les crédits
ont été acceptés

Décès de M. Marcel Courvoisier
On a appris le décès subit de M. Marcel

Courvoisier. Lorsqu'on le rencontrait en-
core à la fin de la semaine passée, rayon-
nant et heureux, jamais on n'aurait pensé
que 48 heures plus tard on devrait s'en
séparer pour toujours. Tout le monde se
souviendra d'un ami sincère, dévoué pour
tout et qui savait improviser des discours
en toute occasion, pleins d'esprit et sensés.
L'activité de Marcel Courvoisier fut abon-
dante. Le défunt a consacré sa carrière
au service de l'Etat. Né en 1898, il fut
engagé comme surnuméraire au départe-
ment de police le 28 juillet 1919. Le
3 décembre do la même année, il était
nommé commis au département de l'inté-
rieur et le 19 septembre 1925, il était
transféré au département de l'industrie où,
le Conseil d'Etat lui confia le poste de
2me secrétaire le 1er octobre 1930. Il fut
enfin chargé du poste d'administrateur-
adjoint à l'Office cantonal du travail le
1er juin 1934, service dans lequel il ter-
mina sa carrière professionnelle, tout heu-
reux de prendre une retraite bien méritée
et dont il a pu jouir dès le 31 décembre
1963. Il eut le malheur de perdre sa fem-
me qui s'était dévouée elle aussi pour de
nombreuses causes.

M. Courvoisier fut notamment comman-
dant du corps des sapeurs - pompiers do
1936 à 1948, membre, durant de nom-
breuses années, do la commission du feu
et durant quelque 30 ans, président do
l'Association des sociétés locales. Conseil-
ler général , représentant du parti radical ,
de 1924 à 1968, il en assuma la présidence
à quinze reprises. En 1951, il était nommé
membre honoraire de la Fédération can-
tonale des sapeurs-pompiers et, dès 1967,
président d'honneur de l'Association des so-
ciétés locales.

M. Marcel Courvoisier eut également
dans le domaine de la gymnastique une
activité débordante qui lui valut d'être nom-
mé membre honoraire cantonal en 1961 ;
il était secrétaire du groupe du Vignoble
de la Société suisse des vétérans gymnastes.

A l'Union de gymnastique du vignoble neu-
châtelois, il fut 30 ans président et il y a
15 ans , il avait été nommé président d'hon-
neur. Il assuma également pendant plus de
dix ans la présidence de la Société fédérale
de gymnastique de Boudry et avait été
nommé membre honoraire en 1932. Il as-
suma également pendant un' certain temps
la présidence de la Société des magistrats
et fonctionnaires de l'Etat dont il était
président d'honn eur, suivant avec assiduité
les assemblées de comité en cherchant à
défencre le sort des retraités. Il était se-
crétaire de l'Œuvre du secours suisse d'hi-
ver. Enfin, M. Courvoisier a assumé depuis
sa création , le secrétariat de l'Amicale de
la Fanfare de Boudry. Les musiciens le
conduiront mercredi à sa dernière demeure,
dans sa terre boudrysanne qui lui a été
si chère.

M. Marcel Courvoisier

Une énorme
avalanche menace

à la frontière
italo - suisse

DOMODOSSOLA (AP). — Le bu-
reau des douanes de Paglino , à la frontière
italo-suisse, a été abondonné lundi en raison
de la menace d'une énorme avalanche. Il a
été reculé à Iselle, à deux kilomètres do là.

Les automobilistes ont été avertis que
l'utilisation de l'autoroute vers le col du
Simplon est périlleuse.

Les cadres de! la
construction s'organisent
MONTREUX (ATS). — L'Union vau-

doise des cadres du bâtiment et du génie
civil (UCBG), qui est la plus importante
organisation de la branche dans le canton
avec 350 contremaîtres, chefs de chantier et
techniciens , a siégé samedi à Montreux. M.
François Portner , secrétaire central de la
FOBB, a souligné que le grand syndicat
suisse de la construction était en train
d'étendre avec succès son activité en faveur
des cadres, employés techniques et employés
administratifs des entreprises. Des groupe-
ments analogues à l'UCBG existent à
Genève et dans le Jura , et d'autres sont en
formation à Neuchâtel et en Valais.
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Triomphe électoral mais gros ennuis politiques :
les marxistes déclarent la guerre à Mme Gandhi

LA NOUVELLE-DELHI (AFP). — Les
communistes « marxistes » des deux Cham-
bres du parlement fédéral ont vainement
tenté, lundi , d'interrompre l'inauguration de
la session dite du budget.

Aux cris dc « A bas le gouvernement , à
bas Indira Gandhi, les élections sont une
farce », les parlementaires marxistes (dont le
parti est indépendant de Moscou et de Pé-
kin) ont voulu couper la parole au pré-
sident de la République, M. Giri, qui pro-
nonçait le discours inaugural exposant les
grandes lignes de la politique du gouver-
nement.

Sous l'œil impassible de Mme Indira
Gandhi et des membres du cabinet, le pré-
sident Giri n'a tenu aucun compte des in-
terpellations et a parlé d'une voix de stentor
pendant environ trente-cinq minutes. Les
clameurs des marxistes ont cependant rendu
inaudible ou incompréhensible la majeure

Des fleurs quand même pour « l'homme » fort de l'Inde.
(Téléphoto AP)

partie dc son allocution — dont le texte a
été distribué ultérieurement aux députés.

A l'issue du discours, en anglais, du pré-
sident, et alors que M. Giri commençait le
même discours en hindi, les marxistes, au
nombre d'une quarantaine, se sont levés et
ont quitté la salle en hurlant notamment
« Les élections ont été truquées », « Le
gouvernement est l'assassin du parlementa-
risme », •< Indira est le bouclier de la dé-
mocratie ».

Les parlementaires marxistes qui, jusqu'à
présent, se pliaient volontiers aux règles
pompeuses de la démocratie parlementaire
indienne, entendaient protester contre les
exactions commises, selon eux, par la police
et par les militants du parti du nouveau
congrès.

ACCUSATIONS
D'après certains députés marxistes, « de

nombreux militants marxistes » auraient été
assassinés « par la police et par les tueurs à
gages du nouveau congrès », au cours de la
campagne électorale qui a précédé les élec-
tions régionales.

Les élections régionales, qui se sont dé-
roulées du 5 au 11 mars, et dont le résultat
est encore incomplet, semblent se solder par

un nouveau triomphe pour le parti de Mme
Gandhi.

La manifestation des parlementaires mar-
xistes retient l'intérêt des observateurs, car
elle pourrait constituer le prélude d'une « li-

gne nouvelle » qui amènerait le parti com-
muniste marxiste à renoncer au parlemen-
tarisme et à l'« élcctoralisme », ainsi que le
demandent l'aile gauche de ce parti et,
d'ailleurs, les diverses factions « révolution-
naires » du mouvement communiste indien.

Dans son discours, M. Giri a notamment
déclaré que l'Inde veut l'amitié du Pakistan
et qu'elle espère que le gouvernement pa-
kistanais acceptera son offre d'entretiens di-
rects pour le règlement des problèmes entre
les deux pays.

LES URNES
Le parti du nouveau congrès de Mme

Gandhi consolide en effet encore sa victoire
en obtenant la majorité absolue dans deux
nouveaux Etats, le Haryana et le Rajasthan,
au nord du pays.

Ces deux nouvelles victoires portent à
huit le nombre des Etats où le parti a, jus-
qu'à maintenant obtenu la majorité des suf-
frages.

Le parti du nouveau congrès a également
remplacé le parti de droite Jana Sangh au
conseil métropolitain de Delhi et il est en
tète dans quatre autres Etats, dont le Jam-
mu et le Cachemire.

Citoyen d honneur...
Cet homme souriant n'est pas le premier sujet d un cortège
historique, bien qu'il soit lui-même entré dans l'histoire. Du vaisseau
« Apollo », au landeau de la Belle Epoque, c'est tout ce qui sépare
Neil Armstrong, le premier homme sur la Lune, du titre de citoyen
d'honneur qui vient de lui être décerné par la cité écossaise de

Langhoim.
(Téléphoto AP)

Vingt et un ans derrière les barreaux pour
l'officier anglais oui reoseignait l'URSS

WINCHESTER (Angleterre) (Reuter-
DPA). — Un officier de la marine
royale britannique, James Bingham, 31
ans, a été condamné à .21 ans de prison
lundi par un tribunal de Winchester , dans
le sud de la Grande-Bretagne. Il a été
reconnu coupable de livraison de secrets
militaires à l'Union soviétique, secrets
que sir Rawlinson, le procureur, a
estimé revêtir une valeur « au-delà de
toute estimation ».

Le sous-lieutenant Bingham , spécia-
liste en torpilles avait vendu des secrets
navals pour s'acquitter de dettes con-
tractées par l'achat d'une maison et
d'une voiture, affirmait l'acte d'accusa-
tion.

Le procureur général a précisé que
Bingham avait espionné pour le compte

des Soviétiques pendant environ 18 mois
et qu 'il avait reçu d'eux 2300 livres ster-
ling.

Pendant l'été 1970, Bingham et sa
femme Maureen avaient discuté de la
façon dont il pourraient payer leurs
dettes. Sa femme lui avait suggéré de se
rendre à l'ambassade d'URSS et d'y
vendre des secrets britanniques. Sir Peter
a déclaré qu 'il ne s'était pas agi d'une
affaire dans laquelle les Soviétiques
avaient cherché à « acheter » un sujet
britannique. Selon les propres déclara-
tions de l'accusé, c'est l'officier lui-même
qui a sollicité les autorités soviétiques.

SANS DEFAILLANCE
, Pendant 18 mois, le sous-lieutenant a
délibérément et méthodiquement recueil-

li des renseignements secrets et des
photographies sur les déplacements des
navires et les manœuvres alliées.

Mme Bingham s'était rendu elle-même
à l'ambassade soviétique à Londres et
avait fait part à un factionnaire sovié-
tique des soucis de son mari pour
s'acquitter de ses dettes. Par la suite il
lui fut déclaré que son mari devrait se
rendre à une adresse privée à Londres.
Où pour la première fois, il rencontra
les Soviétiques.

D fut découvert à la fin août 1971 par
la défense britannique. Découverte qui
coïncida avec l'« incident » de l'agent du
KGB soviétique Oleglialin.

De Moscou à Jérusalem
MOSCOU (AP). — SI le rythme

actuel des départs se maintient —
p lus de 5000 depuis le début de l'an-
née — 30.000 Israélites soviétiques
vont émigrer en Israël en 1972.

Selon des sources bien informées,
les autorités soviétiques auraient
même communiqué ce chiffre aux Is-
raéliens lors de contacts officieux.

En 1970, un millier d'Israélites
avaient été autorisés à quitter l'Union
soviétique. L'an passé, grâce à la
pression des communautés juiv es et
aux critiques de l'étranger, 13.905 vi-
sas d'émigration ont été délivrés.

Depuis le début de l'année, 2300
juifs auraient été autorisés à partir
pour Israël en janvier, 2200 en fé-
vrier et environ un millier depuis le
début du mots de mars. ,

Plus de 80 % de ces émigrants sont
originaires de Géorgie. En revanche,
les Israélites habitant les grandes vil-
les comme Moscou, Leningrad, Kiev,
Odessa, etc., rencontrent davantage
de difficultés pour quitter l'Union
soviétique.

Les autorités soviétiques s'opp ose-
raient au départ des juifs ayant oc-
cupé des postes plus ou moins liés à
la défense nationale et à la recher-
che.

La « primaire » de Floride est un
lest pour les chances de Wallace

MIAMI (AP). — Les élections pri-
maires de Floride, qui ont lieu aujour-
d'hui vont être décisives pour l'avenir
politique de M. Wallace, candidat ségré-
gationniste qui se présente sous l'éti-
quette démocrate.

Selon la plupart des sondages
d'opinion, il distancera ses dix autres
adversaires démocrates parmi lesquels
on compte les sénateurs Humphrey,
Hartke, Jackson, McGovern et Muskie.

Un raz-de-marée en faveur de M.
Wallace encouragerait vraisemblablement
celui-ci à se présenter dans d'autres
Etats et vraisemblablement à créer un
parti indépendant.

« Je crois que je serai le vainqueur
mardi , a-t-il déclaré. Je pense que nous
avons une très bonne chance d'emporter
la majorité des délégués. »

Le gouverneur de l'Alabama a
annoncé son intention de participer aux
« primaires » de Californie « si nous réa-
lisons une bonne performance en
Floride ».

La campagne pour les élections pri-
maires a été dominée par le problème
racial du s busing », c'est-à-dire le trans-
port des écoliers par autocar pour éviter
la ségrégation scolaire.

ENCORE HUMPHREY
Le principal adversaire de M. Wallace

semble être M. Humphrey. « Je pense, a
déclaré récemment ce dernier, que je
suis le meilleur candidat libéral qui ait

une chance de battre M. Wallace. Je ne
crois pas qu'une victoire de M. Wallace
porterait atteinte à ma candidature au
sein du parti démocrate parce que je ne
le considère pas comme un démocrate. »

Dans le camp républicain , M. Nixon

Wallace au milieu de ses partisans.
(Téléphoto AP)

affrontera le conservateur Ashbrook,
mais, selon toute vraisemblance, le pré-
sident obtiendra un succès écrasant. Son
adversaire a annoncé d'autre part, son
intention de se retirer s'il obtient moins
de dix pour cent des voix.

WASHINGTON (AP). - La marine
soviétique construit actuellement un nou-
veau type de croiseur à longue auto-
nomie.

Selon les services de renseignement ,
ce bâtiment d'environ 9000 tonneaux
sera probablement équipé de batteries
de" D.C.A. et de missiles mer-mer.

Ce navire est en construction aux
chantiers navals Nikolaiev sur la mer
Noire.

Les experts du département de la dé-
fense ont informé récemment le Con-
grès que les Soviétiques développaient
leur marine de guerre et que la mo-
dernisation de la flotte de surface al-
lait s'accélérer au cours des cinq pro-
chaines années. D'ici à 1977, la moitié
de la flotte soviétique devrait être équi-
pée de missiles.

Selon les dernières estimations améri-
caines , la flotte soviétique s'est accrue
de 63 nouveaux bâtiments au cours des
cinq dernières années, portant à 215
navires de gros tonnage les effectifs de
la flotte de surface.

L'armada
soviétique

Pour la suite
Question pour un jeu télévise : com-

bien la conférence de Paris sur le
Viêt-nam a-t-elle déjà tenu de séances ?
Cinq cents ? Plus ? Moins ? Beaucoup
moins en effet, car la conférence de
l'avenue Klébcr vient tout juste de
commencer. Elle a débuté, sans crier
gare, en ce lundi où l'ambassadeur des
Etats-Unis, chef de file du grand patro-
nat américain, est allé rendre visite à
son collègue de la Chine populaire.
A l'ordre du jour une seule question :
comment faire la suite à Paris, Washing-
ton et Pékin ? Peut-être ailleurs aussi.

Depuis que l'appendice de M. Kissin-
ger est devenu un secret d'Etat, et que
le président-bis des Etats-Unis revêt un
costume couleur de muraille pour longer
les Champs-Elysées, puisque, en somme,
au siècle de la lumière, nous voici reve-
nus au temps de la diplomatie secrète,
il est bien normal que deux ambassa-
deurs aient de-ci, de-Ià et de temps à
autre, un brin de conversation.

Rien que pour reprendre les thèmes
ébauchés à Pékin. Pour évoquer à bâ-
tons rompus, des vérités élémentaires.
Quel temps fait-il du côté de Hué ?
A-t-on déjà déchiré le testament de
Ho Chi-minh ? Un tas de petits riens
sans lesquels n n'y aurait aucun in-
térêt pour Américains et Chinois à en-
tretenir une ambassade à Paris. Mais,
l'homme de la rue, qui ne connaît
strictement rien à .la politique, a déjà
compris que si les conversations sino-
américaines ont commencé à Paris, c'est
qu'il faut sortir la conférence asiatique
du bourbier où depuis des mois elle
s'est enlisée. Il faut que le tapis vert
se mette à l'heure de l'Asie. Les diplo-
mates, eux aussi, ne doivent pas oublier
que NLxon est allé à Pékin. Même
ceux des pays amis et alliés.

Il faut que triomphe la viernamisa-
tion. Pour y parvenir, et depuis 1965,
les Etats-Unis ont dépensé 98 milliards
de dollars jusqu'au 31 décembre 1971.
Les conseillers de NLxon estiment que,
d'ici au 31 juillet, 12 milliards de
dollars seront encore dépensés. Pour
y parvenir, et imposer après la guerre
la loi du libre choix et non celle du
plus fort, les Etats-Unis, la guerre étant
hélas la guerre, ont arrosé 23.360 kilo,
mètres carrés de territoire vietnamien
avec 50.000 tonnes de produits toxiques
ou défoliants.

Mais les choses n'en sont plus là,
car elles vont vite en politique. Tout
ce qui ennuie on l'oublie, et c'est bien
commode. Ainsi, qui se souvient au-
jourd'hui des deux premières phrases
du testament de Ho Chi-minh,. dont
Leclerc dans une lettre à G. Bidault
écrivait : « C'est un grand ennemi de
la France. » Au point où nous en som-
mes, voyez-vous quelqu'un, aujourd'hui,
manquant à ce point aux usages pour
se permettre de lire les deux premières
phrases de ce testament ? Les voici
d'ailleurs : « Dans la lutte contre l'agres-
sion américaine, nous avons la certitude
absolue de remporter la victoire ». Qui
se souvient du programme de base du
gouvernement de Saigon, du dernier
plan de paix américain, des neuf points
de Hanoï et des sept du GRP ?

Heureusement, dans le silence feutré
d'un hôtel particulier où jamais ne péné-
trera le moindre Garde rouge, en proie
à la ligne prolétarienne, les ambassa-
deurs américain et chinois ont com-
mencé à jouer leur berceuse.

J'ai sous les yeux un document éma-
nant de Nhan-dan , le journal du PC
de Hanoï. Il annonce que Pékin a
décidé d'accorder « une aide militaire
et économique complémentaire pour
1972 ». Le 22 janvier, le GRP publiait
un communiqué disant que Nixon fai-
sait penser « à une poule boiteuse qui
est réduite à picorer autour du mou-
lin ». Qu'est-ce que cela signifie ? Des
mots. En voici d'autres d'ailleurs. Nixon
n'a-t-il pas dit (février 1972) que « la
Chine et les Etats-Unis avaient des
intérêts parallèles»? Et la nièce de
Mao apprend la Bible. En anglais.

L. GRANGER

Trafic
d'œuvres d'art

italiennes
FLORENCE (AP). - Un juge de Flo-

rence a inculpé lundi un industriel, le ba-
ron Thyssen-Bormenisza, de Lugano, ainsi
que deux Italiens, d'exportation illégale
d'oeuvres d'art italiennes.

Selon le magistrat, les deux Italiens, les
frères Grassi, ont vendu frauduleusement à
l'industriel un crucifix du XHIe siècle et
une toile du maître italien du XVe siècle
Francesco di Gorgio Martini représentant
la Vierge.

Ces deux œuvres, a précisé le juge, ont
été sorties d'Italie en 1965 sans autorisa-
tion. Le baron Thyssen Bormenisza a,
dit-il, payé aux deux frères 21.8 millions
de lires pour le crucifix et 76 millions de
lires pour le tableau.

La Grande-Bretagne
a « lâché » Formose

TOKIO (AP). — Un communiqué
diffusé simultanément à Londres et Pé-
kin a annoncé que la Grande-Bretagne
et la Chine populaire ont décidé
d'échanger des ambassadeurs, a annoncé
mardi l'agence « Chine nouvelle ».

Par ailleurs, des personnalités officiel-
les du gouvernement nationaliste chinois
ont déclaré que la Grande-Bretagne
s'occupe actuellement de la fermeture de
son consulat à Formose.

Il est probable que la fermeture du
consulat était l'une des requêtes for-
mulées par la Chine pour l'établissement
de relations à l'échelon des ambassa-
deurs avec la Grande-Bretagne.

Londres, dans lo communiqué qui a
été publié simultanément en Grande-
Bretagne et à Pékin, abandonne, en
effet, la théorie selon laquelle « le statut
de Taïwan n'est pas défini », et recon-
naît la revendication chinoise sur l'île,
considérée par le gouvernement de Pé-
kin comme partie intégrante du terri-
toire chinois.

Que se passe-t-il
donc à Bahrein?

KOWEÏT (AFP). — Le couvre-feu a
été institué sur l'ensemble du territoire
de l'émirat de Bahrein, a annoncé Ra-
dio-Koweït.

Selon la radio koweïtienne, qui cite
Radio - Manama, « l'instauration du
couvre-feu fait suite aux troubles qui ont
éclaté au cours d'une manifestation. »

La radio ajoute que « les forces de sé-
curité ont été habilitées à prendre les
mesures nécessaires en vue de préserver
l'ordre et que les autorités de Bahrein
poursuivent l'examen des problèmes ou-
vriers ».

Douze perosnnes ont été tuées au
cours des manifestations.
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L'affaire Delouefte
PARIS (AP). — Le juge Roussel est

rentré lundi matin des Etats-Unis où il
était allé interroger Roger Delouette, dé-
tenu depuis avril à la prison de Somer-
ville, près de Newark, dans l'affaire de
drogue franco-américaine qui met en cause
le colonel Fournier, haut fonctionnaire du
S.D.E.CE.

Roger Delouette a maintenu ses accu-
sations contre le colonel Fournier.

Le congres du P.C. italien
MILAN (AFP). — La rencontre entre le

mouvement ouvrier d'inspiration communis-
te et socialiste d'une part et le mouvement
populaire catholique d'autre part doit per-
mettre de rénover l'Etat , a affirmé M.
Enrico Berlingucr , secrétaire général adjoint
du parti communiste italien en présentant
son rapport au 13me congrès de ce parti
qui s'est ouvert lundi à Milan.

Après avoir souligné que le parti com-
muniste italien n'a jamais été aussi fort , M.
Berlinguer a réaffirmé le principe de
l'autonomie totale du parti , de l'indépen-
dance de tous les partis communistes et de
tous les Etats socialistes, cependant a-t-il
dit , que dans le monde surviennent des faits
paraissant annoncer une nouvelle phase dans
les relations internationales.

Le Labour en perte de vitesse
LONDRES (Reuter). — Le parti tra-

vailliste a subi une baisse de popularité
au début de ce mois de même que son
leader , M. Wilson , si l'on en croit les
résultats du sondage d'opinion que publie
le journal londonien du soir « Evening
Standard ».

Le parti d'opposition n'a plus mainte-
nant qu'une avance de dix points sur le
parti conservateur au pouvoir au lieu de
vingt points il y a un mois.

Quatre diplomates expulsés
d'Italie

ROME (AP). — Déclarés personae non
gratae en Italie pour espionnage politique et
militaire, quate diplomates d'Europe de
l'Est, un Polonais, un Tchécoslovaque et
deux Bulgares ont quitté le pays au cours
des dernières 24 heures.

48 heures sous la neige et...
vivante

DOMODOSSOLA (AFP). — Margareth
Randolh Leyland, 35 ans, de Toronto,
ensevelie samedi par une avalanche près
dc Pcstarcna , dans la région de Domodos-
sola, a été retrouvée vivante après avoir
passé près de 48 heures sous la neige.

La touriste canadienne qui était consi-
dérée comme morte, a été retrouvée sous
deux mètres de neige par un chien d'ava-
lanche. Mme Leyland avait réussi à élargir
sa « prison » et elle s'était ainsi constitué
une réserve suffisante d'air. Elle a immé-
diatement été transportée à l'hôpital de
Domodossola où on a décelé des traces
de gelures.

Les Palestiniens donnent-ils
des armes à l'IRA ?

TEL-AVIV (AFP). — Les extrémistes ir-
landais recevraient des armes des organisa-
tions palestiniennes , écri t lundi , le corres-
pondant spécial du journal israélien
« Davar » (pro-gouvernemental) à Belfast. Il
ajoute que « le représentant de ia faction
extrémiste de l'IRA lui a confié que ses
hommes recevaient des cargaisons d'armes
envoyées par les organisations palestinien-
nes. Cela explique que les terroristes irlan-
dais soient en possession d'armes soviéti -
ques. Le représentant a affirmé que ces
armes ne provenaient pas de Moscou mais
des Palestiniens ».

Le correspondant de < Davar » ajoute
d'autre part que l'IRA a d'excellentes
relations politiques avec les organisations
palestiniennes.

Marathon agricole des Six
BRUXELLES (Communautés européen-

nes) (AFP). — Les ministres de l'agriculture
des Six ont entamé le marathon de qua-
tre jours à l'issue duquel ils espèrent abou-
tir à un accord tant sur les prix euro-
péens applicables à partir du 1er avril que
sur les textes relatifs au plan de moderni-
sation de l'agriculture communautaire.

Au cas où les ministres de l'agriculture
ne parviendraient pas à un accord d'ici à
vendredi , le dossier serait transmis au
superconseil des 20 et 21 mars réunissant
les ministres des affaires étrangères des
finances et de l'agriculture.

Les affrontements entre
Biharis et Bengalis

DACCA (AP). — Selon des sources ben-
galaises dignes de foi citées par les respon-
sables de l'aide étrangère au Bangla Desh ,
les sanglantes batailles qui ont opposé il y
a trois jours Bengalis et Biharis à Khulna
auraient fait c près de 800 tués et blessés ».

Lon-nol se nomme président
PNOM-PENH (AP). - Le maréchal

Lon-nol , qui assume depuis vendredi les
fonctions de chef de l'Etat cambodgien ,
s'est proclamé lundi président de la Ré-
publique.

Dans une allocution radiodiffusée , le ma-
réchal a déclaré : € A compter de ce jour ,
le chef de l'Etat Khmer aura le titre de
urésident de la République khmère ».

En vue du sommet
soviéto-américain

WASHINGTON (AP). — « La limitation
des armements , le commerce est-ouest et
l,e statut de Berlin ont été inscrits à l'or-
dre du jour des entretiens que le prési-
dent Nixon aura avec les dirigeants sovié-
tiques » dans la seconde quinzaine du mois
de mai , affirme dans son dernier numéro
le magazine « U.S. news and world report ».

« Les Etats-Unis espèrent parvenir à un
arrangement avec l'URSS par lequel les
deux puissances accepteraient de limiter leurs
livraisons d'armes au Proche-Orient, précise
la publication.

Les Irving plaident coupables
NEW-YORK (Reuter). — Clifford Ir-

ving et sa femme Edith ont plaidé cou-
pables d'avoir comploté pour escroquer
750.000 dollars à une maison d'édition new-
yorkaise en lui proposant une autobiogra-
phie t fabriquée » du multi-milliardaire Ho-
ward Hughes.

Une foule nombreuse se pressait dans
la salle d'audience du Tribunal fédéral.

A une question du juge Cannella. lui
demandant s'il comprenait la nature de ce
qu 'il a fait , Irving a répliqué simplement :
€ Oui , monsieur ».

Le juge a fixé la date du procès au
16 juin devant le Tribunal fédéral. L'accu-
sation d'extorsion de fonds est punissable
de sept ans de orison au maximum.
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Cuisine de nos cantons \

Pendant deux semaines, nous
préparons chaque jour à votre in-
tention 2 ou 3 plats typiques de
différentes régions de notre pays.

Une bonne occasion d'appren-
dre à connaître ce qui, chez nos
Confédérés,

« MET L'EA U A LA BOUCHE » [
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